Menus biarchiannms encre les chemises 
su prix de 


4 pour 89e 


N'e'r à pan meilleur marché allier 
Tous les prix réduits pendant 


les mots d'hiver 


Pour renseignements téléphonez à 26-1153 


GRAHAM CLEANERS 


2, AVENLE PROVENCHER 


oO 


Le gouvernement manitobain dépensera 
$9, 000, 000 de plus au cours de l'année 


Pa -goù terneur du Ma- 
nitoba; a lu le discours du trô- 


de l'ouverture de la 4e session | 
de la 24e législature. 


législatives que le gouv 
Campbe]! 
la 
préélectorale 


construction d'écoles, où cela est | 
nécessaire: 


écoles secondaires d'importance | d'école normale: un nouvel ef- 
régionale: une commission d’en- | fort sera tenté pour organiser | 
quête royale en ce qui touche | un plan de pension aux institu- 
toutes les questions scolaires. | teurs, à ‘échelle provinciale. 
excepté au plan universitaire. | 5—-Fermiers: les fermiers 
2—Hospitalisation: un plan|jouiront d'un large programme 
selon lequel la province vien- | de conservation du sol, de pro- 
drait en aide, financièrement, | jets pour le contrôle des eaux 
aux citoyens soumis à un sé-}d'un programme agricole de re- 


scolaires 


L'hon. J. S McDiarmid, 


le mardi 29 janvier, lors 


les pfincipales mesures 
ernemert 
soumet à l'étude et à 
en celle session 


Voici 


discussion, 


[a 


1ÆEducation: octrois pour 


plus d'aide pour les! 


—g —— 


jour d'hospital 
|ment prolongé” 
| 3- Municipalités: 
prendra une plus grosse part du 
municipaux 
de bien-être et du coût d'hospi- 
talisation des indigents, 


coût des 


| nancement 
| d'aqueduc 
4-Université: 


[aide financière 


isati on 


services 


de leurs 
et d'égout. 


“extréme- 


cherches, et on établira des 


| bourses pour encourager l'aug- 


la province 


marient du secours pour le fi- 


systèmes 


_ Présences au congrès 
des commissaires d'écoles 


centaine de 
de 


Une 


trente-trois paroisses ont pris part au 


l'Université re- 
cevra des octrois plus généreux 
et un nouveau collège dentaire: 
on accordera encouragement et 
aux étudiants 


ine de 


| pe se 


| de 


et elle | merce: l'on prévoit l'expansion 
aidera les municipalités qui de-|des sources d'énergie électrique, 


| 


| l'expression 


du nombre d'étu- 
diants à la faculté d'agriculture 
l'Université. 


6 Traviux publies et com- 


l'encouragement du tourisme, 
l'achèvement de la route Trans- 
Canada et l'ouverture de nou- 
veaux chemins dans les régions 
minmieres, 


|"Ecole buissonniere” 
acceptée par l'Académie 


PARIS Les membres de 
l'Académie Française, gardien- 
la langue, ent approuvé 
“faire l'école buis- 
ccest-à-dire s'absen- 
Ils ont déclaré 


sonnière’” 
ter sans raisons. 
que l'expression pouvait s'ap- 
pliquer £&ux académisiens qui 
n'assistent pas aux séances de 
l'Académie 


Les bar nques paieront 


12.75 pour-cent d'intérêt 


représentants de soixante-six commissions | 
congrés des | 


commissaires d'écoles de langue française qui eut lieu au LT 


de St-Boniface, 


les 21, 


Winnipeg 


D'après les registres de l'Association, 
chiffrée à 58, 63 et 67 respectivement, 
ont été présents aux trois réunicns. Quelques membres ont manqué | 
à l'appel un soir ou l'autre, parce qu'ils représentèrent l'élément 


22 et 23 janvier, 


en marge du congres de 


l'assistance par soir s'est | 


Vingt-quatre commissaires | 


canadien{rancçcais aux réunions de comités du grand congrès de 
Winnipeg. D'autres ont tout simplement oublié de signer les regis- 


tres 


tant. 
tion, 


du congrès de St-Boniface à l'entrée. 


Les paroisses du diocèse de Winnipeg compterent une vingtai- | 
ne de délégués. Environ 18 paroisses n'ont pas envoyé un représen- 


langue française 


Voici la liste des présences au congrès, avec indication de pré- 
(0) pour les trois réunions: 


sence (x) ou absence 

Paroisses Ecoles 

Aubigny Bourret 
Provencher : 

Bruxelles Ste-Marie 
St-Urbain 

Dunrea St-Félix 

Elie Elie 
Glengarry 


Fannystelle 


Fannystelle 


Hay wood Dandurand 
Haywood 
Seaforth 

Jle-de-Chèênes Coquart 


La Broquerie 


St-Roch 
La Salle St-Hyacinthe 
Laurier Champlain 
Laurier 
Letellier Deux-Petites-Pointes 
Inverness 
Lorette Centre 
Mariapolis Mariapolis 
N.-D.-de-Lourdes Centre 
Jeanne d'Arc 
Oak Lake Hesselwood 
Otterburne Centre 


Précieux-Sang 


Richer 
St-Adolphe 


Ste-Agathe 
Ste-Amélie 
Ste-Anneides-C, 


St-Alexandre 


St-Joachim 


St-Viateur-Est 
Précieux-Sang 


Richer 
Dubuc 


Union Point 
St-Vincent-de-Paul 
Ste-A.-de-l'Eglise 


Ste-Anne-Ouest 
St-Raymond 


St-Boniface 


St-Claude Emberly 
St-Claude 
St-Jean 
Parthenas 
Ste-Elisabeth Lévis 
St-Martin 
St-Eustache Baie-St-Paul-Est 
BaieSt-Paul-Ouest 
Chabot 
St-Eustacl 
St-François-Xavier Centre 
St-Jean-Baptiste Centre 
St-Joseph St-Josepl 
Taché 
St-Lazare Decorb: 
Ellice 
St-Léon Cléophas 
St-Léon 
Théobald 
St-Lupicin Faure 
St-Malo Frontenac 


St-Pierre-Jolys 


st 


Somerset 


e-Rose-du-Lac 


Ste-Gene vi 
Ste-Rose 
Verdun 
Richard 


eve 


Représentants 


J. Ritchot 
P.-A. Robert 
F. Hacault 
J.-L. Hacault 
A.-L. Foidart 
Ed. Beaupré 
A. Bernardin 
P.-E. Desilets 
Z. Lachance 
Albert Arnal 
R. Painchaud 
Roger Piché 
Ben Syrenne 
Jean Dheilly 


F. de Rocquigny 


H. Labossière 
P, Leblanc 

J. D'Auteuil 
J.-D. Pelletier 
J.-L, Pelletier 
L.-A. Granger 
E. Gautheir 
L. Granger 
J.-W, Verrier 
G. Rochon 

J. Péloquin 
Paul Maguet 
Louis Saquet 


E. Boileau 
A. Gallant 
J.-L. Saurette 


F, Grossman 
A, Dumont 
Joseph Morin 
P. Charrière 
Léon Jamault 
JA. Vachon 
E. Genest 
Audet 
P. Lemoine 
Héron 
Lafreniere 
Préfontaine 
Laurin 
-B. Lagassé 
Le Gal 
-L, Ouimet 
. Archambault 
. Campagne 
Charrière 
Desrosiers 
Maurice 
. Desrosiers 
Perron 
Lambert 
Léveillé 
e À. Monnin 
P, "Reienit 
Y. Philippe 
Maurice Velle 
C. Bernard 
Pierre Gobin 
Lionel Lussier 
Benoit Dupuis 
Wilfrid Dupuis 
Mme W 
Desjardins 
Léo Lacroix 
G. Chabot 
C. Lachance 
P.-A. Perron 
Léon Caron 
Mlle R.-A. 
Perras 
Léon Précourt 
L. Baugette 
A. Bérard 
B. .Lafond 
Geo. Marion 
Parent 
Rémillard 
Bérard 
Parent 
Chartier 
R. Huberdeau 
G. Talbot 
Roger Leblanc 
R. Labossière 
M. l'abbé Eug 
Hébert 
Mme Ernest 
Comeau 
A. Bourgeois 
O.-P., Gosselin 
J.-L. Maynard 
2 Breton 
Paul Lahaie 
Geo. Ritchot 
V. Sicotte 
J.-N. Tétreauit 
H. Labelle 
A, Pineau 
Guy Guillas 
Jos. Chanel 
Yves Rocan 
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Selon les renseignements que possède l'Association d'”duca- 
il y a dans la province environ 400 commissaires d'écoles de | 


Réunions | 
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après le ler février 


MONTREAL -- L'Association 
des banquiers canadiens a an- 
noncé qu'à partir du ler février, 
l'intérêt sur les dépôts dans les 
comptes d'épargne des particu- 
Îliers sera porté de. 2.5 à 2.75 
| pour-cent. 


Un Canadien français 


(dirigera l'orchestre de 


Toronto, le 3 février 


MONTREAL -— M. Jacques! 
Beaudry  dirigera l'Orchestre 
Symphonique de Toronto au 


Massey Hall le dimanche après- 
midi 3 février. 

C'est la première fois, croit- 
on, qu'un Canadien français est 


| invité à diriger cet orchestre. 


L'industrie de la bière 


fait une demande au 


gouvernement fédéral 


OTTAWA Les brasseries 
canadiennes ont invité le gou- 
fédéral à réduire 
d'environ 25 pour cent les taxes 
qui frappent l'industrie de Ja 


| bière, faute de quoi, disent-elles 
|en guise d'avertissement, 


cette 


|industrie devra peut-être majo- 
trer ses mprix de vente de façon 
à rencontrer la hausse générale 
des frais de production. 


M. PE >, Pineau, de Ste- 
Rose-du-L a“ été élu prési- 
dent de l'Association des Com- 
missaires d'écoles de langue 
française du Manitoba, lors du 
congrès qui eut lieu à St-Boni- 
face _ la seimaine dernière. 


jar 


| Ce cinquième anniversaire a | 


OR 27 2. 


ST- BONIFACE, VENDREDI ler. FEVRIER 1957 


terme, le 21 janvier, La prière du 


Milhous Nixon. (NC) 


MONTREAL -- L'avène- 
ment du cobalt 60 dans la trai- 
tement des tumeurs profon-| 
des, il y a cinq ans, a marqué | 
lun progrès tres remarquable | 
| pour la lutte au cancer. | 


Par contre, il a pu susciter des 
espoirs insuffisamment fondés, 
ont déclaré plusieurs spécialis- 
tes, lors d'une conférence de} 
presse au congrès national des| 
radiologistes. 


occupé toute une séance du con- 
grès, au cours de laquelle plu- 
sieurs communications ont ex-| 
posé certains problèmes men vf 
ques et médicaux qui ressortis- 


”_ 


24 & n airaren 


5. £. le cardinal Edward Mooney, archevêque de Detroit, 
| pendant que le président Dwight D. Eisenhower prétait le serment d'office au début de son deuxième 
‘“‘Bénissez notre chef d'Etat alors qu'il 


cardinal se lisait comme suit: 


quatre grands avantages sui- 
vants sur la radiation conven- 
jme ve. 
Des cancers très profonds 
| peuvent être atteints. 
Les os situés près du can- 
cer ‘souffrent moins. 
3. La maladie que cause la 


| assume pour la seconde fois sa lourde responsabilité dans un monde troublé et confus”. 
photo, outre le cardinal, on reconnaît, à gauche, le président et, à droite, le viceærésident, M. Richard 


radiation est moins fréquente et | 


en grave. 
. La peau souffre moins, 
4 plus, disent les radiologis- 
tes, le traitement à la bombe 


[au cobalt coûte moins cher et 


est plus facile. 

L'un des avantages qu'il im- 
porte de signaler, c'est que les 
isotopes radioactifs réduisent le 
danger des radiations pour l'o- 
pérateur et qu’il y a moins d’ab- 


sent à cette nouvelle méthode | sorption dans les os et le carti- 


de radiation. 

Le cobalt utilisé pour le trai- 
tement du cancer provient de 
la pile atomique de Chalk Ki 
ver, Ont. où il a été chauffé: 

Il est placé dans un gros ré- 
cipient en plomb appelé bombe. 
Ce cobalt est un isotope ra- 
dioactif dont l'effet sur le can-| 
cer et d'autres maladies est ana- | 
logue à celui du radium et à ce- 
lui d'une énergie de 2,000,000 

de volts. 
Le Dr Bouchard 


Le Dr Jean Bouchard, le nou- | 
veau président de l'Association | 
canadienne des radiologistes, a | 
fait le point sur le cobalt 60 
dont le premier essai canadien 
eut lieu à London en 1951. Il a 
remarqué en passant que l’'em- 
ploi des isotopes radioactifs con- | 
tre le cancer est en grande par- 
tie la résultante de recherches | 
effectuées au Canada même. 

Le cobalt 60 ne met en jeu 
aucun principe nouveau. Seule- 
ment, à cause de sa force de pé-} 
nétration, parce que les-rayons| 
peuvent être mieux dirigés, pour | 
d’autres avantages aussi, il s’a- 
vère actuellement le moyen le 
plus fiable pour atteindre les | 
tissus cancéreux situés en pro-| 
fondeur. 

Les radiologistes ont déclaré, | 


dans Jeur conférence de presse, | nouveau 


| centre 


lage. 
Unanimité mA spécialistes 
“Aucun des raliologistes pré- 


sents à la conférence de presse 
n'a dit que le cobalt 60 guérit 
le cancer: il y a trop peu de 
temps que cette méthode est em- 


"*BERTÉ “: PATRIOTE 


PRIX: SEPT CENTS 


IL EST PLUS FACILE D 
PAYER SELON NOTRE PLAN 


JE WE 
LIMITEC 


AVENUE PORTAGE 


LLE 


27), 


récitait la prière de bénédiction, 


Sur cette 


Cinquième anniversaire de l'usage 
de la hombe 60” contre le cancer 


que la bombe au cobalt a les]! ployée. 


Il peut arriver, a-t-on 
expliqué, qu'un cancer ‘‘guéris- 
se” à cause de ce traitement, 
mais il faudra plusieurs années 
avant de savoir si le mal ne 
surgira pas en un autre endroit 
de l'organisme: parler de guéri- 
son, en l'occurence, serait pour | 
le moins prématuré. 


L'opinion générale des spécia- | 
listes est la suivante: l'emploi 
du cobalt 60 ouvre la voie à 
l'amélioration du traitement des 
tissus cancéreux, en certains cas, | 
mais les statistiques n'ont pas 
encore permis de dire jusqu'à 
quel point le patient en profite 
véritablement et s'il en profi- 
tera de façon permanente. 


Le Canada compte actuelle- 
ment 30 centres de traitement 
au cobalt 60, dont quatre à 
Montréal (un cinquième sera 
bientôt prêt) et un à Québec. 

A la séance, huit communi- 
cations furent présentées, parmi 
lesquelles un travail du Dr Odi- 
lon Raymond sur les lésions veu 
communes _de l'os. 


VENUE DE SO 


FFE 
e Moné 


nada, fera Prochainement sa pr 
diocèses pourront à cette occasio 


de Winnipeg; puis, réceptions et 
diocèse de St-Boniface 

En ce qui concerne le dioce 
Excellence commencera le 
arrivera à Winnipeg par avion à 


Marie, et M. l'abbé N 
| Winnipeg. On a pu lire dans not 


| Les cérémonies marquantes 
| que de Winnipeg, et qui sont en 
Exc. Mgr Panico au Manitoba, d 


tion de S. Exc. Mgr Maxime Hert 


tain de la province ecclésiastique 
délégué 


cette même cérémonie, le 
bulles élevant les exarchats de T 
| rang d'éparchies. 


| l'équivalent de vicariats aposto 


| éparchies, soit l'équivalent du terme 
S. Exc. Mgr Panico a bien voulu également inclure dans son 


programme de venir passer 5 jo 
églisemère de l'Ouest canadien. 
de l'après-midi qu'aura lieu l'ar 


l'archevêché de St-Boniface, Le 


St-Boniface paraîtra dans le jour 
A Rio 


béral Maurice Breton s'est dit 
fatigué de parler ‘‘uniquement 
pour les murs”, à la Chambre 


| des Communes. 


Dans un appel visant à obte- 
nir la traduction simultanée 
des discours prononcés en Cham- 
bre, M. Breton a déclaré que 
les députés de langue française 
ont l'impression qué leurs col- 
lègues de langue anglaise ne 
portent 


Paroisse ‘mobile” à Montréal 


pour les chauffeurs de taxi 


MONTREAL 
la “ville aux 100 clochers”, 
compte un nouveau curé: 


R. P. Paul Aquin, S.J. 


Qui dit curé dit paroisse, et | 
|la paroisse du Père Aquin est | 


| constituée de près de 15,000 
âmes. Mais ces milliers d'ouail- 
les, ‘“‘grouillent” constamment et 
sont susceptibles de se trouver 
en quelque 867 endroits’ diffé- 
rents de la métropole à toute 


| heure du jour: ce sont tous des 


chauffeurs de taxi. 


Qui dit paroisse dit église, 
incontestable de la vie 


— Montreal, , lourde responsabilité de déni- 


cher un endroit convenable pour 
ériger son temple: le problème 


le | était presque sans issue. 


S'il était difficile pour les 


| 
! chauffeurs de taxi de se rendre 


vers le bon Dieu, le Père Aquin 
a ‘‘décidé” qu'il serait plus fa- 
cile au bon Dieu dé se rendre 
auprès de ses paroissiens. Et voi- 
là “le bon Dieu en taxi”, mira- 
cle que vient de réaliser le curé 
de la nouvelle paroisse, sous 
l'oeil bienveillant de S. E. le 
cardinal P.-E. Léger, 
Le taxi du bon Dieu 


A l'instar dr tous les curés, 
le Père Aquin a fait construire 


religieuse. Sur les épaules du |son église et il a invité les jour- 
curé pesait donc la}nalistes et les reporters radio- 


Le martyrologe de l'Eglise du silence 


OTTAWA —— Les statistiques 
récentes “oncernant l'Eglise du 
silence l'Eglise qui souffre 


| persécution en Europe orientale 


et en Extrême-Orient — indi- 
quent que 192 membres de la 
hiérarchie ont été victimes de 
la terreur rouge; les uns ont été 
mis à mort, d’autres sont en| 
prison, les autres, enfin, expul- 
sèés et ne peuvent, par consé- 
quent, pas remplir les devoirs 


de leur charge, Ces listes de pré- 
lats persécutés énumèrent 3 
cardinaux, 28 archevêques, 124 


| évêques et 37 prêtres qui exer- 


caient les fonctions de préfet ou 


| d' admini: trateurs apostoliques. 


Ce chiffre de 192 prélats ne| 
comprend pas les ecclésiastiques | 
qui ont eu à souffrir de la per- | 
sécution, mais ont été libérés 
dans la suite: cette liste n'énu- 
mère que les membres de la hié- | 


rarchie qui sont actuellement | | 
victimes de la persécution et 
non pas ceux, comme S. E. le! 


cardinal Wyszynski, qui ont pu 
réintégrer leurs fonctions. Ne 

sont pas, d'autre part, compris 
dans cette statistique les vicai-| 
res généraux qui ont été victi-| 
mes des manoeuvres anti-reli- 
gieuses des communistes après 
avoir pris ia direction d'une 
circonscription ecclésiastique 


Voici un groupe de réfugiés Robert de Transcona, 
o |avec S. Exc. Mgr Maurice Baudoux, archevêque de St-Boniface, lors de l'ouverture officielle de la un archevêque et trois évêques | averti clairement que 


campagne de souscription de la paroisse, le 13 janvier 1957, 


été mis 
d'exercer 


!dont l'évêque avait 
dans l'impossibilité 
ses fonctions. ) 

Ce nombre de 192 prélats vic- 


| times de la persécution commu- 


niste constitue un véritable mar- 
tyrologe de l'Eglise catholique 
au XXe siècle, On compte, en 
effet, 28 prélats tués, assassinés, | 
exécutés ou morts en prison par | 
suite des mauvais traitements 
subis; 37 autres prélats sont en- 
core maintenant emprisonnés, 
détenus ou déportés dans des 
pays ou morts en exil; 91 pré- 
lats ont été chassés de leur siè- 
ge, expulsés, et un certain nom- 
bre d’entre eux sont morts dans 


| la suite; 13 autres prélats, enfin, 
sont, d'une nfanière ou d'une au- 
tre, dans l'impossibilité d’exer- 
cer les devoirs de leur charge. 


Le pays qui compte le plus 
grand nombre de martyrs par- 
mi les membres de la hiérarchie 
est la Chine communiste, où 
117 prélats sont victimes de la 
persécution, soit un cardinal, 17 
archevêques, 70 évêques et 29 
prêtres. En deuxième lieu vient 
la Russie soviétique avec 29 
prélats; dans ce chiffre sont 
compris les membres de la hié- 
rarchie catholique des pays bal- 
tes (Estonie, Lettonie, Lithua- 
nie) et des territoires de Polo- 
gne orientale, contrées annexées 
par l'URSS à la suite de la der- 
nière guerre mondiale, 


Les pays d'où proviennent ces | 


martyrs du XXe siècle sont: Al- PLAN ” 
banie, Bulgarie, Chine, Corée, | OTTAWA Le premier 
Estonie, Hongrie, Lettonie, Li- | ministre, le très hon. Louis st-| 
thuanie, Pologne, Roumanie, | 7 
Russie, Tchécoslovaquie, Viet- Laurent, a déclaré qu’à son a 

nam et Yougoslavie. vis, les chefs du Kremlin en! 


phoniques à la visiter: “Vous la |! 
trouverez facilement, a-t-il dit, 
mon église est dans la cour de 
la paroisse de l'Immaculée-Con- | 


autre église! Mais celle du Père | 
Aquin a des dimensions plus 
modestes: 46 pieds de longueur, 
huit pieds de largeur et 
environ cinq tonnes. De plus, 
elle est montée sur quatre gros 
pneus et se déplace avec le curé! 


“Le bon Dieu en taxi” 
royalement logé dans une rou- 
+ qui ira à la rencontre des 

15,000 ‘paroissiens de l'aumé- 
nier des chauffeurs de taxis de 
Montréal. 

Mais là ne s'arrête pas le mi- 
racle et laissons parler l'aumé- 
nier lui-même: ‘Le chauffeur 
de taxi a besoin de sympathie 
d'abord, il a besoin d'un ami 
aui l'écoute, le comprenne et 
l’aide dans ses besoins matériels, 
moraux et spirituels. 

Les problèmes du métier 


“Comme dans toute profes- 
sion et tout métier, il s'en trou- 
ve toujours qui nuisent par 
leur conduite à la réputation ‘du 
groupe en général. Les chauf- | 
feurs de taxi sont des hommes 
|qui gagnent leur vie durement | 
let qui font en moyenne 1,000 
| milles par semaine, qui trans-| 
| (Suite à la septième page) 


M. St-Laurent 


| 
| 
| 


En Albanie, deux évêques ont |sont venus à réaliser que la! 
| Russie n'aurait rien à gagner 


été exécutés, tandis qu'un ar- 
chevêque est mort en prison 
Les trois évêques de Bulgarie 
sont en prison. En Corée, deux 
évêques sont morts en prison, 


tandi "0 t san ouvelle ! 
s qu'on est sans n uvelle | da 


d’un troisième, qui lui aussi est 
probablement mort en prison: 
un quatrième est en exil. En 
Hongrie, un évêque a été assas- 
siné par les communistes: S. E. 
le cardinal Mindszenty, après 
avoir joui de quelques jours de 
liberté, s'est vu dans 
tion de demander asile à l'am- 
bassade des Etats-Unis à Buda- 
pest. Tous lies membres de la 
hiérarchie catholique de Routna- 
nie ont été mis dans l’impossi- 


otographiés dans la salle paroissiale | bilité d'exercer leurs fonctions: 


(Suite à la huitième page) 


l'obliga- | 


à faire la guerre. 

S'adressant 
du Congrès du Travail du Ca 
le premier ministre s'est 
dit confiant qu'il 
une autre guerre mondiale 

M. St-Laurent parlait devant 
environ 200 délégués du CTC 
après qu'ils eurent présenté l: 
mémoire annuel au cabinet 
Dans ce mémoire, ils réclament 
diverses concessions comportant 
des dépenses gouvernementales 

En soulignant qu'il faut main- 
ne les dépenses de la défen 


le premier ministre a dit que | 
tout agresseur possible doit étre | 
toute a-| 


gression entrainerait des repré- 


nnoncé plusieurs ft 
igneur Giovanufi Panico, délégué apostolique au Ca- 


lé représentant du Très Saint Père 
et présentations d'hommages auront d'abord lieu dans le diocèse de 
Winnipeg: ensuite, cérémonies dans le 


vendr 
ront à sa rencoutre, à l'aérodrome Stevenson 
Pocock, archevêque de Winnipeg; 


ral du diocèse; Mgr J. E. Cahill, 
J, Chartre 


le programme officiel concernant 


h. de l'après-midi, à la cathédrale 
rue McGregor. Le délégué apostolique procéde 


On sait que ces 


C aucune attention aux | 
| discours prononcés en français. | 


ception, angle Rachel et Papi- | 
neau!” 
Une église aux côtés d'une | 


pèse | 


est | 


a une délégation 


n'y aura pas! 


N EXCELLENCE 


LE DÉLÉGUÉ APOSTOLIQUE 
D AU MA 


Communique 


NITOBA 


ris déjà, Son Excellence Révéren- 


Mahitoba. Trois 


recevoir 


emière visite au 
n partager le bonheur de 
en notre pays. Des réceptions 
le diocèse ukrainien catholique 
présentations d'hommages dans le 


se de Winnipeg, la visite de Son 
edi 8 février, S. Exc. Mgr Panico 
4 h. 35 de l'après-midi. Se porte- 


S. Exec. Mgr Philip F, 
Mgr IL. E. Zielonka, vicaire géné- 


P.D., curé de la cathédrale Ste- 
ind, chancelier à l'archevêéché de 
re journal de la semaine dernière 

Winnipeg 
dans le diocèse ukrainien catholi- 
réalité l'occasion de la visite de S 
ébuteront le mardi 12 février, à 4 

des saints Vladimir et Olga, 115, 


ra alors à l'installa- 


naniuk comme premier métropoli- 
canado-ukrainienne. Au cours de 
apostolique présentera aussi les 
oronto, Saskatoon et Edmonton au 
s trois exarchats étaient jusqu'ici 
liques. Ils deviendront désormais 
‘‘diocèses'’ dans le rite latin. 


rs dans le diocèse de St-Boniface, 
C'est le jeudi 14 février, à 3 h. 30 
rivée à St-Boniface. S. Exc. Mgr 


| Maurice Baudoux ainsi que plusieurs prêtres du diocèse de St-Boni- 
face iront prendre l’illustre visiteur chez S. Exec. Mgr l'archevêque 
de Winnipeg, à 353, ave St. Mary's 


. Il y aura escorte d'autos jusqu'à 
programme officiel de la visite à 
näl de la semaine prochaine. 


La traduction simultanée 
préconisée aux Communes 


| OTTAWA -—— Le député li-| 


| Le député de Joliette-l'As- 
somption-Montcalm, qui avait 
parlé en anglais au cours du 
débat sur le discours du trône, 
a traduit littéralement un axio- 
me français en disant que les 
orateurs employant la langue 
française ont l'impression de ne 
parler que ‘‘pour les murs.,. et 
le plafond”. Les députés de lan- 
gue française sont d'avis que la 
Chambre ne leur porte aucune 
attention quand ils parlent en 
français. 
Système d'ONU 

li a demandé qu'on procède 
en Chambre des Communes à 
l'installation d'un service de tra- 
duction simultanée, tout comme 
celui qui est en usage aux Na- 
tions unies, ‘‘afin que chacun 
| des députés parle dans sa propre 
| langue et soit compris de tous 
ses collègues’, 

11 croit que ce ne serait que 
juste pour les députés de langue 
française qui occupent le tiers 
des 265 sièges de la Chambre, 

M. Breton a inscrit au feuil- 
leton une résolution demandant 
au gouvernement d'envisager 
l'installation d'écouteur à tous 
les pupitres de la Chambre et 
à tous les sièges de la galerie. 
Il serait possible aux usagers 
| d'écouter dans la languerde leur 
choix, le français ou lais, 
| la traduction simultanéé dis- 
| cours. à 

Plusieurs députés des deux 
langues ont déjà réclamé l'éta- 
|blissement d'un service de tra- 
| duction simultanée, 

Moins coûteux 


| M. Breton a dit que l'instal- 
{lation d'écouteurs coûterait #n- 
|viron $6,272 dans la Chambre 
même et, peut-être, $9,360 de 
plus pour les galeries, Ce serait, 
a-t-il ajouté, beaucoup moins 
cher que le système actuel de 
haut-parleurs, dont l'installation 
a coûté $33,529 et dont les frais 
[eus sont de $27,500. 


| Une Bible illustrée 
par le peintre Chagall 


| TEL AVIV — Le célèbre pein- 
tre français Marc Chagall est 
| arrivé récemment en Israël: i] 
|a dessiné les illustrations desti- 
nées à une édition hébraïque de 
la Bible, qui doit "prochaiae- 
| ment sortir de presse. 


| 


ne croit-pas 


la guerre mondiale imminente 


sailles dans lesquelles l'assail- 
lant souffrirait autant que la 
| nation attaquée 
| M. St-Laurent croit que les 
chefs de l'URSS ajoutaient peu 
de foi, précédemment, aux rap- 
ports concernant la puissance 
militaire de l'Ouest 
“Je pense que la crainte leur 


a maintenant fait réaliser la va- 


| 
| leur préventive des forces éri- 
| s par les nations libres”, 
croit que la craînte des 
terribles effets des nrmes nu- 
cléaires, qui conduiraient à un 
suicide mutuel advenant une 
guerre, a suscité une “facon de 
| penser comportant certains élé- 
ments de sagesse” 
| M. St-Laurent dit qu'il hési- 
| terait à convoquer une confé- 
| rence fédérale-provinciale sur 
l'éducation, comme le demande 
ile Congrès. Il préférerait que 


le Parlement adopte les recom- 
mandations du gouvernement en 
vue d'augmenter l'aide aux uni- 


| versités 


ns pie er ns 


Poge 2 


“Music 

=. r #1 française 
Piaf, qui interprétera “L'hymne 
à l'amour”, “La flte continue”, 


“C'est à Hambourg” et “L'hom- 
me à la moto". Elle sera sccom- 


agnée par l'orchestre d'Art 
otrow. 
Le programme de ce dimanche 


2 février comprendra aussi le 
trio Dickson, les acrobates Wha- 
ling et Yvette, Paulette de Cour- 
val et ses monologues, Aimé Ma- 
jor, Jean Letarte, Robert Gadou- 


st et, enfin, un sketch interprété | 


par Olivier Guimont, Pawi Des- 
marteaux et Juliette Huot 


“Le Théâtre populaire” 


AS NA GT DR EP terme à à 


AU POSTE CBWT 


ges lorsqu'il présente une oeuvre 
policière. 
Il réunira sans doute-un nom- 


breux public autour des écrans 


de télévision, le dimanche 2 fé- 
vrier, pour la ntation de 
|“Pardonnezleur”, une piéce de 
[Denys Amiel, ppt pe la té- 
|lévision par Hélène Fréchette. 


Denys Amiel, un Français qui 
la connu la guerre et F'Oeeupe- 
ltion, à situé l’action de sa pièce 
[dans un petit village de son pays, 
Dee” temps aprés la Libéra- 

on. 
| A cette époque de chaos, où la 
Justice tentait vainement de ré- 
|habiliter certains citoyens accu- 
isés de collaboration, la vie quo- 


“Le Théâtre populaire”, tou- |tidienne fournissait aux écrivains 


jours bien accueilli des tél 
tateurs, remporte tous les suffra- 


Le ministère des Travaux publics re- | 


cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
trots heures de l'aprés-midi (heure nor- 
male de l'Est), te mercredi 13 mars 1957, 
des soumissions cachetées. adressées au 
soussigné et portant sur l'enveloppe L 
mention SOUMISSION POUR EDI 


|de talent la matière des intrigues 
iles plus passionnantes. 
| C'est peutéêtre l'histoire dra- 
|matique d'un homme qu'il a cô- 
Itoyé dans la rue, qui a inspiré 
Denys Amiel lorsqu'il écrivit 
“Pardonnez-leur'’, 

La pièce est palpitante de vie, 
de “suspense” comme le meïlleur 
| roman policier 
| Les héros de ‘“Pardonnezieur” 
lévoluent dans une atmosphère 


nement | 


FICE JEDEHAL, DAVIDSON (SASK.)" | 


On peut prendre connaissance des 
plans et du devis, et se procurer la for- | 
mule de soumission «au bureau de l'ar- | 
chitecte en chef, mintstére des Travaux | 


publics, Ottawa (Ont), et du préposé, 
ministère des Travaux publics, 308, édi- 
fice London, Saskatoon (Sask.), ainsi 
qu'au bureau de poste de Moose Jaw 
(Bask .}, au bureau de poste de David- 
son (Sask.}), et au bureau auxiliaire du 
ministère des Travaux publics, pière 
25, nouvel édifice fédéral, Régina 
(Sauk } 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions auxquelles est anmexé un dé- 
pôt de cautionnement sous forme d'un 
chèque visé ou d'obligations, comme 11 
est spécifié À la formule de soumission, 
et qui seront préparées sur la formule 
fourrie par le ministère et en confor- 
mité des conditions qui y sont stipulées, 

Le müinistère fournira, par l'entre- 
mise du bureau de l'architecte en chef, 
vu par l'entremise du soussigné, ou par 
l'entremise du bureau du préposé, mi- 
nistère des Travaux publies, 38, édifice 
London, Saskatoon (Sask.), les bleus 
et le devis de l'ouvrage sur réception 
d'un dépot au montant de $50.00, sous 
forme d'un chèque bancaire ou d'un 
mandat-poste établi au nom du RECE- 
VEUR GENERAL DU CANADA. Ce dé- 
po sera remis au déposant dès que les 

leus et le devis seront retournés en 
bon fétat pourvu que ce soit au plus 
tard un mois après la date fixée pour 
la réception des soumissions. Si les 
bleus et le devis ne sont pas retournés 
dans ce délai, le dépôt sera confisqué 

On n'acceptera pas nécessairement n; 
la plus basse ni aucune des soumissions, 

ROBERT FORTIER, 
directeur des services 
administratifs et secrétaire, 
Ministère des Travaux publics 
Ottawa, le 22 janvier 1957. | 


Le ministère des Travaux publics re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
trois heures de l'après-midi (heure nor- 


male de l'Est), le mercredi 20 mars 
1957, des soumissions cachetées, adres- 
sées au soussigné et portant sur l'enve- 


loppe la mention: “SOUMISSION POUR 


(SASK.)" 

On peut prendre connaissance des 
plans et du devis, et se procurer la for- 
mule de soumission au bureau de l'ar- 
chitecte en chef, ministère des Travaux 
publics, Ottawa (Ont.), et du préposé, 
ministère des travaux publics, 308, 
édifice London, Saskatoon (Sask.), ain- 
si qu'au bureau auxiliaire du ministè- 
re des Travaux publics, pièce 325, nou- 
vel édifice fédéral, Régina (Sask.), aux 
bureaux de poste de Moose Jaw et de 
Swift Current (Sask.), 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions auxquelles est annexé un dé- 
pôt de cautionnement sous forme d'un 
chèque visé on d'obligations, comme fl 
est spécifié À la formule de soumission, 
et qui seront préparées sur la formule 
fournie par le ministère et en confor- 
mité des conditions qui y sont stipu- 
lées, 

Le ministère fournira, par l'entremi- 
se du bureau de l'architecte en chef, 
ou par l'entremise d'1 soussigné, où par 
l'entremise du bureau du préposé, mi- 
nistère des Travaux publics, 308, édi- 
fice London, Saskatoon (Sask.), les 
bleus et le devis de l'ouvrage sur ré- 
FA pe d'un dépôt au montant de 
5200.00, sous forme d'un chèque ban- 
caire visé où d'un mandat-poste établi 
au nom du RECEVEUR GENERAL DU 
CANADA. Ce dépôt sera remis au dé- 
posant dès que les bleus et le devis se- 
romt retournés en bon état pourvu que 
ce soit au plus tard un mois après la 
date fixée pour la réception des sou- 
missions. Si les bleus et le devis ne 
sont pas retournés dans ce délai, le 
dépôt sera confisqué, 

On n'acceptera pas nécessairement ni 
la plus basse ni aucune des soumis- 
sions. 

ROBERT FORTIER, 
directeur des services 
administratifs et secrétaire. 


Ministère des Travaux publics 
Ottawa, le 23 janvier 1953 


Le ministère des Travaux publics re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
trois heures de l'après-midi (heure nor- 
male de l'Est), le MERCREDI 6 MARS 
1957, des soumissions cachetées, adres- 
sées au soussigné et nortant sur l'enve- 
loppe la mention: ‘SOUMISSION | 
POUR RAJOUTS ET CHANGEMENTS, | 
EDIFICE 
{ALTA)" 

On peut prendre connaissance des |! 
plans et du devis, et se procurer la for- 
mule de soumission au bureau de l'ar- | 
chitecte en chef, ministère des Travaux 
publies, Ottawa (Ont.), et de l'architec- 
te régional, ministère des Travaux pu- 
blies, case postale 488, 10018 - 106e rue, 
Fdmonton ‘ Alta), ainsi qu'au bureau de 
poste de Calgary (Alta), au bureau de 
poste d2 Grande Prairie (Alta), et au 

ureau de poste de Peace River (Alta). 

On ne tiendra compte que des sou. 
missions auxquelles est annexé un dé- 
pôt de cautionnement sous forme d'un 
chèque visé ou d'obligations, comme il 
est spécifié à la formule de soumission, 
et qui seront préparées sur la formule 
fournie par le ministère et en confor- 
mité des conditions qui y sont stipu- 
lées. 

Le ministère fournira, par l'entremise 
du bureau de l'architecte en chef, ou | 
par l'entremise du soussigné, ou par 
l'entremise du bureau de l'architecte 
régional, ministère des Travaux pu- 
blies, case postale 488, 10018 - 10$e rue, 
Edmonton (Alta), les bleus et le devis 
de l'ouvrage sur réception d'un dépôt 
au montant de 5100.00, sous forme d'un 
chèque bancaire visé ou d'un mandat- 
poste établi au nom du RECEVEUR 
GENERAL OÙ CANADA. Ce dépôt se- 
ra remis au déposant dès que les bleus 
et le devis seront retournés en bon état 
pourvu que ce soit au plus tard un mois 
après la date fixée pour la réception 
des soumissions. Si les bleus et le devis 
ne sont pas retournés dans ce délai, le 
dépôt sera confisqué 

On n'acceptera pas nécessairement ni 
la plus basse ni aucune des soumis- 


sions. 
ROBERT FORTIER, { 
directeur des services 
néministratits et secrétaire. | 
Ministère des Travaux publics 
Otizwa, le 15 janvier 1951. 


FEDERAL, PEACE RIVER 


[ Ottawa, le 21 janvier 1957. 


EDIFICE FEDERAL, SWIFT CURRENT 


| Winnipeg 


Le ministère des Travaux publies re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
| trois heures de l'après-midi (heure nor- 
male de l'Est), le MERCREDI 20 FE- 
VRIER 1957. des soumissions cachetées, 
adressées au soussigné et portant sur 
| lenvelop e la mention: “SOUMISSION 
POUR FICHIERS HORIZONTAUX EN 
ACIER" pour les bur=aux de la Com- 
mission d'assurance-chômage à Mont- 
réal, Moncton, Toronto, Winnipeg et 
Vancouver. 

On peut se procurer des formules de 
soumission et les cahiers des charges 
du Chef des achats et des approvision- 
nements, pièce 503, édifice Garland, Ot- 
tawa (Ont.), 

Le ministère se réserve le droit d'exi- 
ger de tout adjudicataire, avant de don- 
ner la commande, un dépôt de caution. 
nement soit sous forme d'un chèque 
visé, établi au nom du RECEVEUR GE- 
NERAL DU CANADA, tiré sur une 
banque constituée sous l'empire de la 
loi sur les banques ou de la 1oi des ban- 
ques d'épargnes du Québec, et repré- 
sentant dix pour cent du montant de la 
soumission, soit sous forme d'obliga- 
tions au porteur du gouvernement du 
Canada avec coupons non échus ou de 
la Compagnie des chemins de fer Na- 
tionaux du Canada et de ses compa- 
gnies constituantes, dont le principal et 
l'intérêt sont garantis sans réserve par 
le gouvernement du Canada. 

On n'acceptera pas nécessairement 
ni la plus basse ni aucune des soumis- 


sions. 
ROBERT FORTIER, 
directeur des services 
administratifs et Secrétaire. 


Ministère des Travaux publics 


Le ministère des Travaux publics re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
trois heures de l'après-midi (heure nor- 
male de l'Est), le mercredi 13 mars 
1957, des soumissions cachetées, adres- 
sées au soussigné et portant sur l'enve- 
lop. la mention: “SOUMISSION 
POUR EDIFICE FEDERAL, OLDS 
(ALTA)", + 

On peut prendre connaissance des 
plans et du devis, et se procurer la for- 
mule de soumission au bureau de l'ar- 
chitecte en chef, ministère des Travaux 
publics, Ottawa (Ont.), et de l'architec- 
te régional, ministère des Travaux pu- 
blics, case postale 488, 10018 - 10$e rue, 
Edmonton (Alta), ainsi qu'au bureau 
de poste de Calgary (Aa), au bureau 
de poste de Drumheller (@lta), et au 
bureau de poste d'Olds (Alta). 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions auxquelles est annexé un dé- 
pôt de cautionnement sous forme d'un 
chèque visé ou d'obligations, zomme il 
est spécifié à la formule de soumission, 
et qui seront préparées sur la formule 
fournie par le ministère et en confor- 
ne des conditions qui y sont stipu- 

es. 

Le ministère fournira, par l'entremise 
du bureau de l'architecte en chef, ou 
par l'entremise du soussigné, ou par 
l'entremise du bureau de l'architecte 
régional, ministère des Travaux publics, 
case pastole 488, 10018 - 105e rue, Ed- 
monton (Alta), les bleus et le devis’ de 
l'ouvrage sur réception d'un dépôt au 
montant de $75.00, sous forme d'un chè- 
que bancaire visé ou d'un mandat-poste 
établi au nom du RECEVEUR GENE- 
RAL DU CANADA. Ce dépôt sera re- 
mis au déposant dès que les bleus et 
le devis seront retournés en bon état 
pourvu que ce soit au plus tard un 
mois après la date fixée pour la récep- 
tion des soumissions. Si les bleus et le 
devis ne sont pas retournés dans ce dé- 
lai, le dépôt sera confisqué. 

On n'acceptera pas nécessairement 
ni la plus basse ni aucune les soumis- 


sions. 
ROBERT FORTIER, 
directeur des services 
administratifs et secrétaire. 
Ministère des Travaux publics 
Ottawa, le 23 janvier 1957. 


TT | 


Le ministère des Travaux publics re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
trois heures de l'après-midi (heure nor- 
male de l'Est) le mercredi 6 mars 
1967, des soumissions cachetées, adres- 
sées au soussigné et portant sur l'enve- 
loppe la mention: “SOUMISSION 
POUR NOUVEL EDIFICE DES DOUA- 


ÎNES ET CHANGEMENTS A L'EDIFICE 


ACTUEL, SERVICE DES DOUANES, 
EMERSON (MAN.)", 

On peut prendre connaissance des 
plans et du devis, et se procurer la for- 


|müle de soumission au bureau de l'ar- 


chitecte en chef, ministère des Travaux 
publics, Ottawa (Ont.), et de l'archi- 
tecte régional, ministère des Travaux 
publics, pièce 705, édifice Commercial, 
(Man.,, ainsi qu'au bureau 
de poste, Brandon (Man.), au bureau 
de poste d'Emerson (Man.), et au bu- 
reau de poste de Dauphin (Man.). 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions auxquelles est annexé un dé- 


| pôt de cautionnement sous forme d'un 


chèque visé ou d'obligations, comme il 
est spécifié à la formule de soumission, 
et qui seront préparées sur la formule 


| fournie par le ministère et en confor- 


mité des conditions qui y sont stipu- 
lées. 

Le ministère fournira, par l'entremi- 
se du bureau de l'architecte en chef, 
ou par l'entremise du soussigné, où par 
l'entremise du bureau de l'architecte 
régional, pièce 706, édifice Commercial, 
Winnipeg (Man.), les bleus et le devis 


|de l'ouvrage sur réception d'un dépôt 


au montant le $25.00, sous forme d'un 
chèque bancaire visé ou d'un mandat- 
poste établi au nom du RECEVEUR 
GENERAL DU CANADA, Ce dépôt se- 
ra remis au déposant dès que les bleus 
et le devis seront retournés en bon état 
pourvu que ce soit au plus tard un 
mois ap la date fixée pour la récep- 
tion des soumissions. Si les bleus et le 
devis ne sont pas retournés dans ce dé- 
lai, le dépôt sera confisqué 
n'acceptera pas nécessairement 
ni la plus basse ni aucune des soumis- 


sions. 
ROBERT FORTIER, 
directeur des services 
siministratifs et secrétaire. 
Ministère des Travaux publics 


Ottawa, le 2 janvier . 


D 


\se ‘retrouvera 
ite dans un monde dont 
|reture et le cinéma d'après-guer- 
‘re nous ont brossé les plus saisis- 
|sants tableaux, et d'un réalisme 


parfois poussé à l'extrême. 


| rôle de Jean Th . Le reste de 
| l'équipe d'in tion com- 
prend: Gaston Dauriac (Octave 
Claparède); Camille Ducharme 


\ric);: François RE ed 
|Hélène Loiselle (Laure); 
|Rey-Duzil (Claudine); Lucie Poi- 
|tras (Marie-Annou) et Sacha Tar- 
ride (Monsieur En>bry). 
“Pardonnez-leur!’ de Denys A- 
|miel sera pr dans des dé- 
|cors de Maurice Côté, avec des 
| costumes de Jo Bastin. 

| C'est une réalisation Jacques 
| Gauthier. 


| 


Pour empêcher les 


f dans les grains entreposés 


| Les’ pertes peuvent être sé- 
| rieuses dans les grains entrepo- 
| sés si l'on ne prend les précau- 
tions voulues pour empêcher 
| l'hurhidité de pénétrer et si l'on 
Îne fait des inspections réguliè- 
res pour vérifier si le grain est 
en bon état. 

A la suite d'une enquête par- 
mi, les entrepôts typiques de 
grains dans l'Ouest canadien, 
M. H. E. Gray, entomologiste de 
la Commission des Céréales, dé- 


crit de la façon suivante les 
points essentiels à un bon entre- 
posage. 


Un emplarement élevé et bien 
drainé pour la construction de 
l'entrepôt, avec une pente pro- 


noncée d'au moins six à huit 
pieds à l'extérieur de la cons- 
truction pour drainer l'eau qui 
tombe du toit, Il faut creuser 
des fossés suffisamment pro- 
fonds pour éloigner l'eau du 
voisinage; de même enlever les 
mauvaises herbes et la litière 
pour empêcher la neige de s'ac- 
cumuler près du bâtiment. 

Les planchers sont importants. 


Le ministère les Travaux publies re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
trois heures de l'après-midi (heure nor- 
male de l'Est), le mercredi 6 mars 1957, 
des soumissions cachetées, adressées au 
soussigné et portant sur l'enveloppe la 
mention: “SOUMISSION POUR EDI- 
FICE FEDERAL, ASSINIBOIA (Sask.)"”. 

On peut endre connaissance des 
plans et du devis, et se procurer la for- 
mule de soumission au bureau de l'ar- 
chitecte en chef, ministère des Travaux 
publics, Ottawa (Ont.), et du préposé, 
308, édifice London, Saskatoon (Sask.), 
ainsi qu'aux bureaux de poste d'Assi- 
niboia et Moose Jaw (Sask.), et au bu- 
reau auxiliaire du ministère des Tra- 
vaux publics, pièce 325, nouvel édifice 
fédéral, Régina (Sask.). 

On ne tiendia compte que des sou- 
missions auxquelles est annexé un dé- 
pôt de cautionnement sous forme d'un 
chèque visé ou d'ohligations, comme il 
est spécifié à la formule de soumission, 
et qui seront préparées sur la formule 
fournie par le ministère et en confor- 
pe des condtions qui y sont stipu- 
lées. 

Le ministère fournira, par l'entremi- 
se du bureau de l'architecte en chef, ou 
par l'entremise du soussigné, ou par 
l'entremise du bureau du préposé, 308, 
édifice London, Saskatoon (Sask.), les 
bleus et le devis de l'ouvrage sur ré- 
ception d'un dépôt au montant de 
$50.00, sous forme d'un chèque bancai- 
re visé ou d'un ae ed établi au 
nom du RECEVEUR EN 
CANADA. Ce dépôt sera remis au dé- 
posant dès que les bleus et le devis se- 
ront retournés en bon état pourvu que 
ce soit au plus tard un mois après la 
date fixée ur la réception des sou- 
missions. Si les bleus et le devis ne 
sont pas retourn“s dans ce délai, le dé- 
pôt sera confisqué. 

On n'acceptera pas nécessairement 
ni la plus basse ni aucune des soumis- 


sions, 
ROBERT FORTIER, 
directeur des services 
administratifs et secrétaire, 
Ministère des Travaux publics 
Ottawa, le 23 janvier 1957. 


Le ministère des Travaux publics re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
trois heures de l'après-midi (heure nor- 
male de l'Est), le mercredi 13 mars 
1957, des soumissions cachetées, adres- 
sées au soussigné et portant sur l'enve- 
loppe la mention: “SOUMISSION 
POUR BUREAU DE POSTE ORDINAI- 
RE, WOLSELEY (SASK.)”. 


On peut prendre connaissance des 
plans et du devis, et se procurer la for- 
mule de soumission au bureau de l'ar- 
chitecte en chef, ministère des Travaux 
publies, 308, édifice London, Saskatoon 
(Sask.), ainsi qu'au bureau auxiliaire 
du ministère des Travaux publics, piè- 
ce 3225, nouvel édifice fédéral, Régina 
{(Sask.), au bureau de poste de Moose 
Jaw (Sask.), et au bureau de poste de 
Woiseley (Sask.), 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions auxquelles est annexé un dé- 
pôt ae cautionnerient sous forme d'un 

| cnèque visé ou d'obligations, comme il 
| est spécifié à la formule de soumission, 
et qui seront préparées sur la formule 
fournie par le ministère et en contor- 
Es des cunditions qui y sont stipu- 


| Le ministère fournira, par l'entremi- 
se du bureau de l'architecte en chef, 
ou par l'entremise du soussigné, ou par 
l'entremise du bureau du préposé, 508, 
édifice London, Saskatoon (Sask.), les 
bleus et le devis de l'ouvrage sur ré- 
ception ‘un dépôt 
850.00, sous fofme d'un chèque bancaire 
| visé ou d'un mandat-poste établi au 
|nom du RECEVEUR GENERAL DU 
CANADA. Ce dépôt sera remis au dé- 
posant dès que les bleus et le devis se- 
| ront retournés en bon état pourvu que 
|ce soit au plus tard un mois après la 
date fixée pour la réception des sou- 
missions. Si les bleus et le devis ne 
| sont pas retournés dans ce délai, le dé4 
| pôt sera confisqué 

On n'acceptera pas nécessairement ni 
[la plus basse ni aucune des soumis- 


| sions. 
| ROBERT FORTIER, 
a'recteur des services 
administratifs et secrétaire. 
Ministère des Travaux publics 
|Ottawra, le 23 janvier 1957. 


Notes agricoles 


au montant de | 


LA LIBERTE ET 


en deux 
luthériens du Dané- 
Éi avaient adressé une lettre 
au patriarche russe ortho- 
doxe de Moscou. Alexis, dont 
ils avaient fait la connaissante 


ser de toute son influence pour 
assurer au peuple hongrois la 
liberté et une paix équitable. 


Selon le journal indépendant 
danois “Information”, le patri- 
arche aurait répondu que, Com- 
me tous les Danois, il éprouve 


priait pour iles en page a 
ajouté qu'à présent la paix 


gne en Hongrie, où le peupli 
[ee repris un travail construc- 
itif.#.1 


d'entrepôt, au- 
us en plus Le > 3 
laire auprès des compagnies d'é- 
lévateurs, a des piliers de béton 
ou des gites assez forts sur les- 
quels on place des solives de 2 
x 10 ou de 2 x 12 à 12 pouces 
d'espacement. On construit là- 
dessus un plancher de bois or- 
dinaire- ou de contre-plaqué. Ce- 
la permet à l'air de pénétrer par 
en dessous et prévient les dom- 
mages par l'humidité du sol 
suintant à travers le plancher. 
Si le plancher fait défaut, le 
grain peut subir des dégâts gra- 
ves au fond du tas, dégâts diffi- 
ciles à déceler par les méthodes 
ordinaires d'échantillonage a- 
vant qu'il y ait une quantité 
considérable de grains détério- 
ré 


Le meilleur t 
jourd'hui de 


S. 

11 faut suffisamment de ven- 
tilation au-dessus du grain si 
l'on veut qu'il se conserve bien 
en entrepôt. On y arrive en ins- 
tallant des ventilateurs aux ex- 
trémités aussi bien qu'au som- 
met du bâtiment. Les ventila- 
teurs des extrémités devraient 
être de bonnes dimensions et 
tous les ventilateurs construits 
de manière à empêcher la pluie 
battante ou la neige de pénétrer. 
Si le grain est entreposé à la 
chaleur, la ventilation devient 
extrémement importante. Lors- 
que la température de l'axté- 
rieur décroît, l'air chaud se dé- 
| place du tas de grain vers le 
{haut et transporte l'humidité a- 
vec lui. Si la ventilation n'est 
pas suffisante, il y aura conden- 
sation considérable sur les cou- 
ches supérieures du grain, de 
nature à favoriser l'invasion des 
insectes et de la moisissure et 
à causer des détériorations. Les 
grains entreposés durant les 
mois d'hiver se maintiennent 
généralement froids, à des tem- 
pératures trop basses pour la 
multiplication des insectes. 

I1 est essentiel de prendre des 
échantillons à la sonde et de sur- 
veiller régulièrement le thermo- 
mètre durant toute la période 
d'entreposage. S'il y a conden- 
sation, il peut être nécessaire de 
râtisser ou de pelleter la surface 
pour briser la croûte ou l'empé- 
cher de se former. 

| 


On ne doit entreposer que du 
grain sec lorsqu'il s’agit de le 
conserver longtemps. Une seule 
charge de grains humides suffit 
à créer des ennuis. Il est préfé- 


<a- !L A EE 


Cum 


rable égalemerit de n’entreposer 
que du grain net ou nettoyé. Les 
insectes nuisibles préfèrent de 
beaucoup le grain malpropre au 
grain propre et sain. Si la fu- 
migation s'impose, il ést beau- 
coup plus facile de les détruire 
dans du grain propre que dans 
du grain contenant beaucoup de 
matières étrangères ou d'épis 
brisés, 
L2 LJ LA 
Nouveau cassis 

résistant au blanc 


Les jardiniers de l'Ouest ac- 
cueilleront avec plaisir la nou- 
velle variété de cassis résistan- 
te au mildiou Willoughby, in- 
troduite par M. À. J. Porter, de 
la pépinière Honeywood, Park- 
side (Sask.). 

Le mildiou, aussi appelé blanc, 
est une grave maladie du cas- 
sis qui a réduit les rendements 
et la qualité de toutes les vieil- 
les variétés à l'essai. L'introduc- 
tion de Willoughby devrait aug- 
menter pour la peine la produc- 
tion de ce fruit précieux, qui 
contient environ quatre fois plus 
de vitamine C que les oranges. 

Dans un essai de six ans à la 
ferme expérimentale de Beaver- 
lodge (Alta), Willoughby s'est 
montré rustique, vigoureuse et 
productive, déclare M. J. A 
Wallace. Les gros fruits, portés 
sur des grappes de es di- 
mensions, sont d'une qualité 
égale à celle des variétés régu- 
lières. Cependant, les gros pro- 
ducteurs peuvent reprocher à 
cette variété de ne pas mürir 
ses fruits” aussi uniformément 
que Magnus et d'exiger généra- 
lement deux cueiilettes pour une 
récolte uniforme de fruits de 
haute qualité. 


— Ce n’est pas un grand avan- 
tage d’avoir l'esprit vif, si on ne 
l'a juste. La perfection d'une 
pendule n’est pas d'aller vite, 
mais d'être réglée. 

VAUVENARGUES. 


Avec les compliments de 


VOLCANO 


Fe LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés. 


chauffage automatiques 


8635, boulevard St-Laurent 
Montréal 


à PROC NE PA CREER 27 


| Manufacturiers d'appareils de 
| 
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difficile 


ancien étudiant en comptabilité, 
ici portant le costume 

rète dans un film 
p ra en février, 


Western 


st- 


Boniface, le ler 


février 1957 


Savings 


and Loan Association 
* 


Bureau-chef 
WINNIPEG 


Cours donnés par es 


devenu 
“Pierre Radis- 
| g tourne actuellement 

e rôle d'explorateur et 
pour M. Godin qui est amateur 


de la vie au grand pp skieur enthousiaste, nageur expert, qu'on 


a pu apprécier sur 
de 


héros véritables ou romanesques 


nter sur l'écran le fameux Pierre Radisson, 


ford. 
dont les réelles aventures égalent ou surpassent celles d'autres 
M. Godin a refusé un grand rôle | 


dans une pièce à l'étranger. (CBC) | 


| 


| deux ans après, il mourut à Pas- | 


Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote 


par Jacques 


Plante et Sawchuck ë 
L'affaire Terry Sawchuck, 
dont nous reparlerons tout à 
l'heure, a relégué dans l'ombre 
une grande injustice commise 
par un groupe de rédacteurs 
spurtifs qui ont péché, soit par 
fanatisme, soit par ignorance. 
Dans les deux cas, leur erreur 
est inexcusable et nous n'avons 
qu'un seul désir: voir Jacques 
Plante, victime de celte injus- 
tice, remporter une fois de plus 
le trophée Vézina. On sait que 
la ligue Nationale a la stupide 
habitude de choisir un club d'é- 
toiles au milieu de la saison. 
Les juges, cette saison, ont com- 
mis deux bévues, la plus sé- 
rieuse en.ignorant Plante pres- 
que complètement sur leur liste. 
On lui a préféré Terry Saw- 
chuck et Glen Hall! Pourtant, 
si on demande quel est le gar- 
dien de buts qui a été le moins 
souvent déjoué dans la ligue Na- 
tionale, il faut répondre: Jac- 
ques Plante. Si on demande le 
nom du gardien de buts qui a 
conservé la meilleure moyenne 
au cours de la saison pour le 
nombre d'arrêts effectués, il 
faut encore répondre: Jacques 
Plante, comme il faut encore 
répondre Plante quand on de- 
mande le nom du gardien de 
buts qui a obtenu le plus de 
blanchissages cette année. Mal- 
gré tout cela, Plante a été ou- 
blié des “experts”. 

Lorsque Plante a été rnala- 
de, au début de la saison, les 
Canadiens ont végété en troisiè- 
me place. Mais, quelques semai- 
nes après son retour, on les trou- 
ve en première place et tout 
semble indiquer qu'ils y sont 
pour y demeurer. Il faut être 
aveugle pour ne pas voir là une 
autre indication de la grande 
valeur de ce gardien de buts qui 
a été un des responsables des 
victoires des Canadiens dans les 


finales pour la coupe Stanley 
l'an dernier. Plante devrait 
peut-être porter les couleurs 


d'un autre club pour être ap- 
précié à sa juste valeur, car il 
semble bien qu'il aura beau do- 
miner tous les départements de 
la Nationale, certains incompé- 
tents, ou peut-être fanatiques, 
ne reconnaîtront jamais ses mé- 
rites, ni la valeur des services 
qu'il rend à une équipe qui ne 
possède même pas les meilleurs 
joueurs de défense de la ligue, 
à l'exception de Doug Harvey. 
Et Red Kelly? 


Les experts ne se sont pas ar- 
rêtés là, Ils ont aussi accordé 
un pcste d'honneur à un joueur 
que nous respectons beaucoup, 
mais qui ne mérite certainement 
as ce poste. Il s'agit de Red 
elly. Ce dernier a été une des 
gloires des Red Wings de De- 
troit ét de la ligue Nationale. 
I1 a largement contribué aux 
succès de son club dans le pas- 
sé et a reçu des honneurs abso- 
iument justifiés et justifiables. 


Un tribunal du vicariat de Ro- 
me vient d'achever l'étude des 
informations en marge de la béa- 
tification de Mgr Jean Cieplak, 
archevêque de Vilna, Pologne. 
Mgr Cieplak avait été victime 
d'un tribunal anti-religieux de 
Moscou, en 1923. L'affaire de ce 
jugement avait attiré l'attention 
du monde entier. Condamné d'a- | 


oo 


bord à mort, sa sentence fut plus 
tard diminuée à dix ans d'empri- 
sonnement. Libéré en 1924, Mgr | 
Cieplak vint aux Etats-Unis où, | 


’saic, N.-J, (NC) 


LEMOYNE 


Mais, malheureusement, il n'est | 
plus ce qu'il était et plusieurs | 
joueurs rendent de meilleurs] 
services que lui à leur équipe. | 

Nous pensons justement à Fern 
Flaman, des Bruins, Morrison, 
Gadsby, Mohns et surtout à 
Marcel Pronovost, probablement 
le meilleur joueur de défense de 
la ligue après Harvey et que les 
experts ont négligé de désigner 
pour la première équipe des E- 
toiles, On se demande sur auoi 
on se base pour ces sélections 
quand on voit tant d'erreurs et 
tant d'injustices. Car il y a de 
l'injustice dans tout cela puis- 
que les joueurs choisis reçoivent 
un bonus auquel ils n'auraient 
certainement pas droit si un ju- 
gement plus sain présidait à ce 
choix important. 

Nous comprenons que les ex- 
perts soient ennuyés de voir les 
Canadiens dominer le classe- 
ment du club des Etoiles et 
qu'ils ne sont que trop heureux 
de leur faire payer ainsi leurs 
succès. Mais c’est une petite 
vengeance bien mesquine qui 
n'empêchera pas les Habitants 
de continuer à demeurer l’at- 
traction numéro un du premier 
circuit de hockey du monde. 
Sans les Canadiens et leurs 
joueurs spectaculaires il y a 
longtemps que la ligue Natio- 
nale aurait cessé d'exister. Les 
partisans des Canadiens se sont 
indignés devant le manque de 
compétence d'un arbitre et de- 
vant la complaisance des auto- 
rités, et ils sont indignés juste- 
ment devant le manque de juge- 
ment et d’honnêteté d'experts 
qui ne savent pas voir ce qui se 
peus sur la glace et qui ne sont 
ntéressés qu'aux records pas- 
sés de joueurs dont la réputa- 
tion leur paraît assez solide pour 
qu'on puisse commettre uhe in- 
justice envers les autres sans 
que la majorité ne récrimine 
pas. 

Sawchuck et les Bruins 


Terry Sa uck, au lende- 
main de l'annonce du choix des 
experts, avait lui aussi sa dé- 
claration à faire à la presse. Il 
quittait ie hockey, épuisé, ma- 
lade et fatigué de la vie diffici- 
le d'un gardien de buts, même 
s’il est considérée comme le meil- 
leur de la ligue Nationale, Saw- 
chuck a d'abord annoncé qu'il 
quittait le hockey pour la vie, 
puis pour la saison et enfin pour 
un mois. Les Bruigs de Boston 
ont fait comme les Canadiens 
quand ces derniers ont perdu 
Plante, ils se sont mis-à perdre 
des joutes régulièrement et ils 
occupent maintenant la troisiè- 
me place, d'où ils ne parvien- 
dront pas à reprendre la tête 
cette saison. Il est bien évident 
que Sawchuck est malade et 
qu'un repos ne lui fera que du 
bien. Cet excellent athlète qui 
a marché sur les traces de Frank 
Brimseck a donné le meilleur 
de lui-même pour la cause des 
Bruins l’ah dernier et, cette sai- 
son, il avait été le joueur avec 
le meilleur moral sur toute l'é- 
quipe, 

Mais tout cela est mainte- 


Son esprit inquiet ne peut plus | 
tenir le coup et il lutte à la fois | 
contre lui-même et contre l'ad- | 
versaire à chaque fois qu'il 
saute sur la glace. L'heure | 
de la retraite volontaire a donc 
sonné pour ce jeune athlète qui, 
espérons-le, pourra revenir au | 
jeu complètement rétabli. Les | 
Bruins vont se ressentir de sa | 
perte, car ils n'ont personne dans 
leyr organisation pour le rem- 
lacer. I1 y avait bien Harry 
miey ou Johnny Bower, mais 
les Rangers .et les Black Hawks 
ont refusé de faire des affaires 
avec Boston et Sinmons garde- 
ra temporairement la cage des 
Bostonnais. On dit beaucoup de 
bien de lui et nous ons 
qu'il permettra aux Bruins de 
continuer à menacer | les me- 
neurs de la ligue. Simmons au- 
ra l'avantage d'être protégé par 
les meilleurs joueurs de défen- 
se du circuit et, s'il fait l'affaire, 
le repos de Sawchuck pourrait 
bien se prolonger toute la saison. 


ambassadeur au Vatican 


CITE DU VATICAN -—— “L'Ors- 
servatore Romano’ a résumé la 
conférence que M. Manuel Rio. 
ambassadeur d'Argentine au Va- 
tican, a faite le 11 janvier com- 
me cours inaugural, à j’Institut 
des Sciences sociales de l'Insti- 
tut Angelique des Pères Domi- 
nicains, sur le thème: “Les dé- 
mocraties et l'économie politi- 
que”. Le journal du Vatican se 
montre très élogieux et il sou- 


ligne l'intérêt avec iequel l'au- | 


OPTOMETRISTE 


Téléphone 23-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


Léon-H. Bénard, C.R. 
AVOCAT et NOTAIRE 


Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man. 
TELEPHONE 92-7348 


Monnin, Grafton, 
Deniset, Dowhan, 
Bétournay & Muldoon 


AVOCATS et NOTAIRES 


Chambre 4 
Edifice Banque Canadienne Nationale 


431, rue Main Winnipeg, Mon. 
TELEPHONE 92-3135 


Laurier-A. Régnier 
AVOCAT et NOTAIRE 
Pratique générale du droit 
201, édifice Montreal” Trust 
218, avenue Portage, Winnipeg 
TELEPHONE 92-3924 


Louis-P. Roy 
AVOCAT et NOTAIRE 


ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone 20-3172 


Clifford W. Brock 
CR., MA. LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 


Avocat de la ville de St-Boniface 
Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council” de Winnipeg 


550, édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 93-0626 
138, avenue Provencher, St-Boniface 


Chapman & Trudel 


AVOCATS et NOTAIRES 
Daryl R. Chapman, BA. LL, B, 
Robert-E, Trudel, LL.B. 


412, EDIFICE PARIS 
Portage et Garry Winnipeg, Man. 


Téléphone 92-4666 


Joseph-N, Landry, B.A. 


Avocat, Avoué et Notaire 
302, édifice Mcintyre 
416, rue Main Winnipeg 


Téléphones: 
Bur.: 92-7125 — Rés.: 42-0303 


147, 


Greenberg & Arpin 
AVOCATS et NOTAIRES 


Solomon GREENBERG, LL.B. 
Maurice-J, ARPIN, B.A. LL.B. 
203-4, édifice Confederotion Life 
457, rue Main, Winnipeg 


Téléphones: 92-6516 - 17 


Marcoux et Dureault 
AVOCATS et NOTAIRES 


Lourent-G. MARCOUX, B.A., LL.B. 
Armand DUREAULT, B.A., LL.B, 
702, édifice Great Western 

356, rue Main, Winnipeg 
Téléphones: 92-8241-42 


Tous les mercredis à St-Jean-Baptiste 


Dr JACOB 
DENTISTE . 
et associés 


Leurs nouveaux Bureaux 


sont situés au-dessus du 


MAGASIN METROPOLITAN 


Angle Portage et Carlton 
Winnipeg, Man. 


Téléphone 92-8319 


Finkleman 


Optometristes 


Examen de la vue 


Milles T 

ee elephone 
K ingto 

15. ave Portage | 92-2496 
WINNIPEG 


ditoire a suivi la conférence ain- 
si que les applaudissements qui 
ont salué l'ambassadeur à la fin 
de sun exposé. 


done db “à |: 
James Shaen Limited 


M. N. Lecker 
OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 


te etage, édifice Hurtig 
264, ave Portage — Téléphone 93-8628 


Ouvert toute la journée le samedi 


Dr Jean-J. Trudel 


Maladies des veux, oreilles, nez 
et gorge 
EXAMENS DE LA VUE 


100, édifice Greot Western 
356, rue Main, Winnipeg 
Tél.: Bur.: 92-4955 - Rés.: 42-5307 
patate ed menant ns 


Dr G. Létienne 


MALADIE DES YEUX 
EXAMEN DE LA VUE 
Tél.: Rés.: 42-4764 - Bur.: 93-4369 
601, édifice Medical Arts, Winnipeg 


Dr Edouaord-G. Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 


301, chemin Ste-Marie 
St-Bonitace, Man. 


TELEPHONE 23-2111 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 


Téléphone 23-2850 
141, avenue Provenche: 
ST-BONIFACE, MAN. 


Dr A.-E. Bourgeois 


DENTISTE 
343, rue Taché, St-Bonitace 
Téléphone 20-4828 


Dr P.-E. LaFlèche 


DENTISTE 
709, rue Sherbrook Winnipeg 
Téléphone SPruce 5-5446 


Dr A.-G. Dandenault 


M.D., F.A.C.S. 
Chirurgie - Maladies des femmes 
Téléphones: rés — 20-1265 


Dr Jean Stolar 


Maladies internes 
Téléphone: rés. —SPruce 5-5870 
126, édifice Medical Arts 
Ave Graham, Wpg -— Tél, 92-8648 


Dr Joseph M. Kagan 
M.D., F.R.C.S. (C) 
” CHIRURGIEN 
318, édifice Medical Arts, Winnipeg 
Heures de bureau: 2 h. à 5 h. p.ra. 


Téléphones: 
Bureau: 93-6996 Rés.: 56-5221 


Dr R.-G. d’Agincourt 


M.D., F.R.C.S. (Angleterre) 
FA.C.S., FI.C.S. 


CHIRURGIE GENERALE 


Heures de bureau 
2 h. 46 h. p.m., tous les jours, 
les samedis exceptés 


245, rue Marion, St-Boniface 
Tél: bur, 20-3560 — 40-2791 


Dr E.-T. Etsell 
MEDECIN et CHIRURGIEN 


508, éd, Medical Arts, Winnipeg 
Téléphones: 
Bureau: 92-4843 Rés.: 4-4588 


Dr André Molgat 


M.D. F.R.C.S. (C), M.Sc. (Chirurgie) 
CHIRURGIEN 


206, éditice Medical Arts, Winnipeg 


Téléphones 
Bureau: 93-5265 — Rés.: 43-6501 


Dr G. Normandeau 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


Téléphones 
Bureau: 20-1927 — Rés.: 20-1784 


155, ave Provencher, $t-Bonitace 


Dr C. Lavoie 

MEDECIN-CHIRURGIEN 
400, rue Taché, St-Boniface 
(en face de l'hôpital) 
Téléphones: 
Bureau: 23-6762 — Rés.: 20-1405 
Heures de consultation: 
1 h. 30 à 6 h, p.m, 


Dr Henri Guyot 


Obstétrique et Gynécologie 
Maternités et maladies des femmes 
Heures de bureau: 2 h. à 5 h. p.m. 
580, rue Aulneau. St-Boniface, Man. 
TELEPHONE 20-1696 


CLINIQUE SAINT-BONIFACE 


343, rue Taché 
Heures de consuitotion: | h. à 6 h. de l'après-midi; le samedi de 11 n 


R.-A. Jocques, M.D. 
guy 0 cg 
Obstétrique — Léébsts 


J.-M. Huot, M.D. 
Rés. 20-1701 
Médecine générale 
Endoscopie — Obstétrique 


Télévhone 20-4828 


à midi 


W.-N. Albi, MD. 

Res SUnset 3-5717 
Médecine générale 

Obstétrique — Chirurgie 
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Réveil de nos commissaires 
à la suite d'une défaite 


La défaite du candidat canadien-français aux élections | 
de l'association provinciale des commissaires d'écoles, mer- | 
credi de la semaine dernière, a porté un vilain coup aux 
commissaires de langue française. 

Depuis plusieurs années, en effet, un Canadien français | 
faisait partie de l'exécutif de l'organisation provinciale qui 
exerce une influence importante sur la politique scolaire du | 
gouvernement. C'était peut-être la charge où feu M. J.-A.} 
Marion travailla le plus efficacement au service de la foi et} 


de la langue, car sa longue expérience, son habileté dans les | 
discussions et ses relations amicales avec d'autres membres 
de l'exécutif lui permirent d'écarter beaucoup de projets nui- 
sibles à la cause catholique et française. Les eommentaires 
de nos anciens amis après la défaite de M: Pineau, le mer- 
credi 23% janvier, ont fait voir d’ailleurs combien “la vieille 
garde” appréciait à sa juste valeur, dans le passé, la présence | 


| chaque organisation ou 


Plus de 900 réfugiés hongrois 
ont déjà passé par Winnipeg. 
Aptès un séjour plus ou moins 
prolongé dans les salles de l'im- 
migration, ils ont reçu hospita- 
lité et travail dans le grand 
Winnipeg, à Portage la Prairie, 
à Dauphin, à Brandon, etc. Le 
4 février prochain, un autre 
groupe de 100 réfugiés doit ar- 
river ici et tout laisse croire 
qu'ils recevront le même géné- 


| reux accueil. 


Les catholiques manitobains 
semblent avoir fait leur grande 
part pour acc:'eillir leurs core- 
ligionnaires momentanément é- 
prouvés,; en réponse à la deman- 


| de expresse de leurs chefs spi- 


rituels, LL. EE. NN. SS. M. Bau- 
doux, archevêque de St-Boni- 
face, et P. F. Pocock, archevé- 
que de Winnipeg. Paroiïsses et 
diverses organisations ont adop- 
té des familles complètes. Cu- 
rés et laïcs ont visité les salles 
de l'immigration et ramené chez 
eux quelques réfugiés. Il est im- 
possible de mentionner ici les 
noms de chaque personne et de 


tion qui ont su réserver un sym- 
pathique acçueil aux malheu- 
reuses victimes d'un régime ab- 
ject et cruel. 

Travail de M, Hendriks 

11 faudrait peut-être faire une 
exception pour M. Hendriks, 
nommé personnel lement par 
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| 


institu- ! 


! 


On voit ici M. Gordon Van Sylck, aide de laboratoire, âgé de 
27 ans, spécialiste du laboratoire du ministère dès Travaux publics 
du Manitoba, à Winnipeg. Il fait les expériences nécessaires pour 
vérifier la résistance à la chaleur d'un échantillon d’asphalte, pris 


PRES RER EEE ES 


rime 
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Quatre questions retiennent l'attention 


_des représenta 


per Jean DANIEL 


nts du peuple à Ottawa 


OTTAWA — Quatre questions | Santé nationale et du Bien-Etre | norité linguistique représente au 


retiennent particulièrement l'at-! social, l'hon. Paul Martin, répon- | moins 20 pour cent de la popula 
|tention des représentants du peu-/dant à des interpellations en tion. Tous les Canadiens bien 
|ple de ce temps-ci dans la capita- | Chambre, vient de déclarer que | pensants apprécieront à sa juste 
Île fédérale. Le projet de l'assu-|les négociations se poursuivent | valeur des proposh tons aussi pra 


rance-hospitalisation reprend une | toujours à ce sujet. Il est possible | tiques. 


nouvelle importance à la suite de 
l'attitude que vient de faire con- 
naître le gouvernement de l'On- 
tario à ce sujet. 

Par ailleurs, dans un mémoire 
qu'elle a soumis au gouverne- 
ment canadien ces jours derniers, 


Catholiques du Canada s'est net- 
tement prononcée en faveur de 
l'aménagement d'un programme 
d'assurance-hospitalisation. D'au- 
tres suggestions de la CTCC, tel 
son attitude vis-à-vis les octrois 
fédéraux aux universités, intéres- 
sent vivement la députation. 

La déclaration récente de l'ho- 
norable Roch Pinard, secrétaire 
d'Etat, en marge du bilinguisme 
fait l'objet de commentaires fa- 
vorables, du moins chez ceux 


| 


Subventions aux universiles 


PE à 


que d'ici quelques semaines, le | 
|gouvernement fédéral soit en me-| Dans son mémoire annuel au 
|sure d'annoncer l'approbation de | gouvernement canadien, la Con- 
nouvelles provinces au program-|fédération des Travailleurs Ca 
me fédéral de l'assurance-hospi- | tholiques du Canada se prononce 
talisation. Outre l'Ontario, l'Al-|en faveur des octrois fédéraux 
berta, la Saskatchewan et la Co-|aux universités ‘afin de permet- 
lombie-Britannique sont les pro-|tre à ces institutions d'accueillir 
vinces qui ont déja fait connai- | tous ceux qui aspirent à complé- 
tre leur acceptation à ce projet. | ler leur formation et leur eultu- 
Il y a à peine quelques jours, un | re. A notre avis, dit le mémoire, 
premier ministre des Maritimes ces subventions, distribuées par 
se trouvait à Ottawa où il est ve-|l'intermédiaire de la Conférence 
nu s'entretenir précisément à ce |canadienne des universités, ne 
sujet avec les autorités concer- | représentent aucun risque d'em- 
nées. piètement sur les droits concé- 


Le bilinguisme progresse en de. PROVIAues PUF Ta connti 
, « ution”. 
Avec l'exemple qu'a donné le | La CTCC a fait connaitre son 
premier ministre St-Laurent et 


just b 4 | attitude sur la politique fédérale 
plusieurs membres de SON fOU-|.,jative à l'aide aux institutions 


sur une des routes de la province. Avant de subir l'examen ci-des- | pour qui le bilinguisme n'est pas 


sus, l’asp 


halte fut soumis à une température de 140 degrés. Tout le 
| matériel employé dans la construction des routes manitobaines est 
ainsi soumis à de multiples épreuves avant d'être approuvé. 


lun vain mot. Le ministre Pinard 
répondait alors au solide mémoi- 
re que lui a présenté la Fédéra- 


de l'un des nôtres sur l'exécutif. 


| Mgr Pocock pour travailler au| 
| service des émigrants et réfu- 


Billet du vendredi 


tion des Sociétés St-Jean-Baptis- 
te du Québec. 

| Enfin, signalons que les chan- 
|gements ministériels qui pour- 


Ne: depuis quelques an- |de haut savoir alors que la Chaïn- 


nées, le bilinguisme a fait des 
progres considérables à Ottawa. 
Il reste évidemment beaucoup à 
faire. Le mémoire bien équilibré 
que vient de présenter la Fédéra- 
tion des Sociétés St-Jean-Baptis- 
|te aura probablement pour effet 
d'améliorer encore la situation. 


La perte de ce poste est d'autant plus regrettable que, 
de nos jours, dans cette organisation comme dans bien d'au-| 
tres, l'exécutif joue un rôle de plus en plus décisif. L'on 
comprend alors l'abattement des commissaires de langue | 
française qui se sont rencontrés plus tard dans la journée à 
St-Boniface en s'écriant: “Nous sommes morts”! | 

La mort cependant n'a pas duré longtemps. La réunion | 
à St-Boniface, en effet, a donné un renouveau de confiance! 
et a permis une étude préliminaire des moyens à prendre dans 
le but de refaire et d'augmenter le prestige du groupe fran-| 
Cais. Le désappointement de Winnipeg a propablement été | 
rovidentiel à ce point de vue. L'analyse des résultats de ces | 
élections suggère bien, par exemple, que la votation par bloc | 
a été adoptée par d'autres groupes et que l'äppui accorde au 
candidat canadien-français par un autre bloc ethnique est 
moins solide qu'autrefois. 

Il est évident cependant que les remèdes se trouvent plus 
près de nous. Le nombre de commissaires présents au congrès | 
de St-Boniface n'augmente pas. Sur une centaine de commis- | 
saires en ville à cette occasion, la moyenne des présences | 
au congrès de St-Boniface a été de 60. Comment peut-on s'en- 
tendre avec des groupes amis et faire connaitre notre candidat 
et nos positions, si notre propre groupe ne s'entend pas préa- 
lablement? A la deuxième réunion de notre congrès surtout, 
le forum et les mots d'ordre de Mgr l'archevêque auraient dû | 

attirer une présence de 100 pour cent. Au moins que ceux qui | 
viennent à la soirée plutôt récréative se donnent la peine de 
venir aux réuniong plus sérieuses. Cela est d'autant plus vrai! 
que la question à l'étude, “les grandes unités secondaires”, | 
et les conclusions pratiques qu'elle a suscitées®vont se placer | 
au premier plan des préoccupations de nos commissions sco- | 
laires pendant cette année. | 


Les membres présents ont suggéré plusieurs moyens à | 


| 


prendre pour que l'association de nos commissaires soit forte, | 
par exemple: réunions régulières et fréquentes de l'exécutif, | 
reunions régionales, plus grand nombre de membres de l’exé- 
cutif, programme du congrès plus au point, plus pratique, un 
comité de nominations qui ferait approuver assez tôt notre | 
candidat au congrès de Winnipeg, système amélioré d'envoi 
d'avis, etc. Il faut en outre trouver moyen: d'intéresser les | 
commissaires de nos écoies paroissiales et de faire venir des 
représentants attitres des écoles qui-sont dirigées par le com-| 
missaire officiel. Enfin, le temps ne serait-il pas opportun 
pour les commissaires de s'occuper de leur propre organisa- | 
tion et de leur propre congrès, au lieu de dépendre totalement | 
de l'Association d'Education, qui est déjà surchargée? | 

Le nouvel exécutif promet beaucoup et, avec la coopé- 
ration de tous, l'association des commissaires pourrait repren- 
dre son influence auprès de l'association provinciale et au 
profit de nos écoles. Que la défaite récente soit l'occasion | 
d'une reprise de conscience, -de pardon pour les latunes du | 
passé, et de réorganisation à la hauteur de temps nouveaux! 


La carte élpetorals 


lriks 


| porte particulièrement 


giés de to. ‘es nations qui arri- | 
vent à Winnipeg. | 

M. Hendriks est le seul mem- | 
bre à Winnipeg des “Crusaders | 
of St. John”, institut séculier 
fondé en Hollande il y a 35 ans 
par le Dr Jac, Van Ginneken, 
dans le but de favoriser un a- 
postolat fructueux dans les mi- 
lieux souvent fermés aux pré- 
tres, plus varticulièrement par- 
mi les jeunes garçons qui tra- 
vaillent dans les usines ou sont 
les victimes innocentes de foyers 
brisés. Déjà, cet institut qui 
a 200 membres compte en Hol- 
lande 10 maisons et piusieurs 
centres récréatifs pour jeunes 
garçons. 11 dirige une écoie d'a- 
griculture dans la république 
dominicaine, ainsi qu'une éco- 
le technique et un.‘‘boys’ town’ 
aux Indes Orientales Néerlan- 
daises. Depuis 2 ans, M. Hend- 
prépare à Winnipeg la 
fondation d'une oeuvre parti- 
culière pour son institut. Pour 
le moment, Mgr Pocock lui con- 
fie le service catholique des im- 
migrants et réfugiés. 

Problème des jeunes 

M. Héndriks prend ses res- 
ponsabilités actuelles au sérieux. 
On peut le voir chaque jour au 
milieu des émigrants, au centre 
de l'immigration, ou encore par- 
courant la ville en tous sens 
pour multiplier les contacts et 
intéresser le public à ‘'‘ses” gens. 
Grâce à ses efforts, plusieurs 
familles hongroises et d’autres 
nationalités vivent aujourd'hui 


en milieu catholique et les pè- 


res de familles ont trouvé un 
emploi bien rémunéré. Il est 
davantage inquiet au sujet des 
jeunes qui arrivent seuls au 
pays: surtout des garçons de 
15 ou 17 ans, peu de jeunes fil- 
les. ‘Il faut absolument, dit-il, 
que les jeunes catholiques de 
Winnipeg et St-Boniface accep- 
tent de se faire amis avec ces 
jeunes, les invitent chez eux, 
leur facilitent des sorties le sa- 
medi et je dimanche. Sans cela, 
ils seront accaparés par les or- 
ganisations neutres, comme le 
Y.M.C.A., et donc perdus au 
point de vue religieux.” 

Problème de psychologie 

Il faut aussi, pour soutenir 
une générosité à longue haleine 
envers tous les immigrants, que 
les catholiques comprennent 
clairement la situation de ces 
nouveaux venus au pays. Le 
problème de l'immigration com- 
des as- 
pects psychologiques que le pu- 
blic ne peut ignorer. Par exem- 


| ple, en ce qui concerne les Hon- 
| grois, il faut se 


souvenir cons- 
tamment que ces gens ont vécu 
longtemps sous un régime de 


| terreur où l'autorité était syno- 


nyme d'opression, dans un pays 


Un vieux | 


Certains livres, pourtant bril- 
lants, s'oublient après quelques 
lannées, comme les morts. Sauf 
iles parents proches, qui se sou- 
| vient de ces derniers? Après, di- 
sons cinquante ans, s'ils ne sont 
des personnages histo r i q u e s? 
Ainsi, je me, demande s'il y a 
{quelque part au Canada, même 
en France, quelqu'un qui se sou- 
vienne d'un ouvrage intitulé Let- 
tres de Reéa Delcroix, publié en 
1890 ou 1891, dont on se deman- 
dait alors s'ils se composait de 
véritables missives d'amour, ou 
d'un roman sous forme épistolai- 


"Lettres de Réa Delcroix” | 


{Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'') 


ivre oublié: 


compléter: ‘’Réa Delcroix a son | 
joriginalité de langage comme 
| Delphine a la sienne, Elle a, par 
une intensité qui est, à sa façon, 
du génie, tous les tons et toutes 
{les nuances de la passion qui fait 
si magnifiquement vibrer l'âme 
| humaine et qui finit presque tou- 
{jours par la briser”. 

Barbey nous met l'eau à la 
bouche, attise chez nous le désir 
de connaître, de goûter, et tout 
{cela en vain. Car le livre dont il 
{parle n'existe plus, sinon à la 
| Bibliothèque nationale de Paris, 
lou dans les caisses de greniers 


|raient bien avoir lieu dans un a-! 
| venir fort prochain, font gloser 
[aussi plusieurs députés et tous | | et 
|ceux qui s'intéressent à la politi-| tant organisme. Le ministre a 


M. Pinard s'est montré favora- 


{ble aux suggestions de cet impor- ! 


que. 
La législation à venir 

Le premier ministre de l'On- 
tario, M. Leslie Frost, vient de 
faire connaître le point de vue 
de son gouvernement sur la pos- 
sibilité de la mise en vigueur 
d'un programme d’assurance-hos- 
pitalisation au Canada. Disons 
tout de suite que le projet 
fédéral relatif à cette nouvel- 
le mesure de sécurité sociale ne 
pourra devenir loi qu'à la condi- 
tion que six provinces représen- 
tant la majorité de la population 
canadienne acceptent de partici- 


qualifié les propositions de la so- 
ciété nationale dans un sens qui 
indique bien sôn intention de les 
considérer sérieusement. ‘Ces 
suggestions, a-t-il dit, sont essen- 
tiellement constructives et prati- 
ques; elles sont faites avec un es- 
prit de modération.” On sait que 
M. Pinard a déjà donné instruc- 
tion à la Commission du Service 
civil de faire une étude appro- 
fondie de cette question. 

En résumé, la Fédération sug- 
rère: 1) la reconnaissance de 
deux langues comme l'une des 
qualifications qui peuvent être 


per à un pareil programme. Jus-|exigées des candidats aux fonc- 
qu'ici, seulement quatre provin-\tions publiques; 2) une préféren- 
ces ont manifesté leur intention | ce automatique aux candidats bi- 


re. |poussiéreux, où il dort du som- | 

Signé du pseudonyme Marie |meil de la mort. On ne savait 
Desylles, le livre parut chez Di- | rien de l'auteur, il y a soixante- 
dier à Paris, et j'en trouve la tra- | cinq ans, on n'en sait pas davan- 
ce dans un vieux recueil d'arti- lage aujourd'hui. D'autant moins 


|s'extasiait sur les qualités de til, quand parurent ses lettres. 

l'auteur. Or, Barbey, dit le con-|! Je serais curieux de savoir s'il 
nétable des lettres, n'était pas |en est quelques traces au Cana- 
homme à prendre des vessies|da, quelque souvenir, ou un 
pour des lanternes. Il n'avait pas |exemplaire fané, au jour d'au- 
l'enthousiasme facile et ne don- | jourd'hui. N'a-t-on pas un peu! 
nait pas avec facilité dans les pie- |l'impression, quand on reprend| 
|ges, même littéraires. Plutôt ru- | les anciens recueils, de se prome- 


peut être modifiée 


Dès la publication de la nou- 
velle carte électorale de la pro- 
vince, d'apres les recommanda- 
tions de la commission Adam- 
son, les journaux de la ville se 
. sont hâtés de la proclamer satis- 
faisante et semblèkent suggérer 
que, le gouvernement ayant ac- 
cordé plus d'importance aux vil- 
les et ayant voulu créer des cir- 
conscriptions de population éga- 
le, il n'y avait rien à reprendre 
dans le travail 

Mais audiences accordées 
depuis ce jour par la commission 
ont été l'occasion de cinq protes- 
lations assez importantes, en 
plus de six ou sept suggestions 
au sujet de noms, etc 

Le village de Winkler a de- 
mandé d'être laissé dans la cir- 
consoription de Pembina à la- 


es 


quelle il appartient logiquement | 
| rer que, lors du débat sur ce pro- 


à cause du chemin principal qui 
traverse la région de l'est à 
l'ouest. C'est exactement la 
tuation dans laquelle se trouve 
le village de Notre-Dame-de- 
Lourdes vis-a-vis la circonserip- 
tion de Cypress, mais personne 
ne semble avoir protesté 

Les représentants de Killar- 
ney, de Fisher, de Carillon-Emer- 
son et de Swan River se sont pré- 


si- 


sentés aussi pour faire valoir 
[l'importance des chemins ou de 
groupements naturels ethniques, | 
afin de faire modifier les circons- 
|criptions proposées. M. N. Ba- 
chynsky, par exemple, n'a pas 
hésité à souligner que dans son 
arrondissement les Ukrainiens et 
les Islandais n'aimaient pas co- 
habiter. 

Ces exemples démontrent que | 
l'on peut demander des change- 
ments, pour des raïsons très va- 
lables, sans gêner le gouverne- | 
ment qui veut faire pour le 
mieux, sans-mettre en doute l'in- 
tégrité des membres de la com- 
mission qui faisaient face sur- 
tout à un problème de mathéma- | 
tiques, et sans que les préoccu- | 
pations canadiennes-françaises 
paraissent trop chauvinistes 

Serait-il trop tard pour espé- 


jet de loi, l'on fera valoir les rai- 
sons ethniques, géographiques et 
historiques qui favorisent une 
circonscription autonome dans 
“La Montagne’? 


— On n'est pas homme d'es- 
prit pour avoir beaucuup d'idées, 
comme on n'est pas un bon géné-! 
ral pour avoir beaucoup de sol- 


: dats. — CHAMFORT. | 


| ou 


l'information officielle était 
étroitement favorable 
au régime communiste, où les 
conditions de travail n'appor- 
taient qu'un minimum de reve- 
nus et créaient une tension a- 
normale et pesante. 

Il est normal alors que ces 
nouveaux veñus, ignorants d'ail- 
leurs de nos coutumes et de no- 
tre langage, ne comprennent pas 
immédiaterrent les règles et 
conditions du Canada, obligés 


toujours 


| qu'ils ont été de briser la loi de 


fer qui pesait là-bas sur eux, 
Comme ils attendent beaucoup 
du pays hospitalier qui leur a! 
ouvert ses portes, ils peuvent 


paraitre à première vue peu re- 
conneissanis pour tout ce qui 
se fait pour eux. L'on racon- 
te à ce propos qu’un des 
migrants tient compte de cha- 
que don qu'il reçoit dans le but 


im- | 


ide, d'idée et ,d'expression, il 
voyait clair, ne manquait pas de 
critères, gardait son franc parler 
et sabrait à l'occasion, même plus 
{souvent qu'a son tour. Je sais de 
{lui certains abattages, de Victor 
| Hugo par exemple, qui ne sont 


de tout repos de se frotter à Bar- 
bey, 
par lui, 
| * * 

| Pour qu'il se soit attardé sur 
june quinzaine de pages à Marie 
| Desylles, inconnue dont il n'a- 
! vait pas percé le mystère, il faut 
que son livre ait eu une valeur 
|vraie. C'est d'ailleurs ce qu'il 
| pense et il le dit, ou l'écrit, Les 
{citations qu'il en fait l’attestent 
d'ailleurs. Car cette Marie Desyl- 
les paraît avoir eu une profon- 
deur peu commune et du juge- 
{ment, ainsi que de la finesse na- 
|tive. Même dans des lettres d'a- 
|mour, il lui arrive de glisser une 
|réflexion ou une appréciation qui 
sent la maturité d'esprit, et l'es- 
prit tout court. Ce qui ne courut 
jamais les rues, à aucune époque. 
Ainsi écrit-elle, avec une discré- 
tion de touche qui n'a rien du | 
|bas-bleu: ‘’Les femmes doivent 


tout ignorer pour tout appren-] 
dre, et tout sentir pour tout de-| 
viner”. | 

Ailleurs: “Le génie et le talent | 
ne sont pas à l'usage des femmes. | 
[11 leur faut perdre la faculté fé- 
minire — ce quelque chose qu'on 
ne remplace pas. Pour les beso- 
gnes intellectuelles, il faut regar- 
der faire les hommes”. 

Barbey de souligner: ‘Cette 
| folle amoureuse a-t-elle un assez | 
| vigoureux bon sens!’ | 

Dans une de ses lettres à l'hom- | 
me qu'elle aime, Marie Desylles | 
écrit encore: ‘As-tu remarqué 
que ké hommes ont la poésie de 


pas piqués des vers. Il n'était pas | 


encore moins d'être frotté 
| 


ner dans un cimetière? Souvent 
|les chapitres sont comme autant 
ide pierres tombailes, où s'effa- 
{cent noms et dates. 


L'ILLETTRE. 


| Travail du dimanche 
en Allemagne 


La semaine de quarante heu- 
res est en cours d'application en 
Allemagne. En même temps, les 
grosses industries de la Ruhr, ens 
itre autres l'I.G. Netall, projet- 
tent d'établir un roulement des 
|équipes dans les fonderies et les 
laciéries, de façon que ces usines 
let leurs annexes fonctionnent 
{sans arrêt, dimanche compris, 
Ces projets ont soulevé une vi-! 


tholiques. Ce système briserail, 
|en effet, la vie de nombreuses fa- 
|milles et rendrait impossible la 
| réunion de la communauté litur- 
|gique le dimanche. La Ligue fa- 
miliale des catholiques alle- 
mands déclare qu'un tel projet 
{traite les hommes comme des ma- 


vue de l'établissement d'un plan 
d'assurance-hospitalisation. 
Toutefois, le ministre de la 


| de collaborer avec le Fédéral en |lingues aux fonctions ordinaires 


du service civil intérieur ainsi 
qu'aux fonctions du service ex- 


Itérieur dans les régions où la mi- 


‘cles de Barbey d'Aurevilly, où il qu'elle était déjà morte, paraît-| Sur la scène internationale 


|bre poursuivait l'étude du pro- 
jet de loi qui permettra au gou- 
vernement canadien d'accorder 
une aide financière aux univer- 
sités, Inutile d'ajouter que plu- 
sieurs députés ont fait grand état 
de l'attitude favorable de cet im- 
portant organisme sur la ques- 
tion à l'étude. 

Disons en terminant qu'on par- 
le de plus en plus de change- 
ments dans la composition du 
gouvernement St-Laurent. Selon 
toute probabilité, au moins deux 
nouveaux ministres feront par- 
tie du gouvernement fédéral sous 
peu. M. Lionel Chevrier, ancien 
ministre des Transports et ac- 
tuellement président de la Voie 
Maritime du St-Laurent, repren- 
drait en partie ses fonctions dans 
le Cabinet. A même le ministe- 
re des Transports, un départe- 
ment des voies de communica- 
tions serait créé, alors que M. 
Marler garderait une partie seu- 
lement de ce ministère. Par ail- 
leurs, M. Walter L. Gordon, pré- 
sident de la Commission royale 
sur les perspectives économiques, 
est celui dont le nom est le plus 
souvent mentionné lorsqu'il est 
question de changements au sein 
du Cabinet, 


Le Canada et le Proche-Orient 


La situation au Proche-Orient 
est assez grave pour faire penser 
même le cabinet canadien à es- 
sayer d'en prévenir une détério- 
ration fatale, C'est au nom des 
Nations unies qu'on a empêché 
l'Angleterre et la France de ré- 
gler par la force les difficultés 
artificielles créées dans la région 
par le nationalisme arabe appuyé 
par les ambitions soviétiques. Et 
le Canada put aider à faciliter 
cette action en proposant et en 
activant l'organisation d'une po- 
lice internationale. 


Cependant, ies Nations unies | 


n'ont malheureusement rien fait, 


et probablement ne peuvent rien | 
faire d'immédiat, pour régler les | 


problemes qui avaient amené cet- 
te crise. Avec le départ de la 
France et de l'Angicterre de ces 
régions, la pression de ces pro- 
blèmes et les intrigues soviéti- 


de devant une situation pire que 
celle qui existait auparavant. 
11 est paradoxal de voir que 
les Etats-Unis, qui en appelaient 
constamment aux Naticns unies 
pour forcer et häter la fin de 
l'aventure anglo-française, se 
voient obligés maintenant de fai- 
re cavalier seul au Proche-Orient, 


ricaine, Or, le même danger exis- 
te pour les autres alliés et amis 
des Elats-Unis, surtout depuis la 


pour arrêter la crise récente dans 
le Levant, 
Son idée précise est de rendre 


| déclaration analogue sino-russe, | permanente l'institution de la 


|chines et sacrifie les familles rm 


l'idole du profit. La Corférence | et d'y parader leur sixième flot- 
des évêques allemands a publié|ite pourvue d'armes atomiques 
un communiqué condamnant sé-|tout en agitant un gros sac d'or 
vèrement cette organisation du | devant le nez des nations arabes 
travail. 

Plusieurs réunions /d'étude; 
ont eu lieu déjà. Elles groupent 
des sociologues, des théologiens, 


gion des organismes qui justi- 
fient leur existence par les pro- 


Ides syndicalistes et des journe- | visions de la Charte des Nations 
{ listes, 


dans la 


principalement unies: comme l'OTAN et le Pac- 
Ruhr. Les syndicats allemands | ie de Bagdad. Mais Washington 
sont, semble-t-il, opposés à ce | préfère pour ‘des raisons psycho- 
systeme de travail ininterrompu. | logiques ignorer ces institutions 

— [et se servir de sa seule force pour 


Excommunication arrêter le progrès des Soviets 
dans la région. 
de parents Ici encore, le gouvernement 


L'évêque de Barranquilla, S.|canadien voit juste. Sans se pro- 
Exc. Mgr Francisco Gallego Pe-|noncer sur le Plan Eisenhower 


susceptibles de se tourner vers | 
Moscou, Il y a certes dans la ré-! 


Pour remédier à cet état de 
choses, le gouvernement d'Otta- 
wa voudrait se placer résolument 
| derrière les Nations unies et su- 
|bordonner à celles-ci tout acte 
de protection et de pacification, 
| M. Lester Pearson, notre ministre 
| des affaires extérieures, voudrait 
ainsi étendre et régulariser l'em- 
|ploi de la ‘police internationa- 
|le” qu'il avait lui-même conçue 


J.0.C. africaine 


| M. Kevin Muir, ancien diri- 
|geant national de la J.0.C. an- 
| glaise (Jeunesse Ouvrière Catho- 
|lique) est en train d'effectuer une 
|longue visite (nov. 55-57) des ter- 
lritoires britanniques d'Afrique 


ve émotion dans les milieux ca-|ques finiraient par mettre le mon- | Lour y apporter le bénéfice de 


{son expérience dans l'organisa- 
Ition de l'Action Catholique. Ji 


|saland, où il eut comme ailleurs 
de nombreux contacts avec les 
|catholiques africains, spéciale- 
iment ceux des villes, les diri- 
|geants locaux d'Action catholi- 
| ques et les grands séminaristes. 1] 


pressions car leur portée débor- 
|de largement le cadre de l'Afri- 
|que anglaise. 


| 


Perspective encourageante d'a- 
{bord, car ‘nous avons, constate- 
|t-il, dans nos Africains instruits, 
|tous les éléments d'une Action ca- 
|tholique. Je suis convaincu qu'il 
ly a là des militants en puissance. 
11 nous faut des dirigeants au- 
tochtones dans tous les secteurs 
de la vie africaine . . . le problé- 
me est urgent et appelle une s0- 
| lution rapide. I se peut que nous 
ayons encore deux ou trois an- 
{nées devant nous, mais apres, ce 
[pourrait bien être un combat 
|sans espoir (a lost batile) . , .” 


vient de passer un mois au Nyas- | 


sera intéressant de noter ses im- | 


{police internationale, quitte à 
augmenter celle-ci, pour la pla- 
cer là où des tensions existent, 
jusqu'à ce que Les efforts des Na- 
tions unies les fassent disparal- 
tre, On placerait ainsi des trou- 
pes internationales sur les fron- 
tières qui séparent Israël de cha- 
cun des Etats arabes limitrophes, 
jusqu'a ce que la paix totale re- 
gne dans ces régions, tant par des 
traités qu'en fait. Et voici le Pa- 
kisian aussi qui demande des 
|troupes internationales pour la 
frontière du Cachemire. 

11 faut dire que M. Pearson a- 
vait cette idée pratique en pro- 
feu déja l'utilisation de la po- 


lice internationale dans le Le- 
vant. Il n'avait pas insisté sur sa 
maniere de voir quand le prési- 
dent Nasser avait déclaré que 
, cette police n'était en Egypte que 
par le consentement du gouver- 
|nement égyptien qui se réservait 
[le droit de la renvoyer quand il 
[le jugerait utile, 

| Depuis ce moment, M. Roch Pi- 
|nard avait aussi fait part à l’As- 
semblée des Nations unies du dé- 
isir du Canada de régulariser 
l'institution de la police interna- 
tionale et de l'employer n'impor- 
te où sur le globe où sa présence 
| était utile, M. Pearson revient à 
|sa première idée depuis la publi- 
{cation du Plan Eisenhower. Reste 
à voir si elle fera l'affaire de tous 
les membres des Nations unies, 
{vu qu'elle semble trancher sur 
la souveraineté nationale des 
peuples comme le cas de la Hon- 
grie le prouve. 11 est consolant 
de voir pourtant que l'atmosphé- 
ire internationale est suffisarm- 
ment avertie pour qu'on puisse 
faire ouvertement une proposi- 
ition semblable comme un moyen 
|majeur de maintenir la paix. 

T. G. 


de pouvoir rembourser son bien- 
faiteur un jour. Et même, ils 
doivent souvent connaitre, mal- 
gré tout, la nostalgie du pays où |Conçoivent , ,. 
sont demeurés leurs parents et | rangé”. 
amis 

Que les catholiques manito- 


bains comprennent tout cela et a" 
apportent chaleur et amitié à|MOour, Barbey ne voit que la Del 


tous les réfugiés et immigrés! phine de Mme de Staël, soit 
Cette attitude d'humanité et de |à rapprocher du livre qu'?.pré- 


l'idéal, et les femmes de la réa- 
lité? Les uns créent et les autres 
Et c'est bien ar- 


* * * 
Dans l'ordre des romans d'a- 


charite recevra un Er +R "1 sente, dû à une inconnue: ‘Je ne 
compens®, puisque des catholi- , ag 
ques longtemps éprouvés re- |connais que dans ce roman des 


prendront goût aux obligations lettres d'une beauté d'éloquence 
religieuses, recommenceront une let de couleur comparables à cel- 
vie prospère au Canada et enri-|les de ces lettres de Réa Del- 


ee eo mt des Rue. croix”. Mais les unes n'imitent 
national. ipas les autres. Le critique de 


|rez, vient de prononcer l'excom-|qui n'est pas de son ressort, il 
|[munication de tous les parents | doit penser nécessairement que 
catholiques qui envoient leurs|ce Plan n'est pas définitif, du 
enfants au Collège Américain moment qu'il néglige de se su- 
ainsi qu'aux autres écoles pro-|bordonner aux Nations unies et 
testantes de. Barranquilla. qu'il laisse Washington hHbre de 

En novembre, le Collège Amé- | décider tout seul et sur place son 
ricain avait adressé à tous ses !mode d'intervention éventuelle. 
élèves une cireulaire (la majori- | Mais le danger reste pour le 
té sont catholiques) déclarant | Canada de se voir indirectement 
que, à la réouverture des cours— | entrainé dans une aventure dan- 
qui vient de se faire ces temps- |gereuse si les Russes font un coup 
ci — cet établissement ne rece-|de tête par suite d'un mauvais 
|vrait plus que des élèves s'inscri- | calcul ou d'une interprétation er- 
vant comme non catholiques, ce | ronée de la situation qui serait 
| qui équivaut à une apostasie. icréée par une intervention amé- 


or 


M. Muir ne manque pas d'ajou- | 
ter que ‘‘sans un aumônier qui 
s'en occupe sérieusement et a- 
|vec la pleine conviction de l'im- 
|portance et des possibilités du 
mouvement, aucune forme d'A.C.! nourir, fondait, dés 1902, la pre- 
ne peut tenir’. lmière Association familiale de 

C'est précisément la qu'est le |France dans le quartier parisien 
drame: ‘’messis quidem multa’'.|de Plaisance. On doit aussi À l'ab- 
Enfin, M. Muir souhaite que des | bé Viollet l'une des premières co- 
jeunes militants européens se lonies de vacances (1910) et la 
portent volontaires pour venir fondation des premieres habita- 
passer quelques années en Afri-|tions à bon marché, En 1919, il 
que, aider à l'implantation de la | participa à la création de la Con- 
| J.0.C. africaina, l{édération générale des familles. 


Le chanoine Viollet 
Initiateur et précurseur, le 
chanoine Violet, qui vient de 


Ré iinnamncune 


412, ave Toché 
Téléphone 20-3891 


Fruits frais — Fleurs 
Contiseries et magazines 


Norwood Cleaners 
and Tailors 


288, rue Toché 
Téléphone 20-1811 
SERVICE DE DEUX HEURES 


La Nettoyeur et Tailleur 
de votre ville 


Ward's Chassis 
& Alignment Limited 


11, vue Siarion 
Révision de moteurs 
uilibrage de roues 
Alignement de roues 
Redressage de cadres 
Téléphone 23-6100 

Jack WARD 


# <ase @ua dns | 


Cliff & Terry's Diners 


Ms, chemin Ste-Marie, Normond 
Nous rervons d'excellents repas 
tous les jours 
Boupe aux pois à la mode 
canadienne 
Ouvert de & h. am. à 12 h pm. 
Telephone 23-2699 
Ptop.: Mme Dolores Mahaffy 


Richord Magea 


Réunion impressionnante 


Le dimanche 20 janvier, deux 
% | cents étudiants universitaires du 
A4aP MOTORS | club Newman et du Gramma 
Automobiles usagées où neuves | Rho Kappa (organisation des é- 
Nous achetons — vendons | tudiants catholiques ukrainiens ) 
ST. Cotes tenaient leur déjeuner-commu- 
ECONOMISEZ - # - i 4 
2 HU + PU | nion annuel au Collège. A 9 h.. 
Réparations 

Angie Archibald et Provencher 

Bureau 20-4147 — Résidence 52-3632 


Ouvert jusqu'à 11 h pm 


Joe & Gerry's 
Restourant — Hôtel Marion 
Salle de banquet pour 
noces et réunions sociales 
Joe De Gagné. prop. 
Téléphone 23-2047 


|nonça un sermon sur j'unité 
| chrétienne, Suivit une messe 
| basse dite par S. Exc. Mgr M. 
Baudoux, assisté de MM. les ab- 
bs E. Cormier et G. Damphous- 
se. Cette messe était dialoguée 
avec l'assistance. Selon l'aveu 
du R. P. J. C. Heniey, S.J., au- 
mônier du clib Newman, plu- 


mière fois les répons de messe 
en latin. 

Après la cérémonie religieu- 
se, tous descendirent à la salle 
académique pc: le déjeuner. 
Prenaient place à la table d’hon- 


Le Coin du Collège 


Directeur: Jean-Léon Bruyère 
Directeur adjoint: Jean Pennober 


Rédacteurs: 
Georges Druwe, Maurice Comeault 


|le R. P. S. Val'auette, S.J., pro- | 


sieurs donnaient. pour la pre-| 


“ ER, 


LA.LIBERTE ET LE RAFRIOTE 


u, Paul Baudry, 


! casion d’une soirée familiale, les 
[trois cents copies de l'édition 
|‘“Chantez” étaient mises eu ven- 
|te et aussitôt épuisées. On son- 
| ge à une réédition. H paraît mé- 
Los que l'affaire est en marche, 

En plus, les jeunes Franco+ 
Manitobaÿns organisent, avec 
l'aide d'institutions canadiennes- 
françaises, un gala-olklore qui 
| aura lieu le 3 mars dans le gym- 
ja du Collège. Ont accepté 
jusqu'ici de participer à ce gala: 
les Gais Manitobains, le Club 
des Alouettes, l'Académie St- 
Joseph, l'école Provencher, les 
couvents de St-Jean-Baptiste et 
| de Lorette et, évidemment, les 
|élèves du Collège. Le program- 
[me n'est pas encore définitive- 


0 


|ment fixé, mais nous sommes 
| sûrs que d’autres institutions se 
joindront à nous pour faire de 
cette soirée un franc succès. | 

Nous invitons dès maintenant | 


: * | us r - js 
yes Pr y or re à | M. Tomas Acel, âgé de 19 ans, ancien élève de l'Université de 


| 
| 


| 
| 


St-Bonitoce, le ler février 1957 


Betraites fermées 


680, rue Langevin, tél.: 20-1422 


Les retraites se suivent et ap- 

rtent aux retraitants comme 
à ceux qui les dirigent de bien 
gen consolations. Les dames 
é St-Eustache ont répondu 
nombreuses à notre appel et, en 
fin de semaine, les élèves finis- 
santes des couvents de St-Jean- 
Baptiste, St-Pierre et Somerset 
emplissaient presqu'à sa Capa- 
cité la Maison de retraites. Ces 
deux retraites ont été encoura- 
geantes, tant au point de vue du 
nombre que de la piété 

Hi est malheureux, par ail- 
leurs, que nombre d'hommes, de 
dames et de demoiselles ne trou- 
vent ni le moyen ni le temps 
pour suivre les exercices d’une 
retraite fermée. On prétexte 
quelques fois la question d'ar- 
gent. Ce n'est certes pas une 
raison, Car si vous ne pouvez 
rien donner, vous serez traités 
comme ceux qui peuvent don- 
ner, et n'oubliez pas que la grà- 
ce est autant pour les fortunés 
que pour les moins fortunés. 

Venez donc une bonne fois 
goûter les bienfaits réels d’une 
retraite fermée. Répondez à l'ap- 
pel du Maître qui vous ‘dit: 
“Viens, mon enfant, dans la so- 
litude, et là je parlerai à ton 
coeur”. Retirez-vous donc, thers 
lecteurs, deux jours à l'écart, et 
entendez dans le silence, la paix 
et la solitude, la voix de Dieu 
et celle de votre conscience. 


A l'avenir, à cause des deman- 


5-7: Dames de St-Jean-Bap- 
tiste, Letellier, St-Joseph, Mor- 
ris, Ste-Elisabeth, Ste-Anne, La 
Broquerie, Lorette, Fannystelie, 
Richer et Ste-Geneviève. 

8-10: Chevaliers de Colomb 
| du Conseil Norwood 
| 12-14: Dames de Dunrea, Ma: 
riapolis, Bruxelles, St-Alphon- 
se, St-Lupicin, Aubigny, St-Am- 
| broise. t-Laurent, St-Georges 
e: Pine Falls 

15-17: Chevaliers de Colomb 
| du Conseil St-Boniface 


| 


Les Guides de St-Boniface 
ont leur cours de natation 


Cette année, le 22 février, les 
Guides de St-Boniface se joignent 
à leurs soeurs guides du monde 
entier pour célébrer le centenai- 
re de la naissance du fondateur 
| du guidisme, Lord Baden-Powell. 

Cours de natatign 

Encore une fois, le guidisme de 
St-Boniface est privilégié par des 
cours de natation. Ces cours ont 
commencé le 19 janvier et se 
|poursuivront jusqu'au 2 mars. 
Ils sont donnés gratuitement par 
| La Croix-Rouge dans la piscine 
de l'hôpital Miséricorde, à Win- 
nipeg, de 10 h. 30 à 12 h. 30, tous 
les samedis matins 


Compagnie Rose du Canada 


Le premier concours de coins 
d'équipes, organisé par la guide- 


neur: S. Exc, Mgr M. Baudoux, ! Budapest, que l'on voit sur cette photo, tient dans ses mains un | des faites par des personnes qui | maîtrise de la 2e compagnie de 


WALKER'S 


Magasin d'appareils de télévision 
et de meubles 


TELEFHONES 
Ventes — 20-2365 — rue Taché 
Service — 23-4200 — rue Marion 


Matériaux usagés 


Contre-plaqué, sous-planchers. por- 

tes, fenêtres, Donacona, bois, quin- 

caillerie, matériaux d'électricité, de 

Plomberie, chaudières à vapeur et 
tuyaux 


Chapco Building Supplies 


#02, rue Archibald 
TELEPHONE 20-2618 


DeGagné Motors Ltd. 


{SOBERING AUTO ELECTRIC) 
Envoyez-nous vos générateurs, ré- 
teurs de voltage, démarreurs 
carburateurs, pompes à carburants, 
essuie-glace, pour révision complète 

et entretien 

Angie Marion et des Meurons 

Téléphones: 20-3041 — 20-1018 


CLAUDE LETIENNE 


672, rue Taché, St-Boniface, Man. 
Case Postale 116 


Téléphones: 
Bureau: 20-3664 - Résidence: 23-3282 
VENTE EN GROS DE 
Ornements d'église — Chandelles 
Objets de piété — Livres 
Vins de messe 


TACHÉ 


Auto and Body Works 


317, rue Taché, Norwood, Man, 
Téléphone 20-7145 
Dan GOSSELIN, gérant 
“Service qui plait” 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone 20-8182 


Harold M. Black 
OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD, 
Fortage et Hargrave, tél.: 91-5108 
Ouvert tous les jours de 9 h. à 6 h. 


Fernand Viau 


Député à la Chambre des 
Communes pour la circonscription 
de St-Boniface 


Rés.: 137, avenue Claremont 
Téléphone: 42-4064 


LEO’'S 


ELECTRIC SERVICE ‘ 
L. SOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 
Entreprise — Posage de tils 


Réparation 
Téléphone 20-1694 


Poils disgracieux 

enlevés du visage 

et des extrémités 
Enlevés sûrement et de façon per- 
manente. Consultation gratuite Eta- 
bli en 1956. Dermic Institution, 275, 


ave Portage, 500, édifice Kensington 
Téléphone 92-4110 


LA BIJOUTERIE 


Bourbonnais 


Horlogers et Bijoutiers 


Expédiez-nous vos montres 
pour réparations 


159, ave Provencher, St-Bonitace 
TELEPHONE 20-1820 


Automobiles 
Accidents 


PAUL PAQUIN 


Agent général 
ASSURANCES — FINANCES — POLIO 


les RR. PP. Oscar Boily, S.J. 
recteur du Collège, J. C. Hen- 
ley, S.J., Preyma, O.S.B.M. et 
les membres des exécutifs des 
deux organisations. À la deman- 
de du maître de cérémonies, M. 
Philippe L'Heureux, plusieurs 
de ceux-ci adressèrent la paro- 
le. Mgr Baudoux, le conféren- 
cier invité, parla des débuts du 
diocèse de St-Boniface, berceau 
de l'Eglise dans l'Oxest. 

Le succès du déjeuner-com- 
munion est dû =n grande partie 
aux organisateurs, jeuncs an- 
ciens du Collège, présentement 
à l'Université. 

Les Philosophes et la chorale 
du Cotlège assisiaient aussi au 
déjeuner-communion, 

Leonce AUBIN, 


Keat's Television , «". Philo IL 


. LI 
& Radio Service Un anniversaire 
Un service complet pour toutes les 
C'était un va-et-vient conti- 


marques de postes de radio z d'ap- 
Le + qu ANAL ne nuel dans le corridor de la cha- 
32014, rue Taché, St-Bomiface, Man. || Pelle des Pères, le vendredi 18 
TELEPHONE 20-1852 janvier. Plusicurs élèves se ren- 
dent à la chambre du doyen des 
professeurs du Collège, le R. P. 
Alfred Bernier, S.J. Ils vont le 
féliciter à l'occasion de son 75e 
anniversaire de naissance. Le 
Coin en profite donc pour ren- 
dre hommage à cet homme, petit 
de corps, mais grand de coeur 
et d'esprit. 

Le R. P. A. Bernier est né à 
Ste-Agathe (Manitoba), en 1882. 
Le vieux Collège le voit pour- 
suivre ses études secondaires 
jusqu'en 1900, où, après sa pre- 
mière année de Philosophie, il 
entre au noviciat des Jésuites. 

Le jeune Père Bernier ensei- 
gne sept ans au Collège Ste-Ma- 
rie, à Montréal. C’est là qu’il eut 
l'occasion de mettre à sa main 
le jeune élève, Joseph Fortier, 
aujourd'hui notre préfet d'’étu- 
des au cours de grammaire. En 
1915, il revient au Collège de 
St-Boniface. Pendant trente-sept 
ans et demi, il enseignera tour 
à tour la Versification, le caté- 
chisme et le grec dans les clas- 
ses de Belles-Lettres et Rhétori- 


Restaurant DeGagné 


150, ave Provencher 
de midi à 7 h. pm. 
Dine: spécial à la dinde 
le dimanche 
avec tous les opprèts $1.25 
TELEPHONE 20-2969 


Salon de Beauté 


DOLORES 


%, chemin Ste-Marie, Norwood 
Téléphone 20-9713 


Spécialité: Ondulations permanentes 
françaises de $5.00 et plus 


Pourvoyeurs: mariages, diners 


Pâtisserie Pelland 
D. PELLAND, prop 
161, ave Provencher, St-Boniface 


TELEPHONE 20-3319 


Hub Service Station 


Taché et Provencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
REMORQUAGE 


Service de 24 heures 
Gérard Privé propriétaire 
TELEPHONE 23-4654 


Monuments 

BRUNE LA 
PIERRE BRUNET, prop. 

405, rue Bertrand, St-Boniface 


Téléphone 20-1864 


TAXIS 


Transit Sargent Silverline 
20-4845 - Téléphones - 20-3069 
desservant St-Boniface 
24 heures par jour 


Téléphone 20-4845 


que. 

En 1950, le Père Bernier fè. 
tait son dde anniversaire d’eri- 
trée dans ia Compagnie de Jé- 
sus. De 1917 à 1954, il se dé- 
voue à la direction spirituelle 
des élèves. Après quarante-qua- 
tre ans d'enseignement, le ‘‘pe- 
tit Père” s'occupe encore un peu 
de direction spirituelle et donne 
quelques cours privés de grec 
et de latin, 

Ecrivain à ses heures, le Père 
Bernier, en plus d'innombrables 
articles, a fixé dans un livre les 
dates mémorables du Collège ce, 
St-Boniface. Le thème favori de 
ses articles était l'humanisme 
classique. 

La liste d'anciens élèves ,du 
Père Bernier est impressionnan- 
te, tant par le nombre que par 
la qualité. Elle compte un ar- 
chevêque, S. Exc. Mgr M. Bau- 
doux, et deux évêques, NN. SS. 
LL. EE. Tétrault et Dumou- 
chel. Le R. P. ©. Boily, S.J. 
recteur, et la plupart des aînés 
du personnel enseignant du Col- 
lège ont passé sous la baguette 
de l'infatigahle professeur. De 
plus, des missionnaires comme 
les RR. PP. Edouard LaFlèche 
et Jacques Bruyère, S.J., lui doi- 
vent leur élan et leur enthou- 
siasme. Au nombre des curés et 
des religieux, anciens élèves, 
s'ajoutent les noms de profes- 
sionnels éminents: M. Hector 
Allard, attaché d'ambassade, et 


Lafrenière et Fils 


FERBLANTIERS 
Brûleurs et fournaises à l'huile 
97, Place Knudsen, Norwood 
Tél.: 20-2356 rés.: 20-1568 


HENN-RICH MFG. CO. 


771, RUE ARCHIBALD 


Pour de meilleurs résultats, utilisez 
l'équipement Henn-Rich pour l'éle- 
vage des volailles et des visons 


Téléphone 20-2428 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 


SERVICE RAPIDE 


Appelez toujours le no 20-1285 
138, rue Aubert, St-Boniface 


J.-J, Robitaille, prap. 


Montréal. 

Nous sommes privilégiés d’a- 
voir un tel exemple de dévoue- 
ment, désintéressé parmi 


core de nombreuses années en 
lui laissant toujours son coeur 
de vingt ans! 

| Jean-Léon BRUYERE, 


Bureau d'assurances 


Roger ill Lid 


ASSURANCE PERSONNELLE ET 
ASSURANCE COMMERCIALE 
Téléphone 20-3093 
204, édifice Banque du Commerce 
Norwood, Man. 

Bureeu à Winnipeg 
100, édifice PARIS 
Téléphone 93-5408 


Philo I. 


Promenade sur les ondes 
Le samedi 2 février, à 5 h. 45, 


| ondes la première émission d'u- 
ne série de 13 programmes, in- 
titulée “Mon Collège au micro”, 
une réalisation de l'Ecole de 
Folklore des Collégiens. 

| Cette école existe au Collège 
| depuis le mois d'octobre der- 
| nier, fondée var les dévoués Pé- 
ires Chabot et Gaboury, Chaque 
| semaine, ces deux Pères réunis- 
| sent autour d'eux un groupe im- 


incendies 
Eftets personrels 


M. le juge Gérald Fauteux, de | 


s nous. | 
Puisse Dieu nous le garder en-| 


| le poste CKSB diffusera sur ses | 


mars. Il faut encourager la dif- 
fusion de notre folklore, un des 
meilleurs moyens de garder no- 
tre langue et notre âme fran- 
çaises. Méditons bien ces paro- 
les de Paul Claudel, inscrites en 
exergue dans le carnet “Chan- 
tez”': 
“Le jour où le dur jazz améri- 
cain 
vous fera oublier la parole vi- 
vante 


jour pour le Canada français.” 
Roger BAZIN, 
Philo I. 


Chronique sportive 


Les gens se plaignent que ça 
coûte cher d'huile de chauffage 
depuis janvier. Mais les collé- 
giens, qui n’ont pas à s'inquié- 
ter de ces troubles financiers, 
profitent du beau temps pour 
s'adonner à leur sport favori, le 
hockey. Cette semaine, nous a- 
vons joué au moins vingt par- 
ties tout en organisant notre 
festival du 27 janvier. L'espace 
nous manque pour vous donner 
le détail de ces joutes et la liste 
des compteurs, le résultat des 
victoires et des défaites. L'im- 
portant est que vous sachiez que 
la vie sportive est intense au 
Collège et que nous passons des 
récréations et des congés bien 
vivants, pratiquant dans le me- 
sure du possible l'adage ‘‘Mens 
sana in corpore sano”. Bonjour 
et à la semaine prochaine. 


Le film français 
revient à St-Boniface 


Il faut savoir encourager les 
bonnes initiatives, spécialement 
toutes celles qui sont suscepti- 
bles de soutenir la cause du fran- 
çais au Manitoba. Voila pourquoi 
il convient de mentionner qu'un 
film français de choix est pré- 
senté, chaque lundi soir à 8 h., 
au Club de l’Union Nationale 
Française, angle Kenny et Eugé- 
nie, Norwood, à prix très mini- 
me. 

Le film présenté lundi soir 28 
janvier, “Le colonel Chabert”, 
était un puissant drame mettant 
|en vedette le grand acteur Raïi- 
|mu, appuyé par de grands dra- 
|maturges de la Comédie fran- 
çaise. Une fois de plus, on pou- 
vait apprécier à sa valeur la qua- 
lité hautement artistique du film 
de France, la profondeur d’une 
oeuvre authentiquement humai- 
ne, la délicatesse du jeu, et tant 
d'autres qualités qui ne peuvent 
que contribuer à l'éducation des 
spectateurs. 

Pourquoi les amateurs du film 
français ne se rendraient-ils pas 
en foule, chaque lundi soir, au 
Club de l’Union Nationale Fran- 
çaise? Ils seront agréablement 
servis, si l'on en juge d’après la 
liste des prochains programmes: 
iundi 4 février, ‘‘Barnabé’”’, avec 
Fernandel; lundi 11 février, “Ti- 
re-au-flanc’”, comédie avec M. 
Baquet; lundi 18 février, ‘“‘Igna- 
ce”, avec Fernandel; lundi 25 fé- 
vrier, “Les gosses mènent l'en- 
quête”, excellent film policier, 
avec Constant Rémi, etc. 

Félicitations aux responsables 
de l'U.N.F. et meilleur succès. 
Ils font revivre la tradition du 
film français à St-Boniface. Puis- 
sent-ils ne pas être obligés d'a- 
bandonner leur excellent projet, 
faute d'appui! 


| La belle aventure 

de Marie de l'Incarnation 
par Jeanne DANEMARIE 
Parmi les figures qui méritent 


| de la jeunesse, celle de Marie de 
|(l'Incarnation doit avoir une pla- 
| ce de choix. 

| C’est en effet une histoire peu 
ordinaire que celle de cette fem- 
|me au nom devenu synonyme de 
| foi et de courage, d'esprit de dé- 
|cision et de dévouement. 

| Cette histoire, Jeanne Danema- 
|rie nous la conte dans un style 
|très vivant. Ellé nous fait assis- 
|ter à l’éclosion et à l'épanouisse- 
ment de cette vocation, puis nous 
entraine au milieu des peuplades 
|sauvages où Marie de l’Incarna- 
tion exerça son apostolat dans 
|des conditions de vie extrême- 


| 


|ment pénibles et parfois dange- 


| reuses. 


gagements pour la soirée du c | 


de vos pères, ce sera un triste | 


|morceau du nez du dictateur, M. Acel est arrivé à New-York, avec 
| 1,725 autres réfugiés, à bord d'un vaisseau de transport de la marine | traites ferrnées” le numéro de 


| américaine. 


Le mardi 22 janvier eut lieu 
un bingo mensuel organisé par 
les membres du Club Kinsmen 
de Norwood, au bénéfice des pa- 
tients de l'institution. C'est là 
un beau geste de charité, et 
tous les patients en sont recon- 
naissants. Un lunch fut servi à 
la fin de la soirée. 


Le jeudi 24 janvier, les pa- 
tients bénéficiaient de la belle 
visite d'une dizaine de Routiers, 
accompagnés d'autant de Guides 
de St-Boniface, venus exécuter 
avec grâce des danses de folk- 
lore, sous la direction expéri- 
mentée du chef, Georges Ste- 
Marie, accompagné de MM. Mi- 
chel Soulodre et Jean Barnabé, 
comme assistants. 


M. Georges Boissonneau était 
en charge du chant. M. l'abbé 
Félicien Juneau, l’aumônier tou- 
jours dévoué de la jeunesse de 
la cathédrale, accompagnait le 
groupe. 

La soirée se termina par un 
délicieux goûter, offert au grou- 
pe par la gracieuseté de la Rév. 
Sr Supérieure. 

La paroisse de la cathédrale 
possède des mouvements scouts 
composés d’une quarantaine de 
Louveteaux, de 80 scouts et d’u- 
ne quinzaine de Routiers. Le but 
de ces organisations est de dé- 
velopper l'esprit d'initiative et 
de discipline, au contact de la 
nature (d'où les campements 
d'été), en même temps que de 
former des chefs. 

Si l’on juge: d'un arbre à ses 
fruits, c'est certainement un si- 
gne encourageant, un signe d'’es- 


Membres de l'exécutif 
de l'hôpital St-Boniface 


M. le Dr L. R. Rabson, de 
Winnipeg, a été nommé prési- 
dent du personnel médical de 
l'hôpital St-Boniface, pour l’an- 
née 1957. Il remplace le prési- 
dent sortant de charge, M. le 
Dr Henri Guyct. 

Les autres membres de l'exé- 
cutif, nommés lors de la réu- 
nion annuelle du personnel mé- 
dical, le jeudi soir 24 janvier, 
sont: Dr À. C. Abbott, ler vice- 
président; Dr W. M. McKinnon. 
2e vice-président; Dr M. Ra- 
nosky, secrétaire; Dr Ross Wil- 
lows et Dr Paul Green, mem- 
bres. 


om 


ES 
ne 


Chronique de l'Hospice Taché 


pérance, lorsqu'on voit un grou- 
pe de jeunes, de ces jeunes 
qu'on se plait à dire si pétris 
d'égoisme, s'oublier, penser aux 
autres et venir à l'hospice jeter 
une note de franche gaieté au 
coeur sensible de nos pauvres 
vieillards. 

En ces deux soirées des 22 et 
24 janvier, nos patients se sont 
endormis plus heureux, parce 
qu'ils ont senti les battements 
de coeurs charitables et désinté- 
ressés qui se sont rapprochés 
d'eux. Merci du fond du coeur. 


Décès 
Le 17, janvier: Nicholas Koho- 
nowski, entré le 24 septembre 
1956. 
Le 20 janvier: 
zynski, entrée le 
1955. 
Le 22 janvier: Sophie Wen- 
guynoweicz, entrée le 12 février 
955. 


Paulina Mu- 
13 octobre 


Le 24 janvier: Rebecca Strong, 
admise le 27 novembre 1956. 
Le 24 janvier: Auguste Ros- 
set, admis le 14 janvier 1957. 
Le 25 janvier: Margaret Hic- 
kerson, admise le 29 août 1956. 
Le 26 janvier: Mathew Calvo, 
admis le 14 août 1953. 


Les damistes du Cercle 
Ouvrier St-Joseph 


Les damistes du Cercle Ou- 
vrier commenceront leur grand 
concours provincial, le lundi 18 
février. Nous invitons tous les 
joueurs de se joindre à nous. Il 
y aura de beaux prix, et la cou- 
pe Lanthier sera remise au 
champion. Nous espérons avoir 
des amis de St-Jean-Baptiste 
pour nous livrer bataille. 


Baptême de six cents 
néophytes à Bangui 


BANGUI Six cents néo- 
phytes ont été baptisés à Ban- 
gui (Afrique équatoriale fran- 
çaise) par quinze prêtres offi- 
ciant simultanément autour de 
S. Exc. Mgr Cuçnerousset, ar- 
chevêque de Bangui. La : céré- 
monie s’est achevée par une 
messe célébrée sur un autel 
construit spécialement pour cet- 
te occasion. Les nouveaux chré- 
tiens ont fait leur première com- 


munion au cours de cette messe. | 


| 


morceau de la statue de Staline qu'il aida à démolir pendant laine peuvent pas trouver notre 
{révolte des Hongrois contre le régime rouge. Il dit que c'est un | numéro de téléphone, nous met- 


trons en-desspus du titre ‘‘Re- 


téléphone, ainsi que le nom de 
la rue et le numéro. 
Prochaines retraites 
FEVRIER 
1-3: Académie Ste-Marie. 


8-€0: Demoiselles de langue 
anglaise. 
15-17: Aczdémie St-Joseph 


(grade XII). 
19-21: Dames de la ville: Ba- 


silique, Sacré-Coeur, Précieux- 
Sang, Ste-Famille, St-Emile et 
St-Eugène. 


22-24: Couvents de Ste-Aga- 
the et du Sacré-Coeur. 

26-28: Dames de Haywooë, 
St-Claude, Somerset, St-Nor- 
bert, St-Léon, St-Adolphe, Lour- 
des, Ste-Rose-du-Lac, Ste-Amé- 
lie, La Salle, Ste-Agathe et Lau- 


rier. 
MARS 
1-3: Hommes d'Ile-de-Chênes, 
Otterburne, St-Pierre, 
St-Malo, Woodridge, 
South Junction, St-Laurent, St- 
Ambroise, Aubigny et Richer. 


Vassar, 
St-Labre, 


|St-Boniface, Rose du Canada, eut 
{lieu récemment 
Le trophée et le premier prix 
{furent décernés à l'équipe des 
Colombes, et le deuxième prix à 
l'équipe des Hirondelles. Les 
chefs respectifs des équipes, Ma- 
rie-Rose Gay et Pauline Létour- 
|neau, acceptèrent les prix. 

Nous voulons remercier les ju- 
ges de la soirée, M. l'abbé F, Ju- 
neau, aumônier scout, Mlle Ma- 
deleine Bernier, commissaire gui- 
de diocésaine, et Mile Lorraine 
Marion, cheftaine de la compa- 
gnie Thérèse de Lisieux. Nous a- 
vions aussi parmi nous Denise 
Proteau, secrétaire diocésaine. 

Les Guides des deux compa- 
gnies de St-Boniface désirent of- 
frir leurs voeux d'un prompt ré- 
tablissement à Rose Desrochers. 

Avis aux jeunes filles 
de 11 à 16 ans 

Si vous êtes intéressées au gui- 
disme et désirez faire partie de 
la compagnie Rose du Canada, 
{téléphonez à cheftaine Y, Pelle- 
tier, au numéro 20-6292, ou adres- 
sez-vous à l'aumônier guide, M. 
l'abbé R. Nadeau. 


A l'Union Nationale Francaise 
Angle Kenny et Eugéhie, à Norwood — Téléphone 23-1641 


SAMEDI 2 FEVRIER À 8 H. 30 


SOIRÉE RÉCRÉATIVE 


Musique — Lunch [sal Rafraichissements 


Entrée: 75 cents — TOUT 


Cinéma tous les 


LE MONDE EST BIENVENU 


lundis à 8 h. pm. 


Lundi 4 février: BARNABE avec Fernandel 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTD. 


Billets de voyage 


Assurances 
CHEMIN DE FER - AVION - PAQUEBOT 


136, avenue Provencher .— 


. 
St-Boniface 


Téléphone 20-1137 


“, op 


qu'une b 


sûreté, acheter 


—son 


Toutes vos 


érations.…. 


Avez-vous jamais songé à tout ce 


anque à charte peut faire 
‘pour vous être utile? 


Ce n'est pas seulement un endroit 
commode quand il s'agig de faire un 
dépôt, de toucher un chèque ou 
d'obtenir un emprunt. Vous pouvez aussi 
vous y procurer des chèques de voyage 
ou des mandats, louer un coffret de 


des monnaies étrangères, 


discuter vos projets et vos 


problèmes financiers. 


Tous ces services-—et combien d'autres! 


t à votre disposition à la 


succursale où vous faites vos affaires. 


geristnnt® _… 


Une succursale de banque groupe tous 

les services et tout le personnel est là pour 
vous aider, pour exécuter vos ordres avec 
empressement, discrétion et efficacité, 


En même temps que la vie de 
la ‘‘Mère de la Nouvelle-France”, 
c'est une page de notre passé que 
les jeunes liront avec autant d'in- 
térêt que le plus passionnant ro- 


Suite 9, Bloc Cusson, 221, rue Masson, ST-BONIFACE, MAN. 
Tél.: 20-9494 — Adresse postale: C.P. 68, St-Boniface, Man. 


THE CUSSON LUMBER CO., LTD. 


P., RAIMBAULT, président 


Toutes sortes de matérioux de construction, charbon et bois 
de chouftoge, etc., etc. 
Ameublement d'église et boiserie fine, etc. 
ST-BONIFACE, MAN. TELEPHONE 20-4835 


! 
posant de chanteurs pleins d’en- | 
| thousiasme | 
| Durant l'espace de quelques | 
semaines, nous avions appris un 
si grand nonbre de chants qu'il | 
devenait difficile de nous sou- | Man d'aventures 
lvenir des paroles. D'où la fa- “La belle aventure de Marie 


meuse idée de rédiger un cahier de l'Incarnation. Collection 


d'être proposées à l'admiration 
| 


te ge a 


|qui contiendrait plus de cent | Grande aventure”. 96 pages. Il- 
chants de tolklore et quelques |lustrations de M. Maurice Petit- 
chansonnettes. Quelques élèves, | didier. En vente dans toutes les 
sous l'impulsion du Père Cha- librairies et aux Editions Fides, 
bot, prenrent l'affaire. en main | 135, avenue Provencher, St-Boni- 


À 


et, au mois de décembre, à l'oc- | face. à 


( 
LES BANQUES CHARTE DESSERVANT VOTRE VOISINAGE | 


St.-Bonifoce, le ler février 1957 


Le prograrmme législatif qui! rapport 
a été résumé dans le discours! par un comité conjoint. Les con- 
du trône au Manitoba mardi]férences provinciales-municipa- 
portera une aide vraiment gé- Îles ont été multipiiées à cet etf- 
néreuse aux municipalités, mais! fet. M. Préfontaine 
cela est rendu pobsible par l'aug-! outre que depuis cinq ans toute 


mentation des revenus et non!la législation municipale ren- 


L'hon. E. Préfontaine loue | Précieux-Sañs | 
la prudence du gouvernement | 


préparé dans le pass 


ajoute en 


pas par un simple désir de piai-| forçait l'autonomie du gouver- 


nement local au point que l'on 


re aux contribuables. C'est ce! : 
puisse dire: 11 y a plus de démo- 


raisonnement qui à fait le thè- 
me d'un discours prononcé au 
poste CKRC par l'hon. Pré-| dans n'importe quelle 

province de l'Ouest. “Nous plai- 


cratie dans notre province que 
autre 


fontaine, mercredi soir, dans le 
premier commentaire sur ce su- | dons coupables de ne pas être 
jet en dehors de la législature | des dictateurs”, conciuait-il. 


par un membre du cabinet. 

M. Préfontaine a cité les sta- | 
tistiques pour les dépenses du 
gouvernement depuis 1948 pour 
démontrer comment les augmen- 
tations constantes correspon- 
daient aux revenus de la pro-! 
vince plutôt qu'à la situation po- 


LUtique du parti au pouvoir 
“Nous rendons le meilleur ser- 
vice possible avec l'argent à no- 
tre disposition”, disait-il, Cet- 
te année il y aura plus de reve- 
nus en provenance d'Ottawa et 
de l'impôt sur la boisson, sur 
l'huile, sur la gasoline et sur les 
primes d'assurance 

Le ministre des affaires mu- 
nicipales, tout en signalant les 
bénéfices que les municipalités 
retireront des nouveaux octrois, 
a eu soin de rappeler que le 
gouvernement provincial coopè- 


re toujours très intimement avec 
municipalités dans l'élabo- 
ration de tels prografñnhmes. Son 
ministère est doté d'un comité | 
aviseur et peut tirer profit du 


les 


L'hon. E. Préfontaine 


Pharmacie Paquin 


A.-E. PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, avenue Provencher, St-Bonifoce Téléphone 20-3863 


Tous genres de photographies 
© Albums de photos 
© Groupes de familles 


© Banquets 
© Evénements sportifs 


Gene Gauthier 
PHOTOGRAPHE 


489, rue Giroux Téléphone: 20-2652 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone 20-1351 


Diplômé du Collège 
d'Embaumement de Cincinnati 


2 
A + morluaire 
DESJARDINS 


138, boulevard Dollard, St-Bonitace 
Tél. 20 1467 


RE 
Feu emo CL C Il 


201 105-06 


EFFICAS 


N LUMBER: FU 


LEE 


Lg 


Fr 


- BOIS ET CHARBON — 
MATERIAUX DE CONSTRUCTION 


Frank BOISSELLE, Lucien BOISSELLE, 
représentant representant 
Téléphone rés.) 23-3453 Téléphone (rés.) 23-4438 
Bureau et dépôt de charbon 
388, rue Bertrand, St-Boniface, Man. 


C'EST CE QUI DÉCRIT LA — 
BATTERIE 


DRI-CHARGED 


CHARGEE = 

_— 
Firestone > Æ 
ea 
So puissance intégrante prend vie — maté r TZ 
ov moment même de l'achat FT Cet 
parce que l'acide n'y est ajoutée Z LS 


Que quond elle est installee ! 


LAISSEZ - NOUS VOUS NL TT 


E. LABOSSIÈRE et FILS 


353, ave Provencher, St-Boniface 


y sl CSN 


| 


[notre Conseil, 


, | fait tout son possible, mais il ne 


| 


| des organisations dont le seul but 


lee qu'il y 
| goûter, 


Téléphone 20-3970 | ” 


l froids d'hiver. 


La partie de cartes du 22 jan- 
vier fut organisée par Mmes A, 
Pelletier et Charles Boulet, as- 
sistées de Mmes René Gauthier, 
Paul Johnson, Jos. Berthelette, 
Edouard Cossette, Odilon Lavi- 
ge. André Champagne, Marcel 

omeault, Louis Poulin, Marius 
Nault, H. Beaulieu, Maurice Ra- 
got, Lucien Rougeau, Georges 
Fraser, Joseph Pallard, Robert 
Gourmelin, Roger Teïllet, Ca- 
mille Arsenault et Marcien Le. 
may. 

Le prix d'entrée échoua à 
Mme J.-R. Martin, tandis que ce- 
lui de la cagnotte fut gagné par 


| 


Mme A. Brisson et M. À, Mit- 
cheil. 

Furent chanceux pour les cinq 
maÿns: ler, M. L. Dupont, Mme 


©. Saulnier, Mme E. Morin et M. 
J.-L. Savard: 2e, Mme F. Mahé: 
3e, M. À. Ménard et 4e, Mille Ri- 
ta Martel. 

Mme J-E. Cossette, M. J.-L. 
Savard et M. G. Beaudry gagné: | 
rent les prix de ia rafle spéciale, 

Retraites paroissiales 

Les retraites paroissiales com: 
menceront le dimanche 3 février, 
et dureront jusqu'au 17 février. 


L rédicateur en sera le R. P, | 
hasseur, O.M.I. | 
Ligue de 5 quilles | 
Equipe Points | 
Les Météors 78 | 
Ducharme Construction 76 
|Leo's Electric 71 | 
| Les Hirondelles 63 
Les Joyeux 63 
Toupin Lumber 6014 
Sunshine 581 
Aces 35 
Dames: | 
H 1 P — G. Dumas 241 | 
H 3 P - G. Dumas 591 
Hommes: 
|H 1 P — A. Lebleu 309 | 
|[H 3 P — N. Girard 
Equipes: | 
H 1 P —— Ducharme Cons. 990 | 
2653 | 


H 3 P -— Les Météors 


|ter un coup d'oeil 


D dal 


LA LIBERTE E 


M. H. Lorne Thompson, hom- 
me d'affaires bien connu de St- 
Boniface, vient d'être élu prési- 
dent de la Chambre de Corn- 
|merce de cette ville, en succes- 
sion de M. H. DeLeeuw. Les au- 
tres membres de l'exécutif sont: 


| MM. N. Zunic, J. Sinnock, B. 
Loewen, A. Deschambault, J. 
S. Malmgren, KR. Kinzie, D. 


Craw, E. Brothan et P. Andrews. 


Mort accidentelle 


{du chef À. Spence 


M. A. Spence, chef des servi- 
ces d'incendie de la ville de St- 
Boniface depuis 1932 et mem- 
bre de ce département depuis 
1925, est décédé mercredi ma- 
{tin à l'hôpital St-Boniface des 
| suites d’une chute accidentelle. 
| L'accident s'est produit mardi 


|soir quand il est tombé en bas 


de l'escalier au moment où il 
descendait dans la cave de sa 


| demeure, 90 avenue Monck, je- 


à la four- 
naise, M. Spence, originaire de| 
Whitewood, Sask., et vétéran de 
| la première guerre mondiale, é- 

tait membre de l'église anglica- 
ne et de la Légion canadienne. 

1] avait 63 ans. 


Au Conseil de Ville 


salaires aux fo 


La ville de St-Boniface a déci- 
dé de ne pas s'opposer à la de- 
mande que veut faire auprès du 
gouvernement provincial la Com- 
mission des transports du Win- 
nipeg métropolitain, Cette de- 
mande, relative à la taxe de lo- 
cation, pourrait affecter le tarifs 
de la compagnie, si elle se voyait 
refusée par le gouvernement. 

L'Association des pompiers de 
St-Boniface avait demandé pour 
ses membres une augmentation 
de salaire de 10 pour cent. Le 
Conseil de ville ne leur accorda 
que 7 pour cent, ce qui veut dire 
que chaque pompier touchera 
$23.10 de plus par mois. 

L'entente faite entre cette as- 
sociation et le comité de Législa- 
tion pour l'année 1957 comprend 
plusieurs changements: 1) les 
pompiers devront, chaque année, 
passer un examen écrit préparé 
par le chef du département, s'ils 
veulent être éligibles à quelque 
avancement; 2) pour demander 
de passer l'examen, le postulant 
devra faire sa demande au chef 
du département; 3) le chef de- 
vra remettre son rapport au co- 
mité. 

De plus, chaque pompier de- 
vra passer annuellement un exa- 
men médical dont le résultat lui 
sera donné confidentiellement 
par le chef. Le coût de cet exa- 
men sera défrayé par la ville, 

Une autre question d'impor- 
tance-se posera bientôt pour les 
pompiers &e St-Boniface: à sa- 
voir, si ces derniers devront être 
exclusivement des domiciliés de 
cette ville même. Si décision can- 
traire était prise, une douzaine 
de pompiers en seraient affectés. 

Une autre augmentation: celle- 
ci aux employés municipaux qui 
demandaient aussi une majora- 
tion de 10 pour cent. Ils n’obtin- 
rent que 5 pour cent. Mais ces 


derniers se virent refuser ,une 
autre requête: celle que la muni- 
cipalité paie la moitié de leurs 


Chevaiiers 
de Colomb 7 


Conseil Goulet no 3681 


Nous n'avons pas trop de nou- 
velles, bonnes ou mauvaises: 
c'est le calme profond des grands 


L'assemblée d'affaires du 21 
janvier apporta plusieurs dis- 
cussions assez vives. Malgré le 
nombre d'affaires en cours, l'as- 
semblée se termina de bonne 
heure, 

Considérant le nombre inces- 
sant de demandes qui se font à 
il serait bon de 
réaliser que la Chevalerie est 
une organisation fraternelle à 
fonds très limités Notre Conseil 


aù 
CAT TN 


peut pas rivaliser avec les gran- 


est de ramasser des fonds de cha- 
|rité. Chaque chevalier comme 
| individu fournit sa part à ces dif- 
| férentes organisations. 

Puissance de la plume 

Notre dernière chronique nous 
|a presque obtenu une grosse piè- 
ce de 5c pour notre dépense de | 
| timbres. 

Que sont devenus les ‘‘Bistou- 
ri” et les “Après-Tout” d'antan? 
La vieillesse où la rude | 
rature leur ont-elles glacé le 
sang dans les veines? : 

N'oubliez pas la soirée du 14 
février. C'est le soir même de la 
|St-Valentin, et non le 15, com- 
|me annoncé auparavant. Les or- 
| ganisateurs nous promettent tout 
a de mieux: danse, 
rafraichissements. Les 
billets sont en vente Chez tous 
les membres du Conseil; $1.25 
chacun. 

Notre proch iine assemblée ré- 
En aura lieu le lundi 4 fé- | 

h. 


RIGOLETTO. 


|vaient porter pendant les réu- 


Plusieurs augmentations de 


nctionnaires 


frais médicaux et d’hospitalisa- 
tion. 

La question des congés de 3 
semaines pour les employés au 
service de la ville depuis plus de 
douze ans est restée en suspens 
et sera réétudiée plus tard. 

Les Soeurs Oblates de St-Boni- 
face, dans une lettre datée du 15 
janvier et adressée au Conseil 
de ville, demandaient à ce der- 
nier une diminution de l'impôt 
foncier sur leur nouvel immeu- 
ble, L’échevin Guay fit remar- 
quer à ses collègues que cet im- 
meuble constitue l'unique mai- 
son-mère qu'ait St-Boniface et 
que les bienfaits accomplis par 
ces Soeurs dans les écoles ont été 
immenses. ‘C’est St-Boniface qui 
en a été le grand bénéficiaire”, 
a<-il déclaré. 

Le Conseil de ville a décidé 
d'accéder à la demande exprimée 
par la Commission scolaire de St- 
Boniface en ce qui a trait à l’a- 
chat d’un terrain situé à l'angle 
des rues St-Jean-Baptiste et Ca- 
thédrale. La ville s'est montrée 
généreuse en vendant le terrain 
pour la somme de $1. 

Il sera désormais défendu de 
stationner sur le côté sud de la 
rue Berry, comme l’'indiqueront 
les signaux qui y seront érigés. 
A l'anglz des rues Taché et Co- 
niston, on posera un signal 
‘“Yield Right of Way’’, tandis que 
des signaux ‘Stop’ seront plan- 
tés aux angles chemin Ste-Marie 
et Ferndale et Ste-Marie et Crom- 
well. 

La demande d'octroi faite par 
le ‘Men's Musical Club of Win- 
nipeg Limited” sera reportée aux | 
estimés de l’année courante, 

Pendant la séance, le greffier 
municipal sortit une sorte de tu- 
que que les échevins de 1898 de- 


| 


nions. Elle passa de main en 
main, accompagnée de commen- 
taires humoristiques. Sa condi- 
tion atteste sa qualité. Faisait-il 
si froid en ces temps révolus, les 
échevins étaient-ils frileux, ou 
est-ce que l'hôtel de ville n'était 
pas encore chauffé? En tout cas, 
nous ne voyons pas nos représen- 
tants actuels s'exhiber dans de 
tels accoutrements, 


S. E. le cardinal Léger 
doit partir pour Rome 


MONTREAL —— La “Semaine 
religieuse de Montréal” annonce 
que S. E. le cardinal Paul-Emile 
Léger quittera Montréal, à des- 
tination de Rome, le samedi 2 
février. Son Eminence doit pas- 
ser quelques semaines dans la 
Ville Eternelle. 


Le salaire moyen 
s'élève à $66.19 

OTTAWA — La moyenne des | 
gages et salaires hebdomadai- 
res reçus par les Canadiens le 
ler novembre 1956 est supérieu- 
re de plus de $4 à celle de la 
date correspondante de l'an der- 
nier. 


T LE P PATRIOTE, 


Un programme de qualité fut offert par le Cercle Molière 


C'est un grand merci qu'il 
faut dire à Mme Pauline Bou- 
tal et à Mile Christiane LeGoff 
pour l'excellente tenue des deux 
pièces à l'affiche, le vendredi 
soir 25 janvier. 

Ce sont des bravos qu'il faut 
prodiguer aux acteurs (nous 
parlerons d'eux plus longue- 
ment), à Mme L. Patensude qui, 
accompagnée par Mme G.-M. 
LaFlèche, mettait une touche 
musicale très goûtée au pro- 
gramme de cette" autre soirée 
mensuelle du Cercle Molière, à 
tous ceux qui, dans l'ombre des 
coulisses, ont contribué au suc- 
cès de cette soirée: les souffleu- 
ses, Thérèse Fortin et Lucien- 
ne Dacquay, la maquilleuse, Irè- 
ne Lane, et le directeur techni- 
que, Armand Guénette. 

C'est aussi un grand merci 
qu'il faut dire à tous ceux qui 
sont venus si nombreux, Les ac- | 
teurs ont besoin de la chaleur | 
d'une salle bien remplie pour 
donner la pleine mesure de leur 
talent, ils ont besoin d’encoura- | 
gements, spécialement les jeu- | 
nes, ceux à qui les pièces en | 

| 


acte et les lectures de pièces des 
soirées mensuelles donnent l'oc- 
casion de se familiariser avec 
les planches. 

L'innocente 

Cette petite pièce en un acte, 
pleine de poésie, est difficile. 
Mme Boutai, sans forcer aucune 
situation, sut conserver à la piè- 
ce toute sa fraicheur et lui a fait 
franchir la rampe plus qu'hono- 
rablement. | 

Le rôle principal, celui de | 
Tocca, cette pauvre innocente 
qui parle aux fleurs, était joué | 
par Marie Benoit. Marie a bien 
senti son personnage, elle l'a| 
très bien rendu: gaminerie, can- | 
deur naïve, crédulité et aussi 
révolte devant la révélation du 
crime qu'on veut lui faire com- 
mettre, on a senti tout cela, Un 
tout petit reproche: le ton n'était 
peut-être pas toujours très jus- 
a mais le rôle était très diffi- 
cile. 

Laurette Bouvier, dans le rô- 
le de la femme, est une révéla- 
tion. Elle joue, elle sait se ser- 
vir de sa voix, le geste est bien 
trouvé, expressif, mais attention 
au débit, à l'articulation. 

Les deux autres rôles fémi- 
nins étaient tenus par Mme Fi- 
sette, l’aubergiste, et Rose-Marie | 
Faucher, Geneviéve. Mme Fi- 
sette a de l'allure, on la com- 
prend très bien, on entend bien 
aussi Rose-Marie et sa sortie 
contre les enfants qui tourmen- 
tent l’'innocente était vraie. A 
toutes deux cependant un con- 
seil: il faut vivre son rôle. 

Les hommes: Pierre Vedel é- 
tait le vieux (nous retrouverons 
Pierre dans la distribution du 
pharmacien); Roger Millier, 
l'homme, le paysan avare do- 
miné par sa femme, on le sen- 
tait à son allure, a de bons jeux 
de physionomie, mais attention 
au geste trop souvent répété, 
un certain petit mouvement de 
la main, par exemple. Les deux 
gars ivrognes ont bien rendu 
leurs petits rôles ingrats et dif- 
ficiles à jouer: André Soulodre 


' 
L 


Difficultés faites : 
aux missionnaires 
qui vont en Inde 


NOUVELLE-DELHI Le 
gouvernement indien vient de 
faire connaître sa politique au 
sujet des visas accordés aux 
missionnaires. Dans un commu- 
niqué à la Conférence des évê- 
ques de l'Inde, adressés à S. 
Exc. Mgr Joseph A. Fernandes, 
de Delhi-Simla, secrétaire con- 
joint de la Conférence, le mi- 
nistère de l'Intérieur, souligne 
que tous les missionnaires étran- 
gers qui quittent l'Inde doivent 
obtenir un nouveau visa avant 
leur retour. 


La nouvelle la plus 
|importante de 1956 


NEW-YORK — Un service de 
coupures de journaux a fait sa- 
voir qu'un examen des dépêches 
qu’il compile indique que la plus 
importante nouvelle de 1956 a 
été la crise du Moyen-Orient. 


Un nouveau 
salon de beauté 
MODERNE 
se fera un plaisir 


\ 
— ( de vous servir 
NN 
Crème shampooing 


Façonnement 
Permanente 


Voici ce que 
nous offrons 
Rinçage à la crème 


$45 


UN PRIX SEULEMENT 


ONDULATION A FROID 
$1 DE PLUS 
Complète et garantie 


Pas de rendez-vous nécessaire 


par un personnel 
entièrement qualifié 


e L 
Adrienne's Hair Stylist 
1054, rue Marion - Tél. 23-5042 
(Vis-à-vis le théâtre Plaza) 


ATTENTION! 


GRANDE SOIRÉE 


pour messieurs et dames 


aux membres du 


Chevaliers 
de Colomb 


à la salle du Précieux-Sang 
le jeudi 14 février, à 8 h. 30 


Prix d'entrée: $1.25 par personne 


On peut se procurer des billets et s'adressant 


Conseil Goulet 


Poge 5 


gramme de qualité. Remercions- 
en l'organisatrice, Léonie Guyot 
Pour terminer, un merci à tous 
les amis du Cercle et tout spé 
cialement à la Librairie Fides et 


a la fougue de la jeunesse, Ro-|qu'il essare d'amener son com- 
nald Proteau affiche un rire) mis à s'e } accuser, était parti- 
communicatif. 4 culièremk. À réussie: l'affolement 

Le pharmacien du pharmacien, le petit mouve- | 
Une bonne petite comédie. Ça | ment de tête du commis qui dit 


roulait du début à la fin. On!“On va regarder” [à la chorale du Sacré-Coeur 

trouve là la marque d'une bon- Maxime Desauiniers jouait! pour leur contribution à notre 

ne direction, celle de mg À l'avocat, client et conseiller à! arbre de Noël 

LeGoff. Une bonne équipe d'in-!|1la fois. I1 était étonnant de na- Rendez-vous, au mois de mars 

terprétes aussi. turel, lorsqu'il expliquait les|à la prochaine soirée mensuelle 
Pierre Vedel, le pharmacien, | douleurs de sa main. Dès son | 


apparition sur la scène, on sa- 
vait que Gérard Rémillard était 
commissaire de police, il avait 
l'allure mystérieuse de certains; 
policiers d'opérette. Marie-Rose | 
Gay était la petite cliente, elle | 
a une excellente diction et des | 
petits gestes gamins charmants. | 
En somme, l'auditoire a pas- 
sé une bonne soirée avec un pro- | 


est à son aise sur la scène, c'est 
un bon comédien, plein de na- 
turel, mais attention à l'articu- 
lation. Le commis était joué par 
Georges Paquin. Chez Georges 
aussi, il y a beaucoup d'aisance, 
il sait lancer sa voix et il a le 
sens de la comédie. Cétte petite 
scène, au début, lorsque le pa- 
tron découvre son erreur et 


AUBAINES SPÉCIALES 


de FIN DE SEMAINE au 
SAFEWAY 


ZLunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 


Chambre 24 
ed Canadian Hank of Commerces 


Angie Taché et Marton 
St-Boniface. Manitoba 


LELEPHONE (bureau): 20-2079 


Angle Braemar 
et Morion 


Ouvert le vendredi 
jusqu'à 9 h. p.m. 


“tem de la semaine 


CAFÉ EDWARD'S 


fermé hermétiquement 


boîte de 2 Ib 


$2.22 


boîte d’une Ib 


$1.13 


TASTE TELLS, qualité de choix, boîte de 15 oz. Economisez 19c 


P Ois 2 pour 33c 12 peer $1-79 


HUNT'S ou SUNNY DAWN, boîte de 48 oz Economisez 15c 


JUS de tomates 35c la boite 6 boites + 95 


TASTE TELLS, boîtes de 15 oz 


Fèves et lard 2: 27: 12 »« 5147 


Economisez 15c 


Gigot d'agneau 


de côte de boeuf, jusqu'à écoulement 
des stocks 


Rôti 
Picnics 


fumés, d'épaule de porc. 
Prêts à servir 


prêts à frire, Grade ‘’ A", 
éviscérés 


Poulet 
Tomates ---. 


Laitue fraiche 


MARSH sans pépins. Grosseur moyenne, 


Pamplemousses 


McINTOSH du Michigan 
Qualité de fantaisie 


D 75c 


Pommes 
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M. A. Rosset, de St-Claude, 
est décédé à l'hospice Taché 


ST-CLAUDE -- Le jeudi 24 
janvier, M. Auguste Rosset, de 
St-Uiaude, est décédé à l'hospice 
Taché, apres une longue mala 
die. 1] était âgé de 60 ans et 
six mois La dépouiile mortelle 
fuit transportée à Si-Claude, Le 
25 janvier. Une foule nombreu 
se de parents et d'amis vinrent 
prier pour le repos de son âme 
et lui rendre un dernier hom 
mage 

Les funérailles eurent lieu le 
samedi 26 janvier, à 10 h Læ 
service fut chanté par M. l'abbé 
J-M. Gagné, curé, assiste de 
MM. les abbés G. Montminy et 
R. Prescott, comme diacre et 
sous-diacre. L'inhumation se fit 


dans le cimetière de St-Claude 

Les porteurs étaient MM. Jo 
seph 'héophile Auguste, Ca 
mille, André et Léon Rey. La 
maison mortuaire Desjardins 
était en charge des funerailles 

Né à St-Claude en-1896 (il 
n'y avait que 4 ans que St-Clau 
de était fondé M _'Rosset épou 
sa Mille Rosabelle Goulet en 
1926 

Le défunt laisse dans le deuil 
outre son épouse, 5 filles, Rose 
(Mme Emile Fay), de Hay wood, 
Man, Angéle iMme Réal Lali- 
berté de Maillardville, C.-B 
Annette (Mme Gaétan Cormier) 
de Lætellier, Man Marie et 
Claudette: 4 fils, Ailkert, Denis 
Gilbert et Donald, tous à la mai 
son. Il laisse aussi 5 soeurs, Ma 
rie (Mme A. Fix), Léonie (Mme 
H, Collins), Berthe Mme C 
Watts), des Etats-Unis, Elise 
(Mme C. Downings), de Van 
couver, et Rose Mme Lohr}, 
de St-Boniface, et 2 frères, Clau- 
de et Henri, de St-Claude, ainsi 
que 8 petits-enfants 

Remerciements 
La famille Rosset tient à re 


mercier toutes les personnes qui 
lui ont témoigné de la sympa- 
thie, par offrandes de messes 
fleurs ou prières Merci tout 
spécial à M. le Dr Champa 
gne, de St-Claude, ainsi qu'aux 
personnels de l'hôpital St-Boni- 
face et äe l'hospice Taché qui 
se sont montrés très dévoués du- 
rant la maladie de M, Rosset. 
Concours d'illumination 


Le concours d'tllumination de 
lumières de Noël, organisé par 
la Chambre de Commerce, a ete 
gagné par les personnes suivan- 


tes: résidence — ler prix 
Louis Bazin: 2e, M. Victor Des 
haves: 3e, M. Camille Rey. Les 


Dr Steven Sonya 
VETERINAIRE 
283. ave Elm 


{ancien local des RCMP) 
Steinbach, Manitoba 
Téléphone 1541 


WALT'S STUDIO 
of PHOTOGRAPHY 
Steinbach, Man. 


Photos de mariage 
Portraits 


| tes 


Accessoires de photographie || 


obtenu une men- 
MM. Jean-Louis 
Martel et Paul 


suivants ont 
tion honorabie 
Care Rene 
Chevrier 

La Chambre de Commerce de 
sire remercier toutes les person- 
nes Qui ont pris part au con- 
cours et qui ont contribué à fai- 
re un village attrayant durant 
Noel 

Soiree anniversaire 

Les gens de St-Claude, Hay- 
wood. Rathwell et des paroisses 
environnantes sont cordialement 
invités à venir nombreux, Île 
dimanche 3 février, assister à 
un festival organisé par toutes 
les écoles de la paroisse en hom- 


mage de reconnaissance à leur 
vénéré pasteur, M. l'abbé Jean- 
Marie Gagné, à l'occasion de 
son anniversaire de naissance 
On vous offrira un program- 
me 4 la fois intéressant et va- 


rié. Bienvenue à tous! 
LA 
Saint-Charles 
Présidentes de comites 
Les ‘Ladies Guild” ont tenu 
leur assemblée annuelle, le jeu- 
di 17 janvier. Plusieurs dames 
s'y sont rendues. Invitation à 
toutes les aut dames de la 
paroisse de prendre part aux 
activités de celle organisation 
Une nouvelle orientation fut 
donnée au club et des directi 
spéciales à chacune de cel- 
les qui sont en charge. Felicita- 
tions et bon succés 
Mme F. Richard 
présidente du comité de 
les, tandis que Mme C. LaFle 
che elgait Cchoislte Comme presi- 
dente du groupe de Charies- 
wood: Mme J. St-Clair, pour le 
groupe de Kirkfield Park: Mme 
V. Mager, trésorière, et Mme N 
Ticholas conseillère, Y 
Ralliement des jeunes 
Le dimanche 20 janvier, il y 
eut grand ralliement des jeunes 
à la salle paroissiale. À 3 h., dis 


res 


ves 


fut réelue 
St-Char- 


cours du président en charge et | 


mot de bienvenue du KR. P. C 
Lépine, OF.M. curé Plans, 
projets et jeux. À 4 h., glissade 


A 7 h., goïter chaud a prix rai- 
sonnable., Un film fut ensuite 
bien apprécié 

Plus de 50 jeunes se sont ain- 
si amusés tres 
tout en se connaissant mieux, et 
ils se promettent une semblable 


réunion sous peu 
Merci au Conseil exécutif de 
Kirkfield Park 
Invitation 
N'oubliez pas qu'à St-Char- 
les, il v a encore de la place 
pour plusieurs familles catho 


liques. Situé à 8 milles à l'ouest 
de ja ville de Winnipeg, St- 


Charles possède en plus des éco- | 


les publiques un beau couvent 
dirigé par les Rév. Soeurs Obla- 
de Marie-Immaculée 


La Cie Parent Limitée 
COURTIERS 


118-120, édifice Grain Exchange 


Winnipeg, Man. Tél. 92-6634 


Salon funéraire Loewen 


Service complet pour funérailles et transport par ambulance 
Fondé en 1931 


Steinbach, Man. 


Téléphone 63 R 3 


À. T. LOEWEN, prop. 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures, V2rnis, nulles, 
blanc de plomb Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons religieuses 


521, rue Horgrave — Tél.: 93-7395 - 93-7396 — Winnipeg 


Steinbach, Tél. 55—1 


Avant qu'il ne soit trop tard 


Vérifiez vos polices d'assurance. Soyez 


Fermiers, économisez 20° sur votre prime 
d'assurance automobile avec clause de 


Venez nous consulter, sans obligation de 
votre port, sur tous vos problèmes d'assu- 


£ sûrs d'une protection suffisante. 
2. 

protection du passager gratuite. 
3, 

rance. 
4. 


Service rapide pour toute réclamation. 


REIMER AGENCIES LTD. 


Beauséjour, Tel. 5 


bhonnétement, | 


Vaæt-vient 

M. et Mme Wilfrid Privé sont 
partis passer l'hiver en Colom- | 
bie-Britannique 

MM. Léon Desilets, Réginald 
Bernardin, Mlle Alice Desilets, 
M. et Mme David Trottier et} 
leur famille, M. et Mme Alex. | 
Trottier et M. Pat. Alarie sont 
partis en Californie, pour l'hiver. 

Mme Jean Carrière nous «a 
quittés pour aller passer j'hjver 
a Windsor, Ont | 

Sont de retour de voyage: de | 
Vancouver. M. et Mme M. Beau- | 
dry: de Californie, M. Edgar | 
Bernardin. de Québec, M. et 
Mme Alex. Dufresne: de Detroit, | 
M. et Mme R. Loiselle | 

9 Parties de cartes | 

Félicitations aux organisateurs | 
de la partie de cartes au profit | 
de l'église qui rapporta la som:-| 
me de 5148. “ | 

La prochaine partie de cartes | 
au profit de l'église aura lieu le | 
dimanche 3 février | 

Naissances 


car Legault. Parrain et marrai- ! 
ne, M. et Mme Eugéne Préfon- 
taine, de St-Boniface 

René-Yves, fils de M. et Mme 
Uirie Dufour. Parrain et marrai- 
ne, M. et Mme Yves Chaïmt, de 
St-Eustache 

Marc-Philippe. fils de M. et 
Mme Laurent Girard. Parrain et 
marraine, M. et Mme Thomas 
Nott, de Poplar Point. 

Curling 

Une équipe de dames compo- 
sée de Mmes Mary Desilets, Ma- | 
deleine Fillion, Edna Block et | 
Elise Dufour, remporta pre- 
mier prix à un bonspiel pour da- 
mes à Portage-la-Prairie Cha- | 
que dame reçut une chaise hô- 
tesse et, comme meilleure équi- 
pe, le trophée Andrich 

Une autre équipe, composée 
de Mmes Madeleine Fillion, Ed- | 
{na Black. Georges Beaulac et Ri-! 
|lchard Desilets, s'est rendue à 
Starbuck. Elle remporta le 3e 
prix dans deux concours. 

Deux équipes d'hommes se 
rendirent a St-Eustache pour 
| prendre part au bonspiel. L'équi- 
|pe formée de MM. Maurice Gil- 
lis, Lucien Privé, Albert Mé- 
nard et Edouard Chabot rempor- 
Ita le ler prix. L'autre équipe, 
ayant pour membres MM. Geor- 
|ges Desilets. Jack Roberts, J. 
Schwartz et Edgar Berrardin, ne 
fut pas si chanceuse. 


! 


le 


| Service à Last 
de M. A. Laurier, 


LAURIER —— Le 6 décembre 
| 1956 disparut, à Laurier, un de 
| ses anciens paroissiens, M. A-| 
| délard Laurier, 11 était âgé de} 
| 79 ans. | 
| Né à Si-Pierre de la Patrie, ! 


| P.Q., le 19 janvier 1878, il épou- 
sait à Montréal, en 1911, MMe 
| Antoinette Lamoureux qui le 


précéda dans la tombe de plu- 
| sieurs années. Venu au Manito- 
| ba en 1917, il vécut depuis lors 
à Laurier, ayant travaillé 38 an- 
| nées pour le Canadien National. 
| Le défunt laisse dans le deuil 
deux filles, Pauline (Mme Si- 
mon Letain), de Laurier, et Clai- | 
rette (Mme Adélard Deslau- | 
'riers), de Ste-Rose-du-Lac, 
ges fils. Adélard, de Winnipeg. 
| Les funérailles eurent lieu à | 
Laurier, le 9 décembre, et l’in- 
humation se fit au cimetière 
| paroissial où il repose près de | 
son épouse. | 
Les porteurs furent MM. Gus- | 
tave et Claude Deslauriers, Pa- 
trice et Fernand Letain, Lionel | 
| Gobillot et Médéric Laurier. | 


1 
| .Çà et la | 
| M. Alphonse Verley a été élu | 
commissaire de l’école du villa- 
ge à la dernière assemblée des 
contribuables. 

Le dimanche 13 janvier, MM. 
André Saquet et Paul Deilaurier 
furent réélus syndics de la pa-| 
roisse 


| cier, 


LA LIBERTE ET 


‘ 


La visite aux Etats-Unis du maréchal Tito est a 
Florent. file de M. et Mme Os- | Quelques-unr. On voit sur cette photo M. Luke E. 


LE PATRIOTE 


éhendée par 
art, Chevalier 


Suprême des Chevaliers de Colomb, et M. Dan Daniel, à droite, de 


Danville, Va. 


commandant national de la Légion américaine, qui | 
|protestent contre la venue du dictateur yougoslave. Ils discutent 


Z 
à 
Q. 
8 


| Ça et la 

| Mlle Irène Guilbault À assisté 
aux funérailles de son cousin, M 
[Noël Grenier. de St-Bonilace, 
| décédé accidentellement le 6 jan- 
vier. et dont le service fut chanté 
le 10 janvier 

Mme Léon Dupas à assisté aux 

funérailles de son beau-frère, M 
| Edmond Dupas, décédé subite- 
ment le 10 janvier 

| Mme Paul Charretie, née Lor- 
|raine Lebleu, et M. Charette 
sont heureux de fair part à leurs 
parents et amis de la naissance 
d'un fils, le 15 janvier, à l'hôpi 
tal de Steinbach. 11 fut baptisé le 
127 sous les noms de Joseph-Lar- 
iry. Parrain et Marraine, M. Guay 
| Charrette et Mile Patricia Hora 

Le 26 janvier avait lieu, à l'é- 

|cole Lafortune, une réunion des 
|institutrices de l'arrondissement 
| de Spurgrave. Vassar, South 
Junction, Woodridge, à l'occa- 
sion de la réunion de la ‘’Manito- 
{ba Teachers Association. 

É M. et Mme P.-M. Gauthier, de 
| Vassar, ont rendu visite à M. et 
| Mme Olivier Riverd 
Le 20 janvier avait lieu l’élec- 
M. Olivier 


[tion de deux syndics 


avec le sous-secrétaire d'Etät, M. Robert Murphy (centre). Pour | Rivard remplace M. Gustave Du- 


et ses activités communistes 


Fondation, à St-Jean-Baptiste, 


d'un cerde ‘Parents et Maitres” 


ST-JEAN-BAPTISTE Le 
dimanche 20 janvier, la premiè- 
re réunion de l'Association de 
Parents et Maîtres avait lieu 
à l'auditorium de l’école Cen- 


tre de St-Jean-Baptiste. 
Aprés la prière, le president | 
de l'assemblée, M. l'abbé Ber-| 


nard Bélanger, cure, souhaita la 
bienvenue à une centaine de 
parents et présenta le conféren- 
le R. P. Ludger Guy, SJ. 
officier de liaison de l'Associa- 
tion d'Education. 


Le R. P. Guy exprima d'abord | 


sa joie ce se trouver dans la 


| belle paroisse de St-Jean-Bap- 


tiste et d'y être accueilli et pré- 


senté par un de ses anciens #lè-| 


ves 


Sa conference portait naturel- 
lement sur l'Association de Pa- 
rents et Maîtres 


le 19 janvier, 
âgé de 79 ans 


MM. Jacques Péloquin, de l'é- 
cole Champlain, Paul Maguet, 
de l'école Pennarum, et Louis 
Saquet se rendaient la semaine 


dernière aux congrès des com-| 


missaires à St-Boniface et à Win- 


nipeg. M. Saquet y fut élu con-| 


seiller pour la région du nord. 


Dunrea 


Sympathies 
Les paroissiens de Dunrea dé- 
sirent offrir leurs sincères sym- 
päthies à la famille de M. E- 
douard Paradis, de Storthoaks, 
décédé récemment à l'hôpital 


qu'a sa mère et à ses soeurs, 
Mme Georgina Paradis, Miles 
Antoinette et Henriette Para- 
dis, de St-Boniface, à son frère, 
M. Alfred Paradis, de Dunrea, 


et à la famille de M. Philippe 


Paradis, de Storthoaks. 
Naissance 
Félicitations à M. et Mme 


Norbert Fortier, à l'occasion de 
la naissance d'un quatrième fils, 
né le dimanche 27 janvier a 
l'hôpital de Killarney. 
Partie de cartes 

Éa troisième purtie de cartes 
de ja saison aura lieu le diman- 
che 3 février. Tous les amis sont 
cordialement invités, 


Mariage A. Meilleur-L. Morissette 
bénit en l'église de Powerview 


POWERVIEW -— Le samedi! 
5 janvier, en l'église Notre-Da- 
me du Laus, à 11 h. a.m., M. le 
curé bénissait le mariage de M.| 
Aimé Meilleur et de Mlle Lau: | 
rence Morissette. La mariée en- 
tra au bras de son père. | 

Mme Norman Meilleur, belle- | 
soeur du marié, était dame 
d'honneur. Les filles d'honneur | 
étaient Milles Armande Moris- | 
sette, Rita Ménard et Aurise| 
Morissette et la bouquetière, la | 
petite Odile St-Pierre. 

Les garçons d'honneur étaient 
MM. Norman, Laurent et Emi- | 
le Meilleur et André Ménard et 
le page, le petit Robert Meil- 
leur. 

11 y eut la salle Lé- 
gion puis, le soir, réception au 
même endroit. Il y avait beau- 
coup de parents et d'amis venus | 
d'en dehors pour l'occasion, en- | 


diner à 


Le Congres insère dans ses 
actes des paroles du pape, 


WASHINGTON -- Selon des 
déclarations de M. Kenneth B. | 
Keating, membre du Congrès 


américain, des extraits du der- 
nier radiomessage pontifical de 
Noël. seront insérés dans les ac- 
tes du Congrès. ‘ En effet, a dé- 
claré le parlementaire ameri- 
cain. le pape s'est adresse a tous 
les peuples libres afin qu'ils ré- 
sistent aux tentations ét aux me- 
naces de l'Union-soviétique. Ce 
fut une des plus vioientes atla-) 
ques du pape contre les chefs s0- 
wviétiques, et en même temps une 
des attaques les plus efficaces” 
Il est, par conséquent, clair et 
net que ces paroles méritent 
d'être insérées dans les actes du 
Congrès américain 


JEAN DELAQUIS 


Assurences de tous genres 


Vie — Feu — Automobile 
Accidents, malades, etc. 
Téléphone: 45 
N.-D. de Lourdes, Man. 


tre autres le grand-père du ma- 


rié M. Meilleur, de Fisher 
Branch, et ses parents, de St- 
Boniface. 


Les nouveaux epoux demeu- 
reront à St-Boniface. 


Baptème 
Le 30 décembre: Fdith-Emi- 
lie-Marie, née le 18 décembre, | 


fille d'Omer Wilcott et d'Hélè- 
ne Dupont. Parrain et marrai- 
ne, M. et Mme Alexis Dupont, 


Transcona 


Conférenses catholiques 
Une série de conférences sur 
la Doctrine Catholique sera don- 
née à l'école paroissiale, les 
mercredi et vendredi de chaque 
semaine, de 8 h. à 9 h., à partir 
du 6 février jusqu'au 26 avril. 
Les conférenciers seront MM. 


| les abbés Rémi DeRoo, A. Cam- | 


peau et W. Szumski, Mgr Char- 
les Desorcy et Mme ie Dr M. K. 
race. 

Le but principal est de ren- 
seigner les non-catholiques sur 
la religion catholique. 

Campagne de souscription 


La campagne de souscription | 


de la paroisse .a atteint la 30m: 
me de $35,000. 
Reunion de la L.F.C. 

La prochaine réunion des fem- 
mes de la Ligue Catholique au- 
ra lieu le mercredi 6 fevrier 
dans la salle paroissiale 

Un film intitulé ‘Three to 
Make Ready” sera presente, 


| gracieusete de la Société d'aide 


aux enfants et adultes infirmes 
du Manitoba 

Mme H. Forbes, directrice des 
centres ruraux de la campagne 
des dix sous, expliquera cette 
oeuvre de bienfaisance Ce film 
montre les différentes etapes 


suivies pour la réhabilitation des | 


infirmes 

La marche des dix sous est la 
principale source des fonds de 
la Societe 

11. y à 10,000 adu;ies au 
nitoba qui ont besoin des ser- 
vices de cette société 

Mme A. Lambert, presidente 
du comité éducatif de la Ligue, 
en est l organisatrice. 


Il en décrit! 


Ma- | 


l'origine, son fonctionnement 
dans les diverses provinces, la 
définition proprement dite d'u 
ne telle association d'après les 
principes directeurs qui se trou- 
vent dans l'Encyclique de Pie 
XI sur l'Education, et dont le 
but peut se résumer en un seul 
mot — collaboration. I] exposa 
alors les procédés a suivre pour 
l'organisation ét la marche ef- 
fective d'une Association des Pa- 
rents et Maîtres — un exécutif, 
des comités, des réunions gené- 
rales à date fixe, etc. 


| Dès cette première réunion, 
l'assemblée fut invitée à former 
un comité de nomination. Ce co- 
mité, après s'être réuni quelques 
minutes en dehors de la salle, 
|soumit à l'assemblée une liste 
de candidats. Voici les noms des 
personnes élues par l'assemblée 
pour former l'exécutif de l'As- 
| sociation de Parents et Maîtres: 
| M. Ovila Sabourin, Mme Ray- 
mond Rov, M. Arthur Vermette, 
Mile H. St:Amant et M. Marcel 
| Dorge. Les membres de cet exe- 
| cutif doivent se rencontrer bien- 
tôt pour préparer la prochaine 
réunion genérale. 

Par vote de l'assemblée, 
réunions dé parents et maitres 
sont fixées au troisième lundi 
du mois. De l'avis de tous éga- 
| lemeñht, il n'y aura qu'une seule 
organisation paroissiale grou- 
pant l'école Centre et les écoles 
rurales. 

Grâce au président qui main- 
tint le ton sur le clavier de la 
bonne humeur et dont les obser- 
vations provoquaient les fusées 
de rire, la soirée s'est deroulée 
| dans un climat de bonne en- 
tente et de franche gaieté. 
| Un chaleureux merci au R. 
|P. Guy d'avoir prêté son con- 


et | Miséricorde de Winnipeg, ainsi! cours avec tant de bienveillan- 


ce à la fondation de l'A.P.M. 
| dans la paroisse de St-Jean-Bap- 
| tiste. 


Le Vent... 


… du Sud-Est 


| Beaucoup de mes concitoyens 


| de la tant soit dite belle paroisse 


de St-Pierre ont une étrange fa- 
|con de raisonner par moments. 
| Ils se gourment du fait qu'il y a 
lune quarantaine d'organisations 
|a peu près actives. Ils sont fiers 
| d'une foule de choses qu'ils n'hé- 
sitent cependant pas à critiquer 
amérement par toutes sortes de 
| cancans et de rumeurs. Ils se font 
forts de publier partout le bel 
lesprit de coopération et de dé- 
vouement, et de chanter bien 
| haut les succes éclatants desquels 
ils se glorifient libéralement, 


De toutes ces choses paroissia- 
les qu'on prétend avoir tant à 
| coeur, la plus importante est gra- 
|vement négligée: la paroisse el- 
lemême. Que pensez-vous de ce- 
ci? À la grand-messe de diman- 
che dernier, notre curé convoqua 
une réunion paroissiale devant 
se tenir immédiatement apres la 
messe, pour élire les syndics et 
| discuter des affaires de la parois- 
se, Deux personnes se rendirent 
à la réunion. N’eut été la crainte 
que, comme dans le passé, ON ac- 
cuse injustement notre curé de 
choisir les personnes qui lui con- 
viennent et de conduire la bar- 


que en dictateur, l'élection au- | 


rait eu lieu et à juste titre. 


| tous auront une autre chance et, 
cette fois, sous forme de scrutins. 
| Que chacun se fasse un devoir de 
| faire son devoir! 

VANTARD. 


Aubaine de la semaine 


finies 
soie 


Chemises sport 
23e 
FHANK'S 
CLEANERS & TAILORS 
St-Pierre 


Service d une heure 
à notre atelier de Steinbach 


rég. jusqu'à 75e 


les | 


Dimanche prochain à l'église, | 


| cause de sa protestation, M. Hart allegue la conduite du maréchal | bois, sortant de charge, et M. A 
l'envers la religion, son support au gouvernément hongrois actuel | Chatel remplace M Ge. 
antérieures, (NC) 


QI Frank Ge- 
|nis pour un terme de deux ans 
| M. Arnold Fontaine est reve- 
|nu chez lui après avoir passé une 
semaine & l'hôpital de Steinbach 
Nous souhaitons un prompt ré- 
|tablissement aux deux petits en- 
| fants, Raymond et Edouard Que- 
irel, qui ont dû être hospitalisés 
pour une intervention chirurgi- 
cale à l'hôpital des enfants de 
: Winnipeg 
| M.et Mme Tony Malozdrewicz 
let leur fils, Christophe, ont pas- 
isé la fin de semaine du 20 jan- 
|vier en visite chez leurs parents 
de Winnipeg 
| MM. et Mmes Olivier Rivard 
let John Hora, ainsi que M. Geo 
|Palmer, ont assisté au bonspiel 
[qui eut lieu à St-Eustache, le 26 
janvier, ainsi qu'au banquet de 
| clôture. à 
| M. et Mme A. Lépine, de Mar- 
chand, ont rendu visite à leurs 
lenfants, M. et Mme Gérard Poi- 
on 


Partie de cartes 

Le 27 janvier avait lieu, dans 
{la salle paroissiale, une soirée 
| récréative organisée par un grou- 
pe de dames de la paroisse, Il y 
eut salle comble et les recettes 
| de la soirée ont été de $265.00. 

Les premiers prix de cartes 
pour hommes échouèrent à MM. 
| Denis Gérardy, de St-Labre, De- 


" 


nis Lebleu, de Woodridge; tan- | 8er 


dis que Mmes Steve et Russell 
Werbeniuk remportèrent les pre- 
|miers prix pour dames. 

| Le prix de rafle d'une valeur 
|de $30.00 échoua à M. Léon Na- 
| deau, de La Broquerie; un ser- 
|ce à diner pour 4, à Mme Sylivio 
| Charpentier, et un prix d'une 
valeur de $5.00, à M. Georges A- 
dam, de St-Labre. 

Les organisatrices de cette soi- 
rée tiennent a remercier bien 
sincèrement toutes les personnes 
qui ont aidé à faire de cette soi- 
réé un succés, 


St-Bonifoce, le ler février 1957 


_Ahpprenez à connaîlre 


Les avantages de épargne 


Ouvrez un compte à la 


BANQUE CANADIENNE NATIONALE 
Actif, plus de $640,000,000 


583 bureaux au Canada 


SUCCURSALES: 
St-Boniface, St-Joan-Baptiste, St-Pierre et Winnipeg 


M. A. Laurin, de 


Lorette, 


décédé à l'âge de 76 ans 


| sait ces jours derniers un fer- 
| vent paroissien de Lorette, hom- 


| me. diacre et sous-diacre. 


| 
1 


| 


MM. Maurice Gauthier et Hono- 
ré Kirovuac 

k 1 L Lui survivent: deux fils, doc 
me exemplaire et vraiment chre- | {eur Armand, de St-Boniface, et 
tien, dans la personne de M. A-| Emile, à la maison: trois filles, 


LORETTE — La mort ravis-| 


lexandre Laurin, décédé à l'hô-| Maria, Alma et Laurette: un 
pital de Ste-Anne, le samedi 19} frère, M. l'abbé Alphonse Lau- 
janvier, 11 était âgé de 76 ans. |rjin, et une soeur, Mme Louis- 
Natif de Ste-Béatrice, comté | Joseph Granger, de La Broque- 
de Joliette, il vint au Manito-|rie. 
ba avec ses parents.en 1892. Il Remerciements 
s'établit à Dufresne où il de- La famille Laurin remercie 
meura sur la même ferme jus-| sincèrement les prêtres et les 
qu'à sa mort, | religieux, ainsi que toutes les 


Le service funèbre fut chanté | personnes qui lui ont témoigne 
par le frère du défunt, M. l'abbé | de la sympathie, soit par dé- 
Alphonse Laurin, de La Salle,! vouement, prières ou assistance 
assisté de MM. les abbés L. Se- | aux funérailles. 
nez, de La Broquerie, et R. Bé- | 
langer, curéide la paroisse, com- | 


Assistaient au choeur: Mgr| 
C. Paillé, de St-Vitai, 
Ovide, trappiste de St-Norbert, 
le R. P. Cousineau, C.S.V. 
les RR. FF. Laflamme et J. Des: | 
rosiers, C.S.V. tous d'Otterbur- | 
ne, MM. les abbés P. Gagné, de | 
Craig Siding, et G. Régnier, de 
St-James. Le Frère Desrosiers 
est le cousin du défunt. | 

Les porteurs étaient quatre | 
neveux du défunt, MM. Rosai- |! 
re Jeansoh, Louis et Jean Gran- 
et Arthur St-Jacques, et 
deux cousins, MM. Eugène Lau 
rin et Alfred Desmarais. Firent | 
la quête: les deux autres neveux, | 


THOS. M. WIÈBE & COMPANY 
Tél: 184—1 Steinbach, Man. 


POUSSINS ET DINDONNEAUX 


OAKLAND 


| Bonne race et bon revenu vont la 
main dans la main, Les poussins et 
les dindonneaux Oakland vous #8- 
surent les deux, 


La CTCC donne $3,000 
aux réfugiés hongrois 


QUEBEC —- La Confédération | 
des travailleurs catholiques du! 
Canada, qui groupe quelque | 
100,000 syndiqués, a souscrit un 
montant de $3,000 en faveur des 
réfugiés hongrois accueillis au 
Canada. % 


Barred Rocks 
groupe ‘M 


Light Sussex 


Shaver Leghorns 
blancs 


Warren Rhode 
island Reds 
Ames In-Cross 
Hybrids 


Dindonneaux de 
Californie 


Cross breds de 
croisement 
facile 

Dindonneaux 
Menefee 


N.-D.-DE-LOURDES 


fut un grand succes. Trente-Huit 
| équipes y prirent part. Les villa- 
{ges représentés étaient les sui- 
|vants: Altamont, St-Léon, Swan 
|Lake, Cardinal, Haywood, St- 
| Claude, Rathwell, Treherne et 
| Notre-Dame. 

| L'équipe de Louis Comte, &vec 
Raymond Comte, Michel Tarko 
et Cécile Tarko, remporta le tro- 
phée du tournoi et, de plus, le 
{grand prix ‘Grand Aggregate” 
|pour avoir gagné le plus grand 
|rombre de joutes, 

Voici le résultat de la 1lere 
| compétition: ler prix, l'équipe de 
{Gordon Lowry, d'Altamont, 2e 
|prix, l'équipe de Félix Magne, 
|de St-Claude; 3e prix, l’équipe 
{de Louis Comte, de Lourdes: 4e 
|prix, l'équipe de Leslie Gates, 
de Treherne. 

2e compétition: ler prix, l'é- 
quipe de Frank Cherlet, de Swan 
Lake; 2e prix, l'équipe de Louis 
Comte, de Lourdes: 3e prix, l'é- 
quipe de Meinrad Roch, de Lour- 
des; 4e prix, l'équipe d'Albert 
Fouasse, de Lourdes. , 

3e compétition: ler prix, l'é- 
|quipe de Charles Sala, de Lour- 
| des: 2e prix, l'équipe de Scotty 
| Frasee, d'Altamont; 3e prix, l'é- 
quipe d'Albert Bazin, de Lour- 
! des; 4e prix, l'équipe de William 
| Walker, de Rathwell. 
| 4e compétition: ler prix, l'é- 
|quipe d'Alice Lodwick, de Tre- 
| herne: 2e prix, l'équipe de Mar- 
|cel Leroux, de St-Claude; 3e 
|prix, l'équipe de Marcel Beau- 
| dry, de Lourdes; 4e prix, l'équi- 
|pe de Gwen Delf, de Rathwell. 
| Le prix dit “Hard Luck Prize” 
| fut mérité par l'équipe d'E. Mel- 
| calf, de Treherne 
Le comitéen charge du bons- 


| piel tient à remercier toutes les | 


| personnes qui ont aidé, soit par 

leur travail, soit par leurs dons, 
là assurer le succès de ce sport 
| très connu qui est joué dans l'air 


= |frais, et non dans un lieu renfer- 


mé, et qui éveille la vie en nous 


|meréions également les dames 
qui se sont bien dévouées pour 
servir les goûters, pendant la du- 
rée du bonspiel. Avec l'aide de 
tous, ce bonspiel fut une -vraie 
réussite 
Autres bonspiels 

L'équipe du Plan de Semence, 
composée de Raphaël Vuignier, 
Marcel Roch, Auguste Pantel et 


Unité Sanitaire de la rivière Rouge 


Les cliniques pour enfants conduites par le personnel de 


l'Unité Sanitaire de la rivière Rouge auront lieu aux endroits sui- 


vants, dans les locaux mentionn 


DATE ENDROIT 


Mer. 6 fév. Steinbach 
Jeu. 7 fév.—St-Pierre 
Ven. 8 fév. —SteGenevieve 


Ven. 8 fev. —Lorette 


és, aux dates et heures indiquées 


LIEU HEURE 
Unité Sanitaire 1.30- 4.00 pm 
Unité Sanitaire 1.30- 3.30 pm 
Demeure de Mme 

Ganier 
Unité Sanitaire 


Beau succès du 4e bonspiel 
tenu à N.-D.-de-Lourdes 


— Le 4e |formée de Marcel Boulic, Céline 
bonspiel ouvert tenu récemment | Boulic, Eugène Coutant et Ga- 


let nous rend la gaieté. Nous re- | 


| Marcel Hebrard, ainsi que celle | 


“Ames In-Cross'' donnent 
un bon profit à M. Ellis 


M. Gordon Ellis, de Gilbert Plains, 


| Les 


qui fait l'élevage des volailles de- 
puis 1927, nous dit que celles de ra- 


ce “Ames In-Cross'” sont les meil- 
| leures qu'il ait jamais élevées. Après 
|| trois ans d'expérience avec cette 
race, il trouve que leurs qualités les 
plus remarquables sont: une pro- 
duction plus considérable de gros 
oeufs et une saison de ponte plus 
longue; leur assimilation de la nour- 
riture est excellenté, Si vous faites 
de l'élevage des volailles une entre- 
prise sérieuse, il vous faut les pousse 
sins ‘Ames In-Cross”, Ecrivez et 
demandez-nous notre, catalogue de 
16 pages en couleurs. 


Oakland Hatcheries 
Limited 


BRANDON DAUPHIN 


briel Roch, participent cette se- 
maine au bonspiel de Haywood. 

L'équipe de la Pharmacie (Fer- 
nand Savoie, Gérald Vigier, Ber- 
trand Lafrenière et Léon Comte) 
participe au bonspiel de Somer- 
set, cette semaine. 


HÔTEL YORK 


(en tace de l'Hôpital St-Bonitace) 


Chambres confortables 4 prix 
modérés — Taux réduits pour 
visiteurs À l'hôpital 


Terrain de stationnement gratuit 
394, rue Toché — Tél. 20-2034 


WINNIPEG 


Une personne infirme 
est-elle nécessairement 
handicapée? 


Personne n'est parfait. Personne ne 
peut tout faire. Quand on est infirme, 


il faut compter sur les capacités qui 
nous restent. 


Toute personne estropiée devrait a- 
voir l’occasion de donner le meilleur 
et le plein rendement des capacités 
qu'elle possède encore. Ceci peut né- 
cessiter des diagnostics médicaux, 
des traitements, des appareils de 
prosthèse, l'orientation et l'entraine- 
| ment techniques ef de l’aide, afin de 
trouver un travail que le malade puis- 
se accomplir aussi bien que toute au- 
tre personne 


La réhabilitation des estropiés est 
une bonne oeuvre, pour l'intérêt de 
tous. 


Doeneete nr ntsretsentnnenente 


Pour plus de renseignements, consultez: 


LE COORDONNATEUR DES 
SERYICES DE REHABILITATION 


MW. Boyd, 221, rue Osborne nord 
Téléphone SP 4-7449 


MINISTÈRE MANITOBAIN 
DE LA SANTÉ 
ET DU BIEN-ÊTRE 


K. O. MacKENZIE 
sous-ministre du Bien-être 


R W. BEND 
ministre du Bien-être 
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St-Bonitace, le ler février 1957 


Visite à Fannystelle 


Nous voilà rendus au terme de 
notre voyage chez M. et Mme 
Gabriel Piché, à Fannystelle. De 
cinq heures à six, nous regardons 
la TV, pendant que Mme Piché 
et sa soeur, Mme T., Poitras, nous 
préparent un souper à la Wai- 
dorf-Astoria 

La table regorgeante de mets 
délicieux et appétissants est en- 
tourée par une dizaine de bou- 
ches affamées Parlezmoi d'u- 
ne excellente dinde! 


… Mangez, mangez, pas de 
tène, nous dit M, Piché 
Noûës obéissons, mais qu'al- 


Jons-nous faire au dessert? Je ne 


s si c'est de la gourmandi- | © 4 
mn à dr bee at | MacDonald, assisté par Constant 


le dessert se trouva bien 


Au Juniorat 
de la Ste=-Famille 


Défaite et victoire 


Le vendredi 18 janvier, les 
Jaguars” attendent patiemment 
le club de Fort Whyte, À 7 h. 45 
la partie commence. Les athietes 
de Fort Whyte nous découragent 
dés le commencement par deux 
buts de suite. Mais bientôt St-Hi- 
laire nous remet sur la bonne 
route en comptant un bul, assis- 
té par Beaupré. Cependant, l'ad- 
versaire ne lâche pas, au contrai 
re, | maintient jusqu'au bout un 
acharnement admirable, comp 
tant trois buts dans la premiere 
périodé, deux dans la seconde et 
un dans la troisième. Pour amé- 


|liorer notre situation, un deuxie- 


me but est compté par Robert 


Painchaud. Le résultat final est 


| donc de 6 à 2 en faveur de Fort 


se, mais 
une place. De la tarte aux pom- 
mes, ‘“ux cerises, trois ou quatre 
gâteaux, de la creme glacée et 
des fraises! Voila une tres belle 
conclusion à un tel repas. Vrai-| 


ment, nous devons être des prin- 
ces descendant d'une dynastie re- 
nommés pour avoir êle servis 
si copieusement et accueillis d'u- 
chaleureuse 


ne manière #i 

Apres un tel banquet, nous 
nous détendons avec le program- 
me “Ed Sullivan”. A 8 h. 30, 


nous jouons aux cartes. Le R. P., 
Jean Soulodre, notre chauffeur, 
mire alors un jeu de car- 


nous 17 
tes: Le “Blitz”. 11 y à de l'argent 
à gagner, mais peu à perdre, Du- 
rant ce Llemps, nous ne cessons 
pas de chanter. L'atmosphere est | 
idéale: tous chantent, le sourire 
aux lèvres et une cigarette aux 
doigts 

“Dix heures’, nous avertit le 
Père Soulodre, “il faut penser à 
s'en aller bientôt”, Encore une 
partie, Pere, lui demandons-nous, 
et ensuite nous filerons 

A 10 h 30, nos dévouées hô- 


tesses préparent un ‘pet goû- 
ter. À 11h. 15, la partie est finie 
J'accompagne au piano et les 
chansons recommencent de plus 
belle. Tout le monde s'encourage 
Per,dant ce temps, le goûter est 
servi, Peu avant minuit, nous 
nous mettons à table et ce n'est 
qu'une demi-heure plus tard que 
nous partons, la faim apaisée, la 
soif étanchée 

Sincerement, il est impossible 
d'exprimer tous nos sentiments 
de reconnaissance à MM. et 
Mmes Gabriel Piché et 
tras pour tout ce qu'ils ont fait 


pour nous en 
janvier 1957. 
Aprés un accueil semblable, 


nous pouvons les assurer du fond 
de notre coeur que jamais les 
Rhétoriciens de 56-57 n'oublie- 
ront cette soirée. Elle est ancrée 
à jamais dans nos mémoires de 
Junioristes. Encore une fois, un 
grand merci aux parents de Re- 


né, 
Raymond ARNOULD, 
Rhétorique. 


LIFE 15 EASIER 


€ 


Whyte. Merci à tous les joueurs 
pour leur belle partie 


En revanche, les “Jaguars” se 


|rendent à Fannystelle, le diman- 


che 20 janvier, et y remportent 
une victoire, cette fois: 8 à 

Grâce à l'exemple de St-Hilaire, 
qui compta encore le premier 
point, en déjouant le gardien, et 
à Guy Lavallée, qui enregistra 
4 buts au cours de la partie, tous 
les autres joueurs étaient encou- 


ragés et confiants. Un sincére re- | 


merciement aux organisateurs 
du club de Fannystelle pour leur 
délicieux goûter, et à M. le curé 
qui est venu nous encourager par 
sa présence 
Henri BEAUPRE, 
Belles-Lettres 


. L . 


Les Alouettes 


Le dimanche soir, les Alouet- 
tes du Juniorat eurent la chance 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


de rencontrer le club du “Kelvin 
Community Club” dans une par- 
tie chaudement disputée jusqu'a 
la dernière seconde de jeu. Mai 
heureusement, malgré tous les 
efforts des Alouettes, nous fümes 
défaits par un pointage de 6 à 5 
A la fin de la premiere période, 
les points étaient égaux: à la fin 
de La deuxième, les visiteurs 
montrérent leur force en pre- 
nant le dessus par une avance 
d'un point. Nous avions l'avanta- 
ge à la troisieme, jusqu au mo- 
ment où les visiteur: comptérent 
2 buts, coup sur coup 

Les compteurs du Juniorat fu- 
rent: Gülbert Sabourin, 2; Lab- 
rent Bisson, Edmond Lacasse et 
Léo Deisquis, chacun un 

Laurent BISSON, 
Syntaxe. 


Nouvelles charges 


La nouvelle année recommen- | 
ce avec une nouvelle administra- | 
tion, Aucun changement à signa- | 
ler dans le corps professoral 
mais il y en a dans les différents | 
ministères: admoniteurs — Isaie 
Blanchette et Gérard Glenn; re- 


glementaires Robert Sher- | 
stone et Edmond Lacasse maitre 
des travaux Pierre Croteau: 


sacristains - 
Hervé Gagné; réfectoire 
mille Schaubroeck et Aimé Aj- 
bert; questure et bibliotheque — 
Guy Lavallée et Adrien 
| ville: maîtres de chant 
vallé et R. Frichette; infirme- 
rie André de Rocquigny et 
Charles Gentes: salle de barbier 
— Victor St-Hilaire: cordonne- 
rie René Courcelles 
musique À. Fraser, O. Poirier, 
|J-H. Collet et G Lardry; jour 
| naux G. Landry; entretien 
Luc LeGal, R. Boisvert, 
Hamonie, Emile Laurencelle, P 
Lavack, Claude Mulaire, Roger 
Collet et Alain Labossiere 

Nos félicitations à Léon Turen- 
ne, qui à été choisi comme presi- 
dent de la classe de Rhétorique 


G. La- 


Assemblée annuelle des vétérans 
le 20 janvier à Sainte-Agathe 


T. Poi-| 


ce dimanche 20} 


STE-AGATHE 
che après-midi 20 janvier a eu 
lieu l'assemblée annuelle des 
Vétérans de l'arme, de la mari- 
ne et de l'aviation (A.N.A.F.) 
de Ste-Agathe, Unité no 304. 
Beaucoup des 135 membres é- 
taient présents, sous la présiden- 


ce du camarade. Albert Peélo- 
quin. 

Après le chant ‘“O Canada” 
et deux minutes de silence en 
hommage aux camarades dé- 
|funts, le président souhaita la 
| bienvenue à tout le monde, et 


en particulier aux invités d'hon- | 


trois membres de l'exé- 
cutif de Ja section provinciale 
manitobaine: le président, M. 
R. Lang, le secrétaire, M. J 
Alder, et le trésorier, M. J. M. 
Montgomery. 

Le rapport du président sur 
les activités de l'année 1956 fut 


neur, 


un < 


P e pet “tien! Si à ose dons son toauteuil favor e 

voilà maintenan. ,xù' terre et tout cela à cause d un se- 

c électrique qui offre à sa maitresse les loisirs de $ 

: 
F e peut-être malheureux, mors la tamille jouit de nombreux 
b ts, grâce au nouveau séchorr: plus de linge fané par le soleil 
0 Ê é px e vent, seulement des vêtements soyeux et odorants 
De non à plus de temps à consacrer pour la cuisson de p'ats 
et de ! nhses de plus en plus appétissonts. 

Un orond nombre d'autres accessoires electriques rendent la 

vie p tacile us attend à la salle de montre de votre Fydro 

\ ez es poêles, congelateurs réservoirs à eou choude, etc 


Ne 
ni celui 


meséstimez 


WINNIPEG 
Ave Portage, angle Dominion 


THE MANITOBA 
POWER COMMISSION 


PORTAGE-LA-PRAIRIE 
Ave Saskatcheven 


amais le pouvoir de La femme 


de son accessoire électrique 


BRANDON 
235 - 10esve 


Le diman-, 


lu. L'une des plus notoires fut 
l'envoi d'une élève de notre €- 
cole au ‘‘Seminar” des 
| unies tenu à l'Université du Ma- 
| nitoba, au cours de l'eté dernier 
| Mile Arlette Péloquin, la béne- 
| ficiaire, vint en faire rapport. 
|Tout le monde fut très satisfait 
de prendre connaissance des 
faits et gestes de ce mouvement 
éducatif et patriotique. Plusieurs 
Len exprimérent leur contente- 
| ment et adressèrent des compli- 
ments à l'intéressée 
Membres du conseil 

On vwrocéda ensuite à l'élec- 
tion du conseil. Le camarade Al- 
|bert Péloquin fut réélu prési- 
| dent et le camarade Alphée Dor- 
| ge, ler vice-président; le 2e vi- 
| ce-président est le camarade Ivy 
| Weir et le 3e vice-président, le 
| camarade Norman Garrett. M. 
Albert Lécuyer fut réélu tréso- 
rier, tandis que le camarade Ga- 


” | briel St-Onge fut nommé secré- 


| taire. On à nommé M. Edmond 
| Guertin responsable des amuse- 
|ments. Il fut propnsé et accepté 
| que Mme Norman Garrett serait 
auxiliaire, avec d'autres de bon- 
ne volonté, pour visiter les ma- 
lades et leur envoyer souhaits 
let cadeaux appropriés. 

Dans , ses remerciements à 
l'assemblée, M. Péloquin se dit 
ému et reconnaissant de la con- 


promit de continuer à faire de 
son mieux pour servir la cause 
{du groupement Chacun 
membres de l'exécutif adressa 
ensuite un mot de remerciement 
MM. Lang, Alder et Montgo- 
mery félicitèrent les 
de Ste-Agathe et leur 
tion, et ils se dirent fiers 
heureux d'être du nombre de 
leurs camarades et amis 

| Parties de cartes 


Le soir, il y eut une partie 
de cartes à la salle paroissiale, 
organisée par les enfants de Ma- 
| rie. Ce fut une honne et joyeu- 
| se soirée. 
H y en aura une autre, le 
| dimanche gras 3 mars, organi- 
| sée par les dames de Ste-Anne 


{ Venez-y donc, tous sont bienve- | 


| nus. 

| Malades 

| Nos souhaits de guérison | 
| complète à Mmes Aimé Robert, | 
| Isidore Lemoine et Camille | 


| Courcelles et à MM. Louis Lé- | 
| vesque et Paul-Emile Péloquin. | 


Baptème 
Le 20 janvier, M. l'abbé A 
| Couture, curé de la paroisse, | 
| baptisait Marie-Nicole-Danielle, 


fille d'Adrien Dumesnil et de 
! Marguerite Joval, née le 12 jan- 
vier. Le parrain et la marraine 
furent M. Denis Dumesnil et 
Mlle Marie-Thérèse Joyal, La 
porteuse était Mile Gertrude 
Joyal, tante du bébé 


— Paroisse ‘’mobile” à 
Montréal pour les... 


(Suite de la première page) 


portent toutes sortes de 
(plus d'un quart de m 
personnes par semaine) et 
faut pas oublier que peur en ar- 
river un salaire convenable 
le chauffeur de taxi doit travail- 
ler durant de longues heures 
un minimum de 12 heures par 
jour, souvent 15 et 18 heures 


a 


La remorque: solution unique 
Puis le Pèrc Aquin 

difficiles problèmes 
quels il a eu à faire face 
trois ans de travaii 
remorque s'est 
tion ideale au cuisant 
me de savoir comment 
dre paroissiens 

Le bon Dieu en tax visite- | 
ra les chauffeurs de taxi dans | 
chacune de leur paroisse respec- 
tive au moins six fois chaque 
année. C'est-à-dire que la rou- | 
lotte passera 24 heures comple- 
tes dans chaque 

Chaque so 
Dieu en 
se diriger 


expose 
es aux 
acharne, la 
reveie 
proble 
rejoin- 


ies 


Daroisse 


dans 
roisse OÙ 1oute ia 
nuit 
service des 


une autre 
‘ournee el 1 
aumônier sera 
chauffeurs de taxi. | 


un curé dans son 


le ja 


tout comme 


église. 


Robert Dionne.et 
Ca- | 


Jubin- | 


poste de | 


Henri | 


Nations | 


fiance que ses camarades ui | 
avaient témoignée en l'élisant 
président pour la 6e fois, et il 


des | 


vétérans | 
organisa- | 
et | 


gens | 
lion de | 
| ne 


ST-LEON Le jeudi soir 17 
janvier avait lieu, à la salle pa 
roissiale, la réunion de la “Ma 
nitoba Farmers Union”. Le pré- 
sident, M. André Mabon, souhai- 
ta la bienvenue aux nombreux 
fermiers et à leurs épouses, ain- 
si qu'aux invités d'honneur, M 
Usieck vice-président de la 
M.FU.,, M. Adriensen, président 
de district, M. Daley, de Miami, 
et Mme Acheson, de Somerset, 
officiers de la M.FU 

Après la lecture des minutes 
de la dernière assemblée, d'un 
compte rendu de la convention 
de la M.F.U. à Winnipeg e: l'a- 


| doption de trois résolutions, M 
| Usick prit la parole. Cet orateur 


éloquent sut, par sa facilité de 
parole et sa conviction, charmer 


ses auditeurs et les convaincre! Ventions des commi 
tque la MFU 


est nécessaire au 
fermier manitobain : 
Après un mot de remercie- 
ments de M 
ger, curé, et une courte discus 


l'abbé R. Bélan-| 


son 
ter 


Réunion de la M.F.U. 
à St-Léon le 17 janvier 


les dames servirent le goû 


Tout fermier de cette région 


lthe Rondeau), né le 15 janvier 
et baptisé le 20 janvier à St 
Léon. Parrain et marraine, M 
et Mme Gualbert Fraser, de So 
et Mme G. Fraser, de Somerset 


Otterburne 


Le dimanche 20 janvier avait 


CHO NORM 


désireux de se joindre à la lieu la partie de cartes organisée 
MFU. est prié de donner son par les Ligueurs du Sacré-Coeur “Plus que quelques semaines cole normale sera là aussi pour 
nom, soit à M. André Mabon Les gagnants furent: prix des | avant de partir dans les écoles! m'épier. Elles feront un rapport 
it à M. Jos Messner cartes, Mme Joseph Gobeil, MM.!@e Ja ville, pour y faire une! sur tous les angles de m Te 
Mariage J-Yves Carrière et Roger Go-| période d'enseignement prati-| seignement: ma voix enrouée 
Labossiere-Damphousse on Là dr rem es E que! Vite faut que je revois) mon écriture tremblante au ta- 
3 re: bingo, !: " : ï , ue À te sir ! ue! " 
Le samedi 19 janvier, M. l'ab- | 1gie Claire Geneet et MM. de toutes ces règles d'or que j'ai! bleau noir, oh! quelle initia- 
bé R. Bé! bé à 1 r S V #3 pi réçues de mes bons professeurs | tion 
langer, cure, bénissail, brie] Bazin. Armand Courcelles. | l | « 
Letelli ) - de M! : Lies. | depuis le commencement de l'an-! Tel est le sentiment que res 
a telher, le mariage de + | Emile Gobeil. J hP A : q - 
Oo! Le à | ec il, Joseph Poirier, An-| née! M. Corriveau nous a donné | sentent la plupart des > 
lier Labossière, de St-Léon,|{onio Roy, fils; rafle, MM. Ga-|! Fr di à LT 
avec Mile Marie Damphousse, |};ie] Bazin. Hubert Gobeil et Ar rois ou quatre méthodes pour|liens et des normaliennes à la 
de Let : in, Hubert Gobeji et An-| enseigner le français. Ah! ça me | pensée d'aller enseigne h 
e Letellier. De nombreux Da- {je Mori dt 1H | gner procnai 
ents et ps Le. à n;, gran irage, J.-H.!va, si une ne marche pas, je me nement, mais tous réalisent 
rents et amis se rendirent à Desrosiers (5.00), Allan MeVi-| serv sn 
tellier pour la circonstance. car (83 00) n J : A udet pr Ps lon A 
Commissaires d'écoles (82.00). rat deg “Quoi! J'ai perdu mes notes|notre but et que cette période 
d'arithmétique et je ne me ray | d'enseignement pratique est 


b 


MM. Roger Leblanc et 


René 


| Labossière ant assisté aux con 


ssaires d'é- 


leoles du Manitoba, à Winnipeg 
et à St-Boniface 
Baptème 
Guy-Gilbert-Joseph, fils de 
M. et Mme Daniel Fraser (Ber 


L'organisation de la prochaine 
partie de cartes a été confiée au | 
|groupe de familles demeurant 
au nord-est de la paroisse. Elle 
aura lieu dimanche prochain ou 
le dimanche suivant. Pour plus! 
de précisions sur la date, soyez 
aux écoutes au poste CKSB 


| pelle plus ou 


l'on commence à | Pour 
enseigner la division | 


“Ah! quand j'y pense 


notre plus grand bien 
Quelle récompense, quand 
it valnous pourrons à notre tour 


| falloir que j'enseigne des leçons | “donner” surtout à des enfants 
avec la maîtresse de la classe [Qui veulent s'épanouir à la lu- 
qui me regarde, et ce n'est pas! Mière de notre enselgnement 


tout, une autre maîtresse de l'é-! Simone ROUSSEL 


| 


| 


? 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


1 


| 


Après | 


UNE VALEUR GENERAL MOTORS 


la solu- | 


Des travaux à faire ? 


La Chevrolet est prête! ... Ouvrez simplement l'ar- 
rière d'un station wagon Chevrolet (il y en a SIX), 
rangez-y votre matériel et vous comprendrez vite 
ce que nous voulons dire. Elle présente jusqu'à 87 
pieds cubes d'espace; tendue de vinyle, elle se ré- 
vèle le moyen de transport le plus agréable que vous 
ayez conhu. Et la performance Chevrolet ne s'en 
laisse pas remontrer . .. 
puissance elle se joue d'une charge d'une demi- 
tonne! Vous songez à un station wagon? Etudiez 
la série Chevrolet! 


avec sa suspension et sa 


Va-G 


LES 


EFFICACES, LES PLUS 


MO 


_ Voyage 


MOTEURS LES PLUS 


DERNES AU MONDE 


d'agrément ? 


La Chevrolet est la compagne idéale .,. même 
le voyage d'aller et retour est rempli d'agrément 
Comment en serait-il autrement? La Chevrolet 
1957 vous apporte la manoeuvre la plus aisée 

. le freinage antiplongeon et une foule d'au- 
tres avantages qu'aucune autre voiture à prix 
modique ne peut même approcher. Apprenez à 
connaître la facilité et l'élégance mises à votre 
disposition par la meilleure des voitures de tou- 
risme, la voiture 1957 qui se vend le plus vite — 
la Chevrolet évidemment ! 


ae 


Lo 
s 
x 


des amis ! 


La Chevrolet aime rendre service . . , 
comme tout le Canada aime la Chevrolet, 
Elle loge SIX grandes personnes toujours 
confortablement, que vous vouliez simple- 
ment leur démontrer la logeabilité de vo- 
tre Chevrolet ou encore les emmener pour 
une véritable randonnée, la randonnée la 
plus souple et Ja plus agréable que votre 
argent puisse Vous procurer (et qui pour- 
tant coûte si peu)! Vous serez fier de son 
confort, de son élégance de bon goût, de 
sa carrosserie Fisher et de tout ce qu'elle 
vous apporte de qualité dans la construc- 
tion, le matériel et les détails. Pourquoi 
attendre — passez chez le dépositaire 
Chevrolet aujourd'hui! 


. 


au profit d'une famille Hongroise 


N-D-DE-LOURDES — Le 20} tirés au sort 


janvier avait lieu wne partie de 
caries organisée par le Cercle 
des Filles d'Isabelle de Notre- 
Dame-de-Lourdes 

M. Marcel Boulic était maître 
de cérémonies 


Antoine Dupasquier était à l'en-| Mme Marcien 
tirée et M. Albert Augert rece-! Deroche et 


vait les billets 

Les gagnants des prix de tom- 
bola furent comme suit: une 
poupée, M. René Meyer; 
du beurre, 


Augert: six livres 


Mile Odile Bazin: d'autres prix| Meyer, Germaine Dupasquier et 


TRIBUNE LIBRE 


M_ le rédacteur 


J'ai lu avec plaisir votre arti- | canadienne”, 


cle du 25 janvier au sujet des cor- 
réspondants de paroisses. Merci. 
Ce sont des paroles bien encoura- 
feantes, el ça donne du courage 
pour continuer 


Car ce n'est pas toujours une | ger Sala et Denis Lamoureux 


tâche facile. 1! téléphoner 
iei et le 
lui-ci et à celle-la des précisions, 
souvent le dimanche apres la 
messe. Car, pour les correspon- 
dants de campagnes, ce sont les 
seuls moyens de savoir ce qui se 


faut 


passe, Il] faudrait que les gens 
collaborent un peu plus avec 
leur correspondani, en leur di- 


eux-mêmes les 
qu'ils font, les 
etc 


sant 
grands voyages 
visites qu ils reçoivent 


| 
| 


tandis que M.\rent à Mile Marie-Ange Pantel. | 


_ une | sieurs 
couverture de laine, M. Pierre | Mmes Fabiola Brisson, Dorothée 


1 


| 


ou bien demander à ce- | 


| 


| 


petits ou | 


# Du, Pt miniméie . Jorhis adflill, AU, pniems. 


une caisse de pom- | 
mes, Mme Antoine Dupasquier:| 
un plat à salade, Mme Alban 
Magne: une bolle de deux jeux 
de cartes. Mme Marcien Bosc 


Les prix des cartes échoué- | 


ARC 


Bosc, MM. Jos 
Roger Pantel. Le 
prix d'entrée favorisa Mile An- | 
nette Kolly 

I1 y eut 
prix 


malt 405 


bingo et piu 
donnés à| 


aussi 
furent 
Vigier, Suzanne Augert. Alice 
nt tenons + À: ve 1 : [a D ane) 
Clarisse Trang, Miles M.-A. Ba PPT LS mes Aonéions , PS pr COTE F 
zinet et Madeleine Erkens. 
Il y eut un programme ré 
créatif: chant fort applaudi par 
Mile Arlette Bérard; ‘Légende 


. le alor Hong + Mantes grue : ha ! 
par les artistes en du notis aus, « gris Pgo p da) 


herbe, Colette Roch, Suzanne 
Pelé et Charlotte Lejeune, ac- A l'occasion du cinquième centenaire du Collège Capranica 
compagnees au piano par 


’ Mme | ]ustre est revenu visiter son Alma Mater et réciter une prière 
Lionel Brisson: plusieurs mor- | 
ceaux d'accordéon, par MM. Ro- | sur la photo. On y distingue des corrections et des renvois dans l’ 


été remises à M le curé pour 
venir en aide à une famille ré 
fugiée hongroise 

Le Cercle des Filles d'Isabel 


le remercie tous ceux et celles 1250 Kilocycies 


qui pnt contribué à faire de cet- DIMANCHE 105%%—Potins familiers | MERCREDI 
te soirée un beau succès finan- | 855-—Ouvert 1028-Nouveies 
1 Ê | 94 uveriure 1100—Jeunesse dorée 9.30—Fémina 


9 00—Messe 
955—Nouvelles } 
1000—Nos missions 
1015—Pour nos malades 
1115--Jardins plantur 
1130—L'Eglise vivante 
1200—Revue des hebdos 


1050—A votre santé 
7130-Sur toutes les 
scènes du monde 
93%0—Lecture de chevet 
10.05—L'heure exquise 


JEUDI 


1130—Feu de vie 
1145—Radio S-C 
12.00—Nouvelles 

| :405—Marches militaires | 
| 1225—JInformation rurale | 
| 1230—Revel rural 


cier et récréatif 


mp Le mortyrologe de 
l'Eglise du silence . .. 


Parfois, je correspondant ap-| 1215 100—Nouvelles 

d 215-Nouvelles | 
prend les nouvelles trop tard] (Suite de la première page) |1220—Nouv. locales LR 7 me LA pere «4 | Har-ur* re idees | 
pour qu'il y ait de l'intérêt à les | TT |1220—Causerie agricole | {29 Mérchés du grain | ukrainienne | 


faire paraître, et il entend dire ! sont morts en prison, tandis que | 


ensuite: ‘Ce sont toujours les 
mêmes qui ont leurs noms dans 
le journal! 

J'espère que ces petites réfle- 
xions inciteront les lecteurs à 
faire parvenir les nouvelles à 
leurs correspondants en temps 
voulu 

Une correspondante 
de campagne. 


N.D.L.R. Plusieurs de nos cor- 
respondants nous ont remerciés 
pour l'article publié à leur su- 
jet la semaine dernière. La let- 
tre que nous publions plus haut 
est assez typique, L'éditorial a 
suscité aussi chez quelques-uns 
l'ambition de servir le journal 
et leur paroisse en acceptant la 
charge de correspondant, et ils 
se sont offerts avec enthousias- 
me et humilité Nous leur sou- 
haitons la biénvenue et nous 
leur promettons qu'à partir de 
la semaine prochaine, ils trou- 
veront dans le journal un petit 
coin pour les correspondants 
dont le but sera de les aider par 
des conseils pratiques et des 
Que 


nombre augmente davan- 


considérations spirituelles. 
leur 
tage! 


| 


“UN HOMME ET SON PÉCHÉ” 


Ce programme radiophonique bien connu au Canada 
est maintenant commandité aussi par les 


SOUPES 
CAMPBELL'S 


de5h.45236h. p.m, 


Il y a 21 soupes CAMPBELL'S qui vous permettent de 
varier vos menus. 


SE VOUS SERVEZ 


La modération devrait être en relief la où il y a consommation 
d'alcool. Rappelez-vous: l'exces mène aux embarras et aux ennuis. 


Un d'une serie d'articles présentes dans l'intérét du public par le 
p 


MANITOBA COMMITTEE 
on ALCOHOL EDUCATION 


Deportement d'Education, appartement 42 


1245-—Nations au micro 130—Visages de 8.30—Les voisins d'en 


P (Juifs) , | 
x évêques sont encore incar- l'amour face 
pr éq ‘ | 47e Masique Ans Darisiaine | 930-Nos nations au | 
pr dé 00— | / pérs | micro (Allemand) 
» 7 * contemporaine ! , 
Ag éoaauie, un 2e | cp remain | Em mens | 100 Pneus sxquie 
500—Nos nations au 305—Ranch 1250 YENDREDI | 


siège, tandis que dix membres | 
de l'épiscopat de ce pays se trou- 
vent encore en détention ou en 


micro (Allemands) 
600—La voix du Cap 
615—Carnet social 


3.10—Annonces-eclair 
330—Ranch 12.50 
400-—S.DS. et Variétés | 


9.30—Fémina | 
7.30—Parade des 
chansonnettes 


2 2 : 625—Nouvelles 

résidence forcée. En Yougonla-| $39-pPetites symphca. De gp ei #.00—1)niversa] Radio 

vie, S. E. le cardinal Stepinac | 700—Nouveautés 445—Club eun présente 

se trouve en résidence surveil- dramatiques 5.30—En blanc et noir 8.30—Sérénade pour 
130-CKSB présente 545—Un homme et son cordes 


lée et dans l'impossibilité d'exer- 
cer les devoirs de sa charge: un 
archevêque et un évêque sont | 
en exil; un autre évêque est 
mort en #xil: un évêque se trou- 
ve en prison, deux évêques ont 


745—Les Pères Blancs 

6v00—Match intercrtes 

830—Jeunes artiste de l 
CKSB 


péché #.30—Conférence de 
600—Nouvelles + Presse 
605—Dans le monde 

du sport | 
6.15-—Clinique du eceur 
630—Réêverte musicale 
645—Le rosaire 


10.05—L'heure exquise 


SAMEDI 
8.50— Nouvelles 
9.00—Ondes enfantines 


845—Nos chansonnettes 
900—Radio-journai 
9.15—Entretien du 


été assassinés par les partisans dimanche 7.00—Nouvelles de grec vetd Boy 
du régime communiste. En Polo- | 9-%0—Autour de nos er LS 7 Poele 
gne, tous les évêques sont main- | 590 Nouveiles 9.00—Revue de 10.15— Nouvelles 
tenant libres. |1005—1 ‘heure exauise l'actualité 1029—Potins familiers 


11u—Prev. du temps 

1.15—Cond. des routes 
130—Diner en musique 
200—L'album des dis- 


1100—Nouvelles 
11.10—Paris, le soit 
1215—Fermeture 


Ce chiffre de 192 prélats vic-|1100—Paris, le soir 
times de la persécution est un |1200—Fermeture 


véritable martyrologe de l'Egli-| 


: n en 
se catholique au XXe siècle. Il! Du lundi au vendredi ues RCA Victor 
re suff t inclusi t LUNDI 2. pérettes 
prouve suffisamment, inciusivemen 3.00—NouveLien | 
- 6.55—Ouverture 9.30—Fémina 305—Ranch 1250 
Moscou et d'ailleurs pourront | 700—Nouvelles LT. on 4 théâtre qu À; 79 
2 "E i- | 715—Prière du matin 5.00—Nos nations au | eman 

prétendre, gg il = Pc: LE en rm A PRE: | tee re 
que derrière le ri eau de fer! ;% Chron. sportive 8.30— Variétés 515-—La langue bien 
est non seulement l'Eglise du | ;4-Sans cérémonie 9.3%0—Idées en marche | pendue 

| 6.3%0—Alerte, Franco- 


1000—Orchestre K.-C 


silence, mais aussi — et surtout | 800—Nouvelles 1 | 
Manitobains! | 


805—Sans cérémonie 


l'Eglise de la souffrance, de RUES MARDI | s45-Collège St-Bon. 
la persécution et du martyre. < s fo cérémente | 615-Nouveiles 

9.00—Nouvelles 200—Courrier de Radio- 7.30—Nos chansonniers 
915—Psychologie de la Parents 800—Jazz en revue 

vie quotidienne 7.30—Prog hongrois- 8.30—Le Canada au 
945-Je vous ai tant français | travail 

aimé 745—A propos de livres 8.45—Affaires de l'Etat 
10.01 Nouvelles 8.30—Nos nations au 9.00—Rosary Hour 
1005—Potins familiers micro (Allemands) 10.00—L'heure exquise 
1045—Rendez-vous chez 10.00—Concert Intern 11.10—Paris, le soir 


9.30—Chacun sa vérité 


Eaton 


12.15—Fermeture 


malgré 

tout ce que certains pélerins de 
| 

| 

| 

| 

| 

| 


Chronique de CKSB 


| 1250 Kilocycles 


| Il faut se rendre à l'évidence,, L'influence d'Elvis Presley 

un miracle s'est produit dans | s'est fait sentir au poste, un de 
| la salle des annonceurs. | nos opérateurs décida d'emprun- 
i LB. a nettoyé son bureau de|ter la chevelure du maître ser- 


|travail. La Grande Corvée s’est | pentin, mais il dut abandonner 
|accomplie un soir la semaine | SOn projet... au lieu d'une tête 


à à | dernière. de “Rock ’n Roll”, il ressem- 

Ce programme est diffusé | Léo devait donner l'indicatif | blait à un zoulou, 4 
j à à 10 heures, mais il manquait] Le patron est revenu d'un 
du lundi au vendredi à l'appel. Des fouilles souter-| Voyage d’affaires de deux se- 


|raines, aériennes et \ j 
|s'énigasèrent. On désespérait de |Ont pris la fuite. 
{le retrouver, lorsqu'il fit son Nous suivons leur exemple, 
| apparition entre un morceau de | Mais avant de terminer, voici 
| revues et l'encyclopédie de la quelques émissions qui sauront 
| jeunesse, Il sortit avec difficul- | Vous intéresser la semaine pro- 
| té de sa position précaire en se | Chaine: x 1 

jurant de prendre les mesures! Le samedi 2 février, à 9 h. 45, 
nécessaires qui s'imposaient pour | le Professeur visite l'école d 
re plus se perdre dans le dé- | Ste-Rita. 


dale de paperasses, de livres, AB h. 30 p.m. ‘Le Canada 
de revues, de lettres, qui ca-|au Travail”, émission du minis- 
chent la surface de cette fa- | tère du travail sur des questions 
|meuse table. | d'actualités. 

Le dimanche 3 février, à 
l'heure de l'Opéra, vous enten- 


à CKSB 


drez ‘'Alceste”, de Giluck, en 
français. 
| À 9 h. 30, ‘Autour de nos 


clochers”, cette fois de Ste-Rita. 

Le lundi 4 février, à 7 h. 30 
p.m., le petit théâtre de Radio- 
Canada mettra à l'affiche une 
comédie en un acte d'André Ba- 
ribeau intitulée ‘Un déjeuner 
d'amoureux'’. Cette comédie fut 
jouée pour la première fois en | 
1929 à la Comédie-Française et | 
obtint un brillant succès. | 
A 9 h. 30, ‘Les idées en mar- | 


DES BOISSONS ALCOOLISÉES 


souvenez-vous qu'un des premiers effets de l'alcool sur 
l'individu est la diminution de bon jugement et le manque 
de considération pour autrui. 


Ce qui suit n'est pas donné dans le but d'approuver la consom- che “Lä police internationale | 
mation de l'alcool, mois de servir de guide si vous servez de peut-elle sauvegarder la paix?” 
l'alcoo! Le jeudi 7 février, à 8 h. 30, 


| : , ” : 
| ‘Les voisins d'en face’: sujet, 
| 


“Les jeunes règlent 


- aus ”, | 
L'HÔTE AVERTI here æ A compter du 3 fé- 
vrier et tous les dimanches, à 


11 h. 30 du matin, vous enten- 
drez une nouvelle émission in- 
titulée ‘Présence de l'Eglise”. 11 
s'agit d'un forum avec partici- 
pants ecclésiastiques et laïques. 
| A compter du 10 février et | 
| tous les autres dimanches sui- 
vants, à 4 h. p.m., ‘Défense et! 
| illustrations de l'opéra’. | 


| Des anglicans prônent | 
l'unité de l'Eglise près | 
du trône de Pierre 


LONDRES — Un groupe in- 
| fluent d'anglicans, à l'occasion | 
| de l'octave de l'unité de l'Egli- | 
se, du 18 au 25 janvier. a ré- | 
clamé la restauration de l'unité | 
chrétienne ‘‘autour du trône de | 
saint Pierre et de ses succes- 
seurs”. 

Ces anglicans ont fait publier 
une brochure où l'on peut lire 
que ‘la renaissance catholique | 
en Angleterre doit 
comme but de réparer la bré- 
che causée par le schisme du 16e 
siècle. L'idéal d'une société di-} 
vine a fleuri pendant un millé- 
naire en Angleterre et doit de 
nouveau surgir comme seule ré- 
ponse à la recherche d'une voie 
par les véritables témoins de! 
! Dieu en noire pays” 1 


© Sert des boissons non alcoolisées avec celles qui le sont, de 


telle manière que l'invité puisse faire son choix 


© Se gorde de dire ou de faire quelque chose qui mette dans 
l'embarras une personne qui refuse une boisson alcoolisée. 


© Ne torcez jamais quelqu'un, buveur ou non, à occepter de 
l'alcool, n'en SERVEZ JAMAIS oux mineurs 


© Servez toujours quelque aliment avec de l'alcool. 


© N'ottrez jamais de ‘’dermmer petit coup”, 


| 


Edifice du Parlement, Winnipeg 1 


” sms forma, ten l'abrndongu “ll Ti Du amer mere œni jamértel:, mngs es, d: 
CT pan, pur CELA dl Tous noms à le iphone dla Tam: liiia fa, Ci me jrs 


RADIO SAINT-BONIFACE * 


terrestres | Maines dans l'Est, et les souris | 


lEN_COLOMBIE-BRITANNIQUE 


+ hs da trsque seek d dog 
PA lg PAL Prude paprise Je qu 1,22 Cligie , m4 où otlasé: à anonde mere, 


fe jt menés à 


ph, ls in ste, a durnotormals vnnevals tuonde le CLP ETS du Prmpr y Me eutté 
« de vénmenllansé , aÂ 2720 tant fcahgss. dl Loue purs le r press sohdure di 
_. 
4 Gi du ah ne pu A3 Ztnn , 
num apolile, dame «a! didoh andonh di pds « de jade, pm futstam in TPS 


mundo, voi toomwnlés, min pas aurlats dille rudenqien dif Tous Uma gomile P petits mtvey a 


4 one fpemen F 
Le be à & fui lith Pyhe Tout ; fadiscadamls Ce baksrma flots: di De . Ma. 


à Rome, un ancien élève très il- 
de sa propre main. Il s'agit 


du Souverain Pontife, qui a bien voulu laisser com me souvenir le brouillon de la prière, que l’on voit 


écriture fine du pape. L’allusion 


à sainte Agnes, en conclusion de la prière, s'explique par le fait que cette sainte est la patronne de ce 
Les recettes de la soirée ont |colège que l'on dit construit au-dessus de la maison de la sainte, (NC) 


L1 LA 

Titanic 

Va-et-vient ï 

M. et Mme B. Arcand allè- 
rent à Shell Lake, assister aux 
tunérailles de leur tante, Mme 
Lefebvre (née Marie-Josette Ar- 
cand). , 

M. et Mme A. Fiolleau et 
leur fils visitèrent leur fille et 
soeur, Eva, au couvent de Mar- 
celin, le dimanche 20 janvier. 

M. et Mme L. Delisle et M. 
A. Mercereau rendirent visite à 
Denis Delisle et Claude Merce- 
reau, au collège Notre-Dame de 
Prince-Albert. 

M. Gaspard Arcand est de re- 
tour chez lui, après avoir fait 
un stage à l'hôpital St-Paul de 


M. et Mme P.-A. Béchard célèbrent 
leur 25e anniversaire de mariage 


SEDLEY — 
janvier, M. et Mme Paul-Anto- 
nio Béchard célébrèrent leur 
25e anniversaire de mariage. Un 
souper de famille chez M. et 
Mme Jérôme Béchard inaugura 
la fête, suivi par une soirée de 
danse à la salle de Lajord, où 
plusieurs parents et amis se ren- 
dirent pour offrir leurs souhaits 
et félicitations aux jubilaires. 


Les adresses furent données 
par M. Roland Pinsonneault et, 
au nom des voisins, par Mme 
Hamelin. M. Pinsonneault fit en- 
suite la présentation d'un ser- 
vice à thé en argent qui fut por- 
té par Mlle Blanche Béchard., 


M. et Mme Béchard remer- 
cièrent tous les parents et amis 
d'être venus en si grand nom- 
bre, ajouter par leur présence 


| à la joie de la fête. 


La veillée se termina par un 
succulent goûter. M. et Mme P.- 
A. Béchard prirent place à la 
table d'honneur, accompagnés 
de leurs enfants, Blanche, Eloise, 
Robert, Alfred et Léonard, ain- 
si que de Mme Léonard Bé- 
chard. 


A St-Hubert 


70e anniversaire de mariage 
de M. et Mme Francois Jordens 


ST-HUBERT — Le 25 janvier 
|fut un jour mémorable pour la 
famille Jordens et la paroisse. M. 
et Mme François Jordens fêtaient 
le 70e anniversaire de leur ma- 
|riage. La température inclémen- 
|te n'a pas permis à leurs enfants 
et petits-enfants de la paroisse 
et des environs de venir les fê- 
ter ce jour-là, mais si le bon Dieu 
le permet, ils se promettent bien 
de le faire à la belle saison. 

M. Jordens a fêté son 93e an- 
[niversaire de naissance le 8 jan- 
vier dernier, et Mme Jordens son 
86e, le 6 décembre 1956. Onze 
de leur quinze enfants sont vi- 
vants, ainsi que de nombreux pe- 
tits-enfants et arrière-petits-en- 
fants. 

Tous les paroissiens de St-Hu- 
| bert se joignent à la famille 
| pour souhaiter aux jubilaires en- 
core plusieurs années au milieu 
d'eux. 


Programme de la 


de la LFC à St-Hippolyte-Vawn 


ST-HIPPOLYTE-VAWN — La 


le sort du | troisième réunion des dames de | nes dans le district. 


la Ligue Catholique eut lieu le 
15 janvier, avec 24 membres 
présents. En l'absence du chape- 
lain, M. l'abbé A. Paradis, en 
retraite à Prince-Albert, la pré- 
sidente, Mme N. Higgins, lut la 
prière. 

Mme A. Latendresse a fait 
venir des copies de leçons de ca- 
téchisme du Centre catholique 
pour plusieurs familles. 

Mme E. Blais envoya une car- 
te à Hélène Germain, pendant 
son séjour à l'hôpital. La coopé- 
ration de tous les membres a 
été demandée afin de donner à 

éntnch 0% au + une 


Prud'homme 


M. Hervé Loiselle vient d'être 
élu maire du village aux derniè- 
res élections. 

Mme Daniel Baril, de Van- 
couver, était en visite chez ses 
nombreux parents et amis. 

M. et Mme C.-M. Lepage ont 
été hospitalisés pour quelque 


se donner ! temps et sont revenus dans leur | et Mille B. Pollard 


famille 


M. et Mme Paul! Poilièvre, de | 


Léoville, étaient en visite chez 
MM. et Mmes Jeanneau et Poi- 
Lièvre. 

MM. Louis Bandet et Fran- 
cois Normand ont assisté à une 
réunion des membres de Cais- 
ses populaires à Prince-Ajbert. 


|au Lac du Bonnet, Manitoba n}Z 


| ment de résidence à Trail. Nous | 300 


Le samedi 191! 


St-Bonifoce, le ler février 1957 


Vancouver 
Rapport paroissial 1956 


La 
Maillardville | Voici quel hiftre | 
, oici quelques € s con- 
Le jeudi 24 janvier, le R. F.}cernant a Varoisse St-Sacre- 
F. Desmarais, O.F.M.. nous quit-| ment, donnés au prône, le di. 
tait pour sa nouvelle résidence | manche 13 janvier, par le R P. 
. Bélanger, ss, curé | 
11 s'est distribué, en 1956, 46.- ! 
| 000 communions. 1} y à environ 
familles; à l'école, 118 en- | 
fants: 40 garçons et 78 filles. | 
Il s'est fait 53 baptêmes dont 4! 


nn 


sera remplacé par le R. F. me 
mand Dubuc, OF.M. actuelle- 


remercions le Frère Desmarais 
de ses bons services et souhai- 
tons la bienvenue au Frère Du- 


d'adultes: 23 mariages, dont 14 
x samedi 26 janvier, le T. R En ph et 9 mixtes. 
rier, . KR. y t funé , 
P. Adam Sebastian, O.F M. | d'adultes ES 
Custode (ou provincial), visi- 


Le R. P. Curé a aussi donné | 
le rapport financier qui est très | 
satisfaisant, puisqu'en plus de 
boucler les dépenses de l'église 
et de l'école, les recettes ordi- 
naires et extraordinaires ont 
permis de rembourser une bonne 
partie de la dette. € 


tait les prêtres de la paroisse. 

Le lendemain, il chantait la 

grand-messe paroissiale. 
Statistiques O.F.M. 

La jeune Custodie du Christ- 
Roi, maintenant indépendante 
de la province St-Joseph de l'est 
du Canada depuis le mois d'août 
1956, compte actuellement 103 
religieux, dont 46 prêtres, 21 
clercs et 36 frères convers. De 
ce nombre 16 prêtres, 2 clercs 
et 14 frères convers sont Cana- 
diens français. Tous les autres 
sont cependant bilingues. 

Partie de cartes 

Le dimanche soir 27 janvier, 
le Cercle Canadien-Français te- 
{nait sa partie de cartes bi-men- 
| suelle dont le but est de per- 
mettre aux Canadiens français 
de se mieux connaître, Les prix 
des dames furent gagnés par 
Mmes Emmanuel Parent et Ro- 
bert Dauvin: ceux des hommes, 
par MM. Adélard Sauvé et Al- 
bert Lachance. Le prix d’en- 
trée alla à M. Alcibiade Gama- 
che. La partie de cartes fut sui- 
vie par un goûter, 


Comité paroissial 


En ce même dimanche, après 
la messe, on procédait à l'élec- 
tion des nouveaux membres du 
comité paroissial, qui comprend 
12 membres, élus pour trois ans 
et renouvables en partie chaque 
année. quatre nouveaux 
membres choisis furent MM. L. 
Goguillon, L. Pinget, R. Boyer 
et R. Gagnon. 


.Le 8 janvier, en sa nouvelle 
résidence du Kingsway, Mme 
Blanche Lambert, directrice de 
la Troupe Molière, conviait les 
membres de la Troupe, à l'oc- 
casion des Fêtes, pour discuter 
des problèmes de l'association. 
Il a été décidé que la Troupe 


Baptèmes | donnera une representation dra- 

Le 2? jänvier: Joseph-Lau- | Matique vers la fin de janvier. 
rier-Georges, fils d'Henri Rou-|,APrès la réunion régulière, 
l'hôtesse servit un succulent 


geau et de Constance Gauthier. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Laurier Auger. 

Yvon-Denis, fils de Léo Chas- 
sé et de Janine Rouault. Par- 
rain et marraine, Jean et Aline 
Bereti 


goûter que chacun assaisonna 
de la plus franche gaieté, Tous, 
en, effet, se plurent à redire 
qu'ils avaient passé une très a- 
gréable soirée. 

Voiei les noms des membres 
de la Troupe qui étaient pré- 
sentis: le R. P. P. Mercier, ss... 
aumônier: MM. et Mmes O. Loi- 
selle, Vedelle, L. More&u et H. 
Beaudoin; MM. Roland Bonva- 
let, José Sprockeels, Paris Du- 
val et Louis Doucet; Miles Ta- 
nia Saltikov, secrétaire, - 


Va-et-vient 

M. Romain Dupuis, d'Este- 
van, passa la semaine chez ses 
frères, Gérard et Mathieu, et 
sa soeur, Paula. 

M. l'abbé Roger Ducharme, de 
Gravelbourg, était de passage 
chez ses amis, MM. et Mmes Jé- 
rôme et Paul-A. Béchard. 

M. et Mme Norbert Lepage 
(Frances Poissant), de Moose 
Jaw, passèrent la fin de semai- 
ne chez leurs parents. 

Mlle Réjeanné Lefebvre était 
en visite chez ses parents, M. 
et Mme Jean-Louis Lefebvre. 

M. Clément et Mlle Jocelyne 
Béchard, de Gravelbourg, visi- 


|ne Manzer. Madeleine Pariseau 
et Armel DePitigy et Mme Si- 
monne Doucet, 
Un cordial merci à Mme Lam- 
ro pour sa chaleureuse récep- 
ion. 


Baptèmes 


Le 18 novembre: Debra Ann, 
fille de Lionel Comtois et de 
Florence Vallier. Parrain et 
marraine, Georges Seager et Ro- 
se-Marie Comtois. Officiant, le 
R. P. J.-L. Lemire, 5.5.5. 

Le 18 novembre: Peter Allan, 
fils d'Edward Casola et de Clo- 
thilde Bourdin. Parrain et mar- 
3 raine, Albert Bourdin et Agathe 
tèrent leurs parents, M. et Mme | Enns. Officiant, le R. P. P. Mer- 
Jérôme Béchard. cier, S.s.s. 

M. Armand Desautels et Mme Le 9 
Thérèse Desautels, de Régina, 
visitèrent des amis à Sedley, la 
semaine dernière. 

M. et Mme Roland Pinson- 
neault, de Gravelbourg, furent 
de passage chez des amis, en fin 
de semaine dernière. 

Le mardi 22 janvier, une 
trentaine de personnes se réuni- 
rent à la maison de M. et Mme 
Oscar-J. Labelle, pour une soi- 
rée agrémentée de quadrilles, 


décembre: Stephen 
Maurice, fils d'André Tremblay 
et de Madelyne Stephan. Par- 
rain et marraine, Henri Aimé 


Classes 7 à 12 
. J'aime la vie au grand air. 


Fe 
CRRERERIS 


Le roulis et le tangage me 
Classes 4 à 6 . 

1. Cela ne vaut rien, 

2. Il a fait très froid. 

3. 11 faisait du vent hier 


Ça et là 


Un club de gouret composé de 
MM. Paul et Jean Boutin, Mauri- 
ce et Alphonse Istace, Joseph 
Dartige, René Paquin et Urbain 
Brulé et se nommant ‘‘Wheeties 
All Stars”, a gagné 3 joutes sur 
3 contre des équipes de White- 
wood. Félicitations! 


Mile Marie-Blanche Brulé, de 
Moose Jaw, était chez ses pa- 
rents en fin de semaine. Sa soeur, 
Rose, est partie dimanche pour 
Moose Jaw aussi. Elles sont tou- 
tes deux employées à l'hôpital 
de la Providence. 


Mile Anne Dunand est partie 
à Régina, ou elle est employée à 
l'hôpital des Soeurs Grises. 


M. et Mme Benjamin Jeannot, 
de Tentallon, ont fait une courte 
visite chez leur soeur et belle- 
soeur, Mme M. Boutin. 


3ème réunion 


Prix offert par le R. P, Rec 


face. 


de concours sur la lan 
par les Jeunes Franco- 


triote;: seuls les élèves des coll 
ce concours. 


quées plus bas. 


tions suivantes: 


on 


c) 


Mme Blais les noms des person- | 


11 fut décidé d’avoir un bingo 
le 18 janvier, alors que 15 par- 
ties seraient jouées pour $1.00 
et qu'on servirait des beignes et 
du café. De fait, ce bingo rem- 
porta la somme nette de $100. 

On demanda aux membres de 


2) Faire parvenir sa copie 


_— 


{s'offrir bénévolement pour la 1 

réparation des ornements de l'é- | Classes 7 à 12 

| glise. | 1. That's a catchy question. 
| Mme L. Weber doit deman- | # 


der à M. Feschuk d'indiquer la | 
cote morale de toutes les vues; 
montrées dans la salle de Vawn. 
Un bazar aura lieu au prin- 
temps. Chaque membre doit pré- 
parer au moins deux articles 
pour la table de vente. 
| Remplaçant le cnapeïain, la! 
président lut deux articles très 
intéressants, intitulés ‘‘L'influ- 


3. 1 tell you once for all. 
. J never do things by haîves. 


3 
4 
5 
6 
7. There is a time for everyth 
8 
| 9. You wiil read each in turn 
| 
i- || 10 
ence des cinémas sur la vie chré. | 
{tienne et ‘Importance of the | 
| Daily Rosary”, | 
| Une prière spéciale fut ofter- | 
|te pour le chapelain et la réu- | 
nion fut close. Un délicieux goû- 
ter fut alors servi par Mmes Léo 
et Johnny Pollard, A. McCaffrey 


Classes 4 à 6 ‘ 
1. He has his necktie. 

2. We have our rubbers. 
3. 1 shall be a lawyer. 
4 
5 


. 1 love my father. 
. They are not invited 


| 


Mere provinciale 


La Rév. Mère Lutgarde, pro- 
| vinciale des Soeûrs de la Pré- | 
sentation de Marie, et la Rév. 
Sr Raymond ont passé une se- 
maine au couvent. Soeur Lut- 
garde se rendit ensuite à South | 
Makwa et à Dehbden. 1 


l 


Concours JF M 


Réponses et gagnantes du concours no 9 


. Ils vivent aux limites de la forêt. 

Ce fermier dépense tout son revenu. 

Plus de la moitié des gens vivent à la campagne, 
Les récoltes sont très abondantes cette année, 
Le succès sourira à cet artiste, 

. L'art est à la fois utile et agréable, 

. Les couleurs sont bien mariées. 

. 11 vous faut joindre la pratique à la théorie. 


4, 11 leur tarde d'aller à l'école. 
5, C'est une femme charmante. 


GAGNANTES 
Béatrice Tellier (10e année), 185, rue Bertrand, St-Boni- 


Prix offerts par la Supérieure Générale des Missionnai- 
res Oblates du Sacré-Coeur et de M.-L.: 

Madeleine Lacasse (9e année), Otterburne, Man. 

Lorraine Simard (4e année), 198, rue Berry, St-Boniface. 


Concours no 12 


Nous vous présentons aujourd'hui le douzième d’une série 
e française, Ce concours est organisé 
anitobains du Collège de St-Boniface 
et est ouvert à tous les étudiants qui lisent La Liberté et le Pa- 


Des prix intéressants seront offerts chaque semaine aux 

gagnants, On demande de bien remplir les conditions indi- 
11 y aura désormais un prix pour chacune des trois sec- 
a) les classes 4 à 6 inclusivement; 


b) les classes 7 à 9 inclusivement; 
les classes 10 à 12 inclusivement. 


CONDITIONS DU CONCOURS 
1) Traduire en bon français le texte suivant. 


Les Jeunes Franco-Manitobains 
Collège de St-Boniface, St-Boniface, Man. 


Indiquer fidèlement: nom, adresse, école, classe, 


À l'avenir, il y aura une section pour les classes 7 à 12 
et une section pour les classes 4 à 6, 


2. Do not try to sidestep the question. 
. Let it be a warning to you. 
. Can you do without this book? 
. This task is not to my liking. 


He likes to waste time on trifles. 


et Marie Tremblay. Officiant, 
le R. P. J.-L. Lemire, s4s. 

Le 23 décembre: Richard-An 
dré, fils de Richard Cleveland 
et de Madeleine Boucher. Par- 
rain et marraine, Robert et An- 
geline Fleming. Officiant, le R 
P. Z. Bélanger, sss 

Le 6 janvier: Marie-Louise- 
Michelle, fille de Claude Dufour 
et de Myrtle Morris. Parrain et 
marraine, Gustave Jolys et Ma- 
rie-Louise Guenette 

Mariages 

Le 24 novembre: Jesn-Paul 
Cyrenne et Hélène St-Cyr 

Le 24 novembre: Emile-Jean 


|Le Hingrat et Victoria Pura. 


Le ler décembre: Anthony 
Faust et Coranna Leduc. 
Funérailles 


Le 14 décembre: Jean-Baptis- 
te Boux, âgé de 84 ans. 
Ronald Parent, inhumé le 29 
décembre, à l'âge de 54 ans. 
4 janvier: Marie Arnaud, 
âgée de 63 ans. 
Le 7 janvier: Joseph 
lieu, âgé d'un jour 
Ordination sacerdotale 


M. l'abbé Charles Paris, de 
cette paroisse, fils du Dr et de 
Mme Jean-Baptiste Paris, sera 
élevé au sacerdoce, en la cathé- 
drale de Vancouver, le 6 avril, 
et il célébrera sa première mes- 
se en notre église, le lendemain 
Au futur prêtre et à ses parents 
privilégiés, félicitations et voeux 
de tous les paroissiens. ‘Toute 
famille qui a un prêtre parmi 
ses membres est anoblie pour 
l'éternité” (Bx Eymard). 

Retraite paroissiale 

La retraite paroissiale aura 
lieu du 10 au 17 février. Le pré- 
dicateur en sera le R. P, Jean 
Marc Daoust, SJ. de Port 
Townsend, Wash, Dès mainte- 
nant, tous sont invités à assu- 
rer, par la ferveur de leurs priè- 
res, le succès de cette retraite 
et à se libérer pour chaque soi- 
rée de cette semaine-là que Dieu 
veut à lui-même, 

Aux prières 

On recommande aux prières 
M. Janvier Guénette, frère de 
Mme Eugénie Lacerte, décédé 
à Edmonton, et aussi M. Jos. 
Kovalski, décédé en France et 
père de M. Michel Kovalski. 

Va-et-vient 

Nous souhaitons la plus car- 
diale bienvenue dans notre pa- 
roisse à M. et Mme Roiand La- 
fortune, nouvellement mariés du 
26 décembre et venant tous deux 
de St-Paul, Alta. 

Mlle Fleurette Doucet a pas- 
sé une fin de semaine à Edmon- 
ton, chez des parents et amis, 
Elle a ramené avec ele sa grand- 
mère, Mme Lumina Doucet, de 
St-Paul, Alta, qui passa les fêtes 
chez son fils, M. Wilfrid Doucet. 

M. Vitalien Doucet, élève au 
collège d'Edmonton, est venu 
passer ses vacances de Noël chez 
ses parents, M. et Mme W. Dou- 
cet. 

Mme Thérèse Tétreault, peti- 
te-fille de M. et Mme Donat 
Bougie, est allée à Bonnyville 
pour les fêtes, chez son père, M, 
Léopold Bougie. Elle était ac- 
compagnée de ses quatre en- 
fants. 


Beau- 


rendent malade, 


teur du Collège de St-Boniface: 


èges classiques sont exclus de 


avant le 9 février à: 


ing 


CLASSE 


St-Bonifoce, 


32 


le ler février 1957 


français 


organisent des dasses de français 


REGINA -— Un peu d'histoi- 
re... simple, mais bien vraie. 

11 s'agit tout simplement de 

x ou trois conversations, 
coups de téléphone, visites, et 
ensuite une petite réunion, où 
cinq familles sont représentées. 

On parle un peu de différen- 
tes façons d'agir. Enfin, on ar- 
rive à une décision “Dans huit 
jours, nous serons prêts à com- 
mencer”, 

Commencement très humble, 
mais on y voit espoir pour quel- 
que chose de plus grand. On 
changera nos plans dans l'ave- 
nir, selon les cireonsiances. 

Voilà! L'école 
commencée 


Le 29 décembre, un samedi, | 


Mathieu est | 


Le samedi suivant, vingt- 
x. 

Pour le troisième samedi, !l à 
fallu faire deux classes, et en 
plus, une le mercredi pour les 
enfants au-dessous d'âge d'école. 
Les demandes ne cessent pas de 
venir. On veut donner l'ensei- 
gnement du français à tous ceux 
qui le demandent, done, il faut 

len plus organiser une classe 


| pour les adultes .. 
|  Commencement simple et très 
humble! 

Changer les plans dans l'a- 
| venir. F 

Qui aurait pensé que cet a- 
| venir serait si proche? 
Ce qu'on pensait être 
r était ici. 
L'intérêt pour l'enseignement 


l'ave- 
| ni 


| 


Vds. 


de 9 h. à midi, le français se-} 4y français à Régina n'est pas 


rait enseigné à onze enfants. 
Le programme est établi pour 
tous les samedis. Mais, déjà, un 
changement à faire, au lieu de 
onze, il y en a déjà quatorze. 


Là venir. C'est définitivement Île 
présent. : 

| Merci et félicitations à ceux 
| qui se sont si précipitamment 
joints à nous. 


M. P. Chamberland, de Zenon Park, 


décédé après une 


ZENON PARK —- Le lundi 7 
janvier décédait à l'hôpital No- 
tre-Dame, après une journée de 
maladie seulement, M. Paul 
Chamberland, âgé de 58 ans. 

Son service fut chanté par M. 
l'abbé Armand Arès, curé, le 
jeudi matin 10 janvier, à 10 h,, 
dans l'église paroissiale, rem- 
plie de parents et d'amis venus 
rendre un dernier devoir à un 
bon paroissien et un fervent 
chrétien. Des membres de -la 
chorale firent les frais du chant, 
et la Rév. Sr Marie-Alphonsé 
était organiste, 

Le deuil était conduit par le 
{ils du défunt, le R. F. Félicien, 
S.C., et les porteurs étaient trois 
autres fils, MM. Roger, 


endres, MM. Xavier Gareau, 
“milien Moisan et Henri Vail- 
lancourt. 


Né à St-Isidore de Bellevue, 
le 19 juillet 1898, M. Charmber- 
land épousait au même endroit, 
le 26 juin 1919, Mlle Marie Gau- 
det, En août 1943, il vint de- 
meurér avec sa famille à Zenon 
Park. 

Il laisse dans le deuil, outre 
son épouse, cinq filles, Fleur- 
Ange (Mme Xavier Gareau), de 
Bellevue, Marie-Louise (Mme 
Olivier Perrot), de St-Front, 
Imelda (Mme Emilien Moisan), 
de St-Front, Odile (Mme Mar- 
cel Colbert), de South Makwa, 
et Yvonne, religieuse chez les 
Soeurs de la Charité d'Evron, 
à Trochu, Alta; quatre fils, Ro- 
ger, de Bellevue, Bruno et Jo- 
seph, de St-Front, et François, 
frère du Sacré-Coeur, à Granby, 
PQ: ses gendres, MM. Xavier 
Gareau, Emilien Moisan, Olivier 
Perrot, Marcel Colbert et Henri 
Vaillancourt, ce dernier de St- 
Front et époux de Camilla 
Chamberland, décédée il y a 
quelques années. 

11 laisse aussi plusieurs petits- 
enfants: quatre soeurs, Louisa 
(Mme Emile Topping), de Bel- 
levue, la Rév. Sr Gérardine, de 
St-Boniface, Man., Marie-Blan- 
che (Mme Lucien Gaudet), de 
Bellevue, et Rose-Aimée, de 
Prince-Albert, et deux frères, 
Emmanuel, de St-Boniface, et 
Gérard, de Bellevue. 

Tous ses enfants assistaient 
aux funérailles, à l'exception 
d'un de ses gendres, M. Olivier 
Perrot, qui venait de quitter 
l'hôpital. 

Etaient aussi présents: un frè- 
re du défunt, M. Gérard Cham- 
berland, de Bellevue, une soeur, 
Mlle Reine-Aimée Chamberland, 
de Prince-Albert, les RR. FF. 
Elphège et Camille, S.C. 
collège Notre-Dame de Prince- 
Albert, et la Rév. Sr Augustine, 
maitresse des novices au novi- 
ciat de Trochu, Alta, qui accom- 
pagnait la Rév. Sr Yvonne, 


Remerciements 


Mme Paul Chamberland et la 
famille désirent remercier sin- 
cèrement M. le curé, les reli- 
gieuses de l'hôpital et du cou- 
vent, les Frères du Sacré-Coeur, 
M. le Dr J.-A. Mandin, le per- 
sonnel de l'hôpital, les résidants 
des foyers et tous ceux qui, d'u- 
ne manière ou d'une autre, ont 
rontribué à adoucir leur épreu- 
ve. Is sont spécialement recon- 
naissants à M. Théodule Lalon- 


J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Examen de la vue 


Bruno 
æt Joseph Chamberland, et trois 


journée de maladie 
de qui, avec l'aide des jeunes 
garcons, MM. Julien Lalonde et 
Richard Michaud, ont recueilli 
et remis à Mme Chamberland 
8116.00, Un merci spécial à ces 
sympathiques et généreux dona- 
teurs. 


Va-et-vient 


M. l'abbé Henri Renaud, du 
séminaire de St-Boniface, et son 
frère, Gérald, de l'Ontario, ont 
passé quelque temps à l'occasion 
des fêtes chez leurs parents, M. 
et Mme Louis Renaud, 

M. et Mme Adélard Moyen 
ont visité, il y a quelques se- 
maines, leurs filles et gendres 
et leurs familles, M. et Mme 
Maurice Bussière, à St-Front, et 

. ét Mme Ernest Parent, à 
Vonda, 

M. et Mme Michel Leblanc 
et leurs deux plus jeunes gar- 
cons sont partis, il y à quelque 
temps déjà, passer 
Prince George, C.-B. 

M. Jean-Paul Parent, de Hin- 
ton, Alta, a visité dernièrement 
ses parents et amis au village. 

M. et Mme René Bourassa, 
| d'Arborfield, ont aussi rendu vi- 
| site à leurs frère et belle-soeur, 
M. et Mme Louis Chartier, pen- 
dant les fêtes. 

M. et Mme Edmond St-Amand 
sont allés avec leurs enfants vi- 
siter des parents à Melville. 

La Rév. Sr Denise et Mlle 
Marie-Louise Beauchesne, de 
l'hôpital de Tisdale, sont venues 
en promenade chez leurs pa- 
rents, M. et Mme Octave Beau- 
chesne. 

M. et Mme Ubald Carrier sont 
allés passer le jour de l'An à 
Prince-Albert,. avec leur pa- 
renté. 

M. Urbain Moyen est parti 
dernièrement à  Prince-Albert 
où il s’est procuré un emploi. 

M. et Mme Amable St-Amand 
sont arrivés récemment d'un sé- 
jour prolongé chez leurs filles 
et gendres, MM. et Mmes Ber- 
trand Beaulieu, d'Estevan, et 
E. Gerlinsky, de Carmel. 

Un bon nombre de ceux qui 
étaient partis travailler à diffé- 
rents endroits, l'automne der- 
nier, sont revenus dans leurs 
familles, quelques-uns pour les 
fêtes et d'autres plus récem- 
ment. 


Quelques blessés 


Parmi les personnes qui ont 
séjourné à l'hôpital dernière- 
ment, quelques-unes se remet- 
tent des suites de divers acci- 
dents: Mme Jos. Fortier avait 
eu la malchance de glisser sur 
le trottoir glacé et de se frac- 
turer le bras gauche; la petite 
Stella Moyen s'est infligée des 
brülures graves quand elle se 
renversa sur les épaules et le 
corps, un récipient contenant des 
patates et de l'eau bouillantes: 
le jeune Lucien Poulin faillit 
être écrasé complètement sous 
une roue de l’automobile de son 
père. La prompte intervention 
du Dr Mandin, dépêché sur les 
lieux, lui procura les premiers 
soins avant le transport à l'hô- 
pital. 

Un record e 


Les amateurs de cartes ont 
été témoins d’un fait peu ordi- 
naire qui, paraît-il, vaut la peine 
d'être mentionné, puisque c'est 
la première fois que le cas se 
présente ici. En jouant une 
| partie de ‘'ceribbage” chez M. 
Henri Rodier, M. Delphin Mi- 
chaud eut une main parfaite: il 


60, l2e rue est, Prince-Albert, Sask. | avait d#jà trois cinq et le valet 
de coeur et il releva le cinq de 
MEDICAL & DENTAL CLINIC |coeur, ce qui lui permet de 
Téléphone 7744 compter 29 points d'un seul 

coup. 


Dr E.-J. Gaudet 
DENTISTE 
Clinique médicale et dentaire 


60 - 12ème rue est 


(En face de ia Commission 
des Liqueurs) 


Prince-Albert, Sask. - Téléphone 4202 


Assurances tout genre — Immeubles 
Comptabilité — Rapports d'impôt 
Commissaire pour serments 
J.-A. Fourniér Agencies 
1212, eve Centrale - Téléphone 3697 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


Houle Electric 
1 416 - lère avenue ouest 
Prin’ /Albert, Sask. 


#ntrepreneurs en électricité 
Appareils électriques et à gaz 


Tél. 4760 | 


Activités sportives 


Le curling et le hockey sont 
le centre d'attraction populaire 
depuis quelques semaines. Au 
|curling, il y a deux semaines, 16 
équipes ont pris part au ‘No- 
velty Bonspiel”. L'équipe, diri- 
| gée par M. Laurier McCrea et 
qui comprenait MM. et Mmes 


| don, remporta le ler prix. 

| Dans le domaine du hockey, 
[les joutes sont aussi chaude- 
ment disputées entre les clubs 
de Carrot River, Mistatim, Rid- 
gedale et Zenon Park. Ces qua- 
tre villages ont formé, il y a 
quelque temps, une ligue désor- 
mais connue sous le nom de 
“Pasqua Hockey League” et 
dont l'exécutif est composé des 
présidents de ces différents 
clubs, comme suit: président, M 
Claude Simoneau, de Mistatim; 


Aménagements — Vente et réparations | vice-président, M. Joe Kubin, de 


d'accessoires électriques 
Réparation de machines à laver 


Pharmacie Duncan 
Avenue Centrale 
PRINCE-ALBERT, SASK. 
PRESCRIPTIONS 
Articles de pharmacie 

, Papeterie, etc. 
Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS 


| 


TT | trésorier. | | 
|Carrot River. M. René Fortier, | 


Ridgedale: secrétaire, M. le Dr 
J.-A. Mandin, de Zenon Park: 
M. Bert Schultz, 


de Zenon Park, fut nommé ar- 
bitre. 


Une série de 24 joutes est au | ou 
Les| Dick, Don et 


programme pour la saison. 
gagnants de cette série devront, 
pour remporter la coupe, gagner | 
trois sur cinq parties qui seront 
jouées dans les finales. 


l'hiver à| 


Laurier MeCrea et Edmond Hu- 


de | 


Voici la nouvelle chapell 


e du Collè 
solennelle, le 7 février, donnera lieu à brillantes fêtes. 


Bénédiction solennelle le 7 février 
du nouveau collège St. Thomas More 


SASKATOON -— L'ouverture 
officielle du nouveau bâtiment 
du collège St. Thomas More de 
l'Université de la Saskatchewan 
aura lieu le 7 février, Ce matin- 
là, des dignitaires ecclésiasti- 
ques et civils seront présents 
pour la bénédiction de la nou- 
velle chapelle, Une grand-mes- 
se pontificale aura lieu après 
la bénédiction. Au cours de l’a- 
| près-midi, le grand public pour- 
|ra visiter les loc:ux et, le soir, 
lil y aura un banquet. 

Des visiteurs son! attendus de 
toutes les parties de la province 
et des provinces voisines pour 
voir le nouveau collège catholi- 
que ès arts et sciences, sur le 
terrain de l’université, où il fut 
bâti pierre sur pierre à la suite 
de la grande campagne de sou- 
scription qui avait été organisée 
en 1953 

S. Exc. Mgr Francis J, Klein, 
évêque de Saskatoon, bénira la 
chapelle, à 10 h. du matin, le 
7 février. Cette cérémonie sera 
suivie, à 10 h. 30, par une grand- 
messe pontificale, offerte par S. 
Exc. Mgr Michael C, O'Neill, 
archevêque de Régina. S. Exec. 
Mgr F. Pocock, archevêque de 
Winnipeg et ancien évêque de 
Saskatoon, prêchera le sermon 
de circonstance. À midi et demi, 
un déjeuner pour les visiteurs 
sera servi au collège par les 
étudiants. De 2 h. à 5 h., le col- 
lège sera ouvert à tous les ci- 
toyens. Un banquet aura lieu à 
l'hôtel Bessborough, à 6 h. du 
soir. 

Les cérémonies du jeudi 7 fé- 
vrier seront précédées par un 
souper, mercredi soir, dans la 
salle de la cathédrale St-Paul, 
alors que Mgr Klein sera l'hôte 
des membres du clergé. Après, 
il y aura un concert donné par 
le Club Newman Glee dans la 
salle récréative dy collège St, 
Thomas More. 


Debden 


| M. et Mme Eugène Durette ont 
|qu 


fille et gendre, M. et Mme Mar- 
cel Beaulac, à Port Alberni, 
| C.-B. 


NORTH BATTLEFORD — M. 
Adélard-Henri Landry, de cette 
paroisse, s'éteignit tranquille- 
ment à l'hôpital Notre-Dame, le 
vendredi 11 janvier, après une 
longue inaladie, Il était âgé de 
78 ans. 
| M. Landry est né à Holyoke, 
Mass., le 5 août 1878. Encore 
jeune homme, il vint s'installer 
dans l'Ouest. En 1925, il unis- 
sait sa destinée à celle de Mlle 
Léona Garand, de Marcelin. 11 
fut hôtelier à Perdue et Speers, 
avant de venir à Battleford. En 
1926, il achetait l'hôtel New 
Windsor, à Bati:ford, où il de- 
meura jusqu'à sa retraite en 
octobre 1952, alors qu'il s'établit 
là North Battleford. 


| Les funérailles eurent lieu, 
| dans l'église Notre-Dame de 
| Lourdes, le mardi 15 janvier. 


| La messe fut chantée par le R. 
|P. G. Lassonde, OM, assisté 
du R. P. U. Marcotte, Q.MII., 
| comme diacre, :t d'un prêtre du 
| séminaire, comme sous-diacre. 
| Les porteurs étaient deux 
beaux-frères du défunt, MM. Ro- 
|saire Bourgeault et René ‘Ab- 
| grall, et quatre neveux, MM. 
| Albert et Jean Garand, Auguste 
| Lafleur et Georges Deslauriers. 

Sallows et Boyd étaient en 
charge des funérailles. 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, un fils, Paul, 
de White Bear, Sask., et une 
soeur, Mme Rose Lavoie, de Chi- 
copee Falls, Mass. 


Autre décès 

Mme Raider Mollan est morte 
subitement, le samedi 12 jan- 
| vier, à l'âge de 50 ans. Mme 
Mollan demeurait à North Bat- 
| tleford depuis plusieurs années. 
| Elles était une dame de la Li- 
| gue Catholique et était toujours 
| prête à aider, soit pour la Li- 
gue, pour l'hôpital, les bazars, 
etc. Les organisations paroissia- 
les seront désormais privées de 
son grand zèle 
La défunte laisse dans le deuil, 
tre son mari, trois enfants, 
Marilyn. 


Cartes et danse 
Les membres de l'ACFC. 


itté Debden, le jeudi 24 jan-| 
vier, pour un séjour chez leurs | 


Le dimanche 10 février, à 2 h. 
de l'après-midi, le T. R. P, Dom 
Severin Gertken, O.S.B., abbé 
de St-Pierre, de Muenster, con- 
sacrera l'autel de la nouvelle 
chapelle. Cette belle cérémonie 
sera suivie d'une messe à 5 h. 

Le nouveau collège, construit 
dans une manière qui l’harmo- 
nise avec les autres bâtiments 
en pierre grise de l’université, 
remplace un édifice en bois qui 
servait depuis 1936. Webster et 
Gilbert, de Saskatoon, furent 
les architectes, Peter Thornton, 
de Vancouver, l'architecte con- 
seiller, pour la chapelle, et 
Shannon Brothers, les contrac- 
teurs généraux. 


. Le R. P. Paul Mallon, C.S.B,. 
était le conférencier invité lors 
du déjeuner de communion du 
dimanche 20 janvier. En vue de 
l'ouverture officielle des nou- 
veaux bâtiments, on lui deman- 
da de parler de l'histoire des 
Pères Basiliens. Le but général 
de cet ordre est la gloire de 
Dieu et la sanctification des 
membres de l'ordre par l’obser- 
vance des trois voeux d'obéis- 
sance, de chasteté et de pau- 
vreté, et aussi la soumission 
aux règles de la congrégation. 

Quant au but spécifique, c'est 
le bien-être des âmes, particu- 
lièrement par l'instruction et 
l'éducation de la jeunesse en 
piété, arts et sciences; et l'ob- 
servance de tous les devoirs de 
la prêtrise, en autant qu'ils n’in- 
terfèrent pas avec la vie com- 
mune. 

L'ordre est de caractère ecclé- 
siastique et est constitué d’une 
simple classe: les prêtres et les 
aspirants à la prêtrise. Les 
membres portent le même habit 
ecclésiastique que le clergé dio- 
césain. La communauté religieu- 
se débuta en France, pendant les 
| années troublées qui’ ont suivi 
la révolution. En 1798, un petit 
groupe de prêtres, sous la di- 
| rection de Charles d'Aviau, évé- 
|que de Vienne, chercha refuge 
lcontre les persécutions du gou- 


S ve Eh . Re Re de di 


M. A.-H. Landry, 78 ans, 
décédé à North Battleford 


whist et bridge, pour le diman- 
che 3 février. Les Canadiens 
français viendront en groupe, 
espérons-le, même des paroisses 
voisines. 

Le Club Foyer-Ecole invite 
ses amis à une soirée dansante 
qui aura lieu le mercredi 13 fé- 
vrier. 11 y aura un prix d'entrée 
d'une valeur de $15.00. Un goû- 
ter sera servi gratuitement, 

Va-et-vient 

Mme Benjamin Prince et M. 
Alphonse Baillargeon sont de 
retour chez eux, après un séjour 
à l'hôpital Notre-Dame. 

Mme Marie St-Jean est de re- 

tour chez elle, après avoir passé 
près de deux mois chez ses en- 
fants, Jeanne, à Edmonton, et 
| Gérard, à St-Paul, Alta, 
. M: René Abgrall est retourné 
à Bounty, après avoir passé une 
semaine en visite chez ses 
soeurs, Mmes F. Parent, P, Ga- 
rand et M. St-Jean. 11 était venu 
pour les funérailles de M. A.-H. 
Landry. 

M. et Mme Rosaire Bourgeault 
ont passé quelques jours à Mar- 
celin, chez leurs enfants. 

L'inspecteur Raymond Parent, 
| de la Gendarmerie royale, d'Ot- 
tawa, sera bientôt de passage à 
North Battleford, chez sa mère, 
Mme Françoise Parent, ses frè- 
res, Marcel et Adélard, et ses 
soeurs, Mmes Lucien Manègre 
et Alfred Blanchette, de Vawn. 
pi se rendra ensuite à Edmon- 
| ton, où il visitera ses autres frè- 
| res et soeurs avant de retourner 

à Ottawa. 

Mme L. Landry passa quel- 
|ques jours à Saskatoon, cette 
semaine. 

La rougeole a visité plusieurs 
familles depuis le début de l’hi- 
ver, et bien des enfants ont été 
très malades. Plusieurs ont eu 
| une pneumonie, résultat de la 
| rougeole. Espérons qu'avec les 


plus beaux jours cette maladie | 


disparaîtra. ' - 
| MM. et Mmes Albert Garand, 
de Leask, et Auguste Lafleur, 
de Prince-Albert, venus pour 
les funérailles de leur oncle, M. 
Landry, passèrent quel- 
ques jours chez leur mère et 


l'organisent une partie de cartes, | belle-mère, Mme Pierre 


he es * 


| pas accompagné de patience et 
| de persévérance. 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Langevin no 4280 
(Régina, Sask.) 
Un conseil de langue françai- 
se à Régina! 


1 
il 


|mière chronique: 


St. Thomas More de l'Univerité de la Saskatchewan, à Saskatoon. La bénédiction 


Batiste nous a dit dans sa pre- 
“Le tout ne 


| nous est pas présenté sur un pla- 


| 


t 
| 
nous en sommes souvent aper- 
çus depuis. 


eau... 
Il avait bien raison, et nous 


ais enfin, vouloir tout en- 


On nous avait dit que ce n'é-|tier prouve encore une fois sa 


tait pas possible. Et il y avait | valeur. 


bien des raisons pour rendre la 
chose impossible ... 


Nous entendons, 
parler de l'école Mathieu. En- 


Nous voyons encore une fois!core du vouloir! 


que, dans bien des entreprises, 


N'oublions pas que nous avons 


malgré toutes sortes de difficul- | tous des devoirs envers les or- 
tés, il y a toujours un point qui! ganisations qui ont leurs rai- 


accomplit ce qu: paraît impos- | sons et 


sible. 

Vouloir! On entend souvent 
dire: “Quand on veut, on peut”. 
Mais c'est souvent des paroles 
qui ne viennent pas du coeur 
et vouloir, sur les lèvres, n'est 


Au Collège St. Thomas More 


vernement dans le petit village 
de montagne de St-Simphorien 
de Mahun, près de Lyon, dans 
le sud, 


Leur but cependant n'était pas | 
seulement leur sécurité person- | 


nelle. C'était l'établissement 
d'un collège où les jeunes hom- 
mes pourraient se préparer à la 
prêtrise, pour remplacer ceux 
qui avaient été mis à mort, em- 
prisonnés ou exilés, pendant les 
dix années que dura la persé- 
cution. 


Au début, les hommes diri- 
geant ce petit collège étaient des 
prêtres diocésains. Mais le nom- 
bre des étudiants s'accrut rapi- 
dement, et comme l'école pro- 
mettait de continuer et de se 
développer, les prêtres décidè- 
rent de s'attacher, de façon per- 
manente, à leur oeuvre et entre 
eux, par une vie commune. Dix 
prêtres firent des voeux à cet 


effet en 1822. Ils établirent leur | 


premier noviciat dans un domai- 
ne de campagne appelé ‘‘Maison 
Seule”, près de la petite église 
paroissiale de St-Basile, dans le 
divcèse de Viviers. De par cette 
association de noms, ils furent 
bientôt connus dans la région 
sous le nom de Pères Basiliens, 
et ainsi prirent St-Basile com- 
me patron, 


St-Basile le grand était évé- 
que de Césarée, en Asie mineu- 
re, au 4e siècle. C'était un saint 
évêqu@æ le fondateur de la vie 
monastique en Orient, l’un des 
plus grands docteurs de l'Eglise, 
en même temps qu'un de ses 
plus sages et plus intrépides dé- 
‘enseurs. Le choix de ce vénéré 
docteur chrétien fut une indica- 
tion providentielle du vaste dé- 
veloppement de j'apostolat de 
l'éducation que les Pères Basi- 
liens entreprirent par la suite. 


L'événement qui changea le 
cours de l'histoire de la petite 
communauté fut la nomination 
en 1850 d'Armand-François Ma- 
rie, comte de Charbonnel, com- 
me évêque de Toronto. Il appar- 
tenait à une famille noble dont 
les ancêtres remontaient au 
temps des Croisades. À l’âge de 
10 ans, il fut envoyé au collège 
des Pères de St-Basile, à An- 
nonay. Après sept ans à Anno- 
nay, il étudia au séminaire de 
St-Sulpice, à Paris. Ordonné en 
1825, il joigna les Sulpiciens 
pour dédier sa vie à l’enseigne- 
ment dans les séminaires. Mais 
en 1850, il fut nommé évêque 
de Toronto. 


Peu après sa consécration, 
Mgr de Charbonne]l retourna 
pour une visite à sa vieille école 
d'Annonay. Il demanda au supé- 
rieur des Pères de St-Basile un 
prêtre parlant anglais, pour l’ac- 
compagner dans son nouveau 
diocèse. Le prêtre choisi fut le 
Père Patrick Moloney, Irlandais 
de naissance, membre de la com- 
munauté d'Annonay. 


Le diocèse de Mgr de Charbon- 
[nel en 1850 s'étendait d'Osha- 
wa à Windsor, et au nord jus- 
qu'à l'Ile de Maniboulin. Le siè- 
|ge épiscopal de Toronto comp- 
| tait 25.000 habitants, dont moins 
de 8,000 étaient catholiques. Les 
premiers efforts de l'évêque fu- 
rent d'obtenir plus de prêtres 
pour son diocèse et de promou- 
voir l'éducation catholique. Les 
Pères Basiliens fondèrent le col- 
lège St Michael en 1855. Le 
collège fut plus tard incorporé 
|à l'Université de Toronto. 


Le Père Mallon traça aussi les 
débuts de leurs autres collèges 
et écoles au Canada et aux E- 
tats-Unis. 

11 fut introduit par Christine 
Bast, de Sedley, et remercié par 
Brian Conolly, de Saskatoon. 


Hugh BOULANGER. 


l 


leurs droits d'exister. 
Surtout quand il s'agit d’une 
organisation qui aura des effets 
importants, dans l'avenir, au 
point de vue religieux et na- 
tional. 

Comme Canadiens de langue 
française, pouvons-nous rester 
indifférents? 

Nous espérons que notre pro- 
chaine assemblée sera une des 
meilleures dans notre jeune 
histoire. 

Batiste nous dit qu'il prendra 
charge de la prochaine chroni- 


que. 
BATISTON. 


710 (1230) 
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Kilocycles 


Souscription spéciale pour payer 


le transmetteur 


La souscription dans le but, 
| de recueillir la somme nécessai-| 
|re au iement du transmetteur | 
| installé l'automne dernier com- 
|mencera à la fin de cette se- 
| maine. 
| On espère ainsi couronner | 

uné oeuvre commencée, il Y a! 
déjà plusieurs années. La pre-| 
mière sollicitation, qui ait été} 
faite en faveur de la radio fran- 
caise dans l'Ouest, date déjà de | 
| plus de 12 ans. Les uns pense- | 
ront que douze ans, c'est bien | 
long. Cependant, ce n'est rien 

ans la lutte pour le triomphe 
d'une minorité. Quand les fon- 


de 5,000 watts 


venus actuels sont suffisants 
pour couvrir les frais d'opéra 
tion. La souscription actuelle 
est destinée à payer le coût de 
l'installation du nouveau trans 
metteur de 5,000 watts. Les con- 
naisseurs disent que la somme 
de $30,000 est bien minime en 
comparaison de l'outillage qui 
a éte installé, Les directeurs de 
l'entreprise ont toujours fuit 
leur possible pour réduire au 
minimum les dépenses d'instal- 
lation et d'opération du poste 

succès a été rendu possible 
jusqu'ici par la coopération dans 
un même esprit. On peut espé- 


maintenant, | 


dations d'une oeuvre sont pro-|rer la même chose maintenant 
fondes, elles durent plus long- | Que le but de l'oeuvre approche 
temps. Que tous les auditeurs Il y à au moins quatre mille 
de CFRG comprennent le grand | familles dans ie sud de la pro- 
bénéfice qui leur est procuré | Vince. Qu'est-ce que la somme 
par le travail qui se fait à leur| de $30,000 répartie entre tous 


intentions, tous les jours de l’an-| Ces foyers heureux? On obijec- 
ne, au poste. tera que le temps n'est pas pro- 

Eee, u | pice. S'il fallait attendre que 
ge qe ge eo et toutes les autres oeuvres aient 
| oeuvres humaines restent tou- | fini de se mettre sur pied, nous 
jours imparfaites, mais le bilan! MAUrions Jamais notre tour 
de ce que la radio apporte cha- | Quand il s’agit de poser des ac- 
| tes pour affirmer son désir de 


| que jour à ses auditeurs permet | . “<a L L 
| de se faire une idée plus juste | re Le Le nr À Mo 
| des avantages en découlant. Il|;,, temps. Si l'on a le + a 
[n'y a pas si longtemps, on cher-|;, Lonne place, il indique tou- 


Æ, , » celle de 
ES PURE, ŒENR vouloir continuer dans le sillon 
journée, le poste fait entendre Pa ho app ge en ms , ne 
des chants, des nouvelles, de la! és fi Saitf ir a . sat rs-23 
ele dut et tout cela en fran-|Pr°s des a! an rte giant 
çais. Qu'un jour ou l’autre CFRG 2û 2 RRTER PENSE 14 
disparaisse et un grand vide se Messe célébrée sous le 
fera sentir. chapiteau d'un cirque 

Le lancement des postes était | 
évidemment une gageure. Qui! GÈNES — S. E. le cardinal 
eut pensé qu'une poignée de fa-| Giuseppe Siri, archevêque de 
milles auraient pu se sacrifier | Gênes, a célébré une messe 
à ce point? Et cependant, c'est! sous le chapiteau d'un cirque, 
une réalité.,, un geste remar-! au centre duquel avait été dres- 
quablé dans toute l'histoire du|sé un autel, au milieu d'un par- 
Canada. On prêche l'esprit de|terre de plantes et de fleurs. 
coopération un peu partout: est-| Le propriétaire du cirque, qui, 
il plus bel exemple de coopéra- | blessé la veille par une lionne, 
tion et de solidarité? Tous les|avait le bras er écharpe, était 
esprits bien pensants admirent! présent à la tête de tout son 
cette réalisation. personnel. À l'Evangile, le car- 

À cette entreprise, il faut un! dinal a prononcé une allocution 
couronnement. Le temps est ve-|de circonstance. 
nu. Tous les foyers sont se. Ds] — — 

| 
| 


DEMANGEAISON 
ARRÉÈÉTÉE EN UN CLIN D'ORIL 


OÙ ARGENT REMIS 


Dès la première application, la Prescrip= 
tion D.D.D.-—liquide adoucissant et ra- 
fraichissant gt les démangeaisons 
aigues causées par l'eczéma, l'irritation du 
cuir chevelu, les éruptions et autres genres 
de démangeaison. Non graisseuse et ne 
tache pas. Flacon d'essai, 39f, doit satis- 
faire, ou l'argent sera remis, mandes la 
Prescription D.D.D. à votre pharmacien. 


payer la balance du coût d'ins- 
tallation de j'outillage qui leur 
permet d'entendre cette grande 
voix ... 

Qu'on se garde bien de pen- 
ser que la situation financière 
de CFRG est en mauvaise pos- 
ture en raison de l'incompéten- 
ce de l'administration. Les re- 


Faites la connaissance 
des Ducharme ... 


vis par la radio française. Ils 

doivent se sentir obligés de 
LA 

7 


FAMILLE À LA PAGE... 
avec une bonne hecelte à l'ancienne mode 
= 


Passeport d 


pour une vie meilleure 


BANQUE DE MONTRÉAL 


Succursale de Prince Albert : 
Succursale de remy : 
Succursale de Duck Lake: 
Succursale de Lake Lenore : 
Succursale de Nipawin: 
Succursale de Tisdale: 


Succursale de Porcupine Plain : 
Suecursale d'Arborfeld : 


AU SERVICE DES CANADI 


P 


Les Ducharme sont une famille des 
temps modernes qui a redécouvert une 
recette pour vivre mieux, Ce n'est nul- 
lement une recette nouvelle — il y a 
des années qu'on l'essaie et qu'elle a 
fait ses preuves, La voici: 
un compté d'épargne de la B de M 
un objectif d'épargne défini 
une pointe de détermination 

Il n'y a rien de plus — ajoutez 

simplement des dépôts régulièrement, 

Papa et maman peuvent vous mon- 
trer les résultats... le costume qW'elle 
porte ... ce confortable fauteuil . , . l'es- 
prit d'économie et la conhance en si 
que Jacques et Claire ont acquis en gé- 
rant leurs propres comptes à la B de M, 
C'est un plaisir, disentils, d'épargner 
ensemble et de partager les émotions 
que procure la réalisation de leurs ob- 
jectifs d'épargne. 
© Pourquoi n'ouvririez-vous pas des 
comptes pour les membres de votre 
famille aujourd'hui même? Vous cons 
taterez qu'un chaleureux accueil vous 
attend à la B de M. 


WABANOLE 


POUÉ À MAI NME 


es Ducharme 


R. j. R. BONNELAND, gérant 
GENE POURBAIX, géram 
ISEPH CARDINAL, gérant 

GEORGE JOHNSTON, gérant 

21B DALLIN, gérant 
JAMES RICHMOND, gérant 
ROBERT LAIDLAW, gérant 
LLEWELLYAN JONES, -gérant 


ENS DANS TOUTES LES SPHÈRES DE LA VIE DEPUIS 1817 


+. 


Le 


Congrès 
aura lieu les 6 et 7 juillet pro-!semaines à Prince-Albert, met- 


chains. 


tant toute sa riche expérience 


L'organisation va bon trainlà notre service 


et sûrement 


Deux groupes de prêtres ont! précieuse de S. Exc. Mgr C.- 


participé à une retraite fermée 
de trois jours, suivie d'une jour- 
née d'étude sur un programme 
de Congrès 


| 


Grâce à la collaboration très 


archevêque de Rimou- 
Godard disposait 
le Congrès Eu- 
Rimouski. Les 


Parent, 
ski, le Père 
d'un film sur 
charistique de 


CRC 


qui remporta 
sécutives et prit ainsi la tête de 


de Prince-Albert ! les deux retraites et passé trois | la ligue “triangle du Sud”, avec | 


11 points en parties. 

A Redvers, le 23 janvier, l'é- 
quipe locale à obtenu une vie- 
{toire facile contre l'équipe de 


E. ! Deloraine (Manituba) au poin- 


tage de 11 à 4 

A Séedley, le 25 janvier, les 
|porte-couleur de Redvers ont 
|infligé une sévère défaite à l'é- 


Le R. P. Robert Godard, 5.5.5! prêtres et presque tous les res-! quipe locale alors que la partie 
organisateur de Congrès Eucha- | ponsables de l'organisation du 


ristiques, dans l'Est. 


Ferland 


Naissance 


Le 15 janvier, une fille est 
née à M. et Mme Alfred Chabot 
(Irène Fournier). Elle reçut les 


noms de Marie-Gilberte-Rita. Le | 


parrain et marraine furent M 
et Mme Joseph-Edmond Chabot, 
oncle et tante de l'enfant, repré- 
sentés par M. et Mme Joseph 
Chabot. 


Va-et-vient 


M. Arthur Carrier est reve- 
nu chez lui, aprés avoir subi 


à préché! Congrès ont 


1 
| 


| 
| 


| 


| 


L 


| 


vu ce chef-d'oeu- 
vre et ‘révent” d'imiter Ri- 
mouski à Prince-Albert F 

Le Comité de la Croisade spi- 
rituelle fera bientôt parvenir un 


pour que toute la jeunesse du 
diocèse entre dans l'esprit de 
cette Année Eucharistique sous 
le patronage de Marie. 


: St-Bri 
t-Brieux 
Ça et la 
Le jeudi 24 janvier, une tren- 
laine de dames de Ste-Anne se 


réunissaient au presbytère pour 
offrir leurs voeux de bonne 


Adrien et Alain Creurer. Mmes 


| se terminait au score de 10 à 3. 

| Le jeu vif et la discipline des 
participants ont fait de cette 

| partie une agréable soirée, très 

| mouvementée. 

| Tous les buts pour Redvers 


| bulletin aux curés et éducateurs, | furent marqués par la première 


| ligne d'avants composée du Frè- 
| re Albert (5 buts), de Jim Rais- 
| bec (3) et de Paul Martine (2). 

Les autres lignes n'en déméri- 
tent pas pour autant, car elles 
| ont su contrarier les attaques 
| des adversaires. 

Tous les joueurs de la ligue 
souhaitent un prompt rétablis- 
sement à Omer Smith qui s'est 
fracturé plusieurs côtes, le 19 
|janvier, dans une joute contre 
Fillmore. 


une intervention chirurgicèle à| Chance et un cadeau à Mmes | m7 
:_ Storthoaks 


Régina. 

Mme Céline Douville, de Pon- 
leix, était en visite chez ses gen- 
dre et fille, M. et Mme Medel- 
ger Chabot. 

M. et Mme Joseph Morin et 
leur fils, Léopold, sont allés à 
Régina, ces jours derniers. 

M. Léandre Chabot a passé 
quelques semaines à (Gravel- 
bourg, chez M. et Mme Adonias 
Morin. 

MM. Noé, Robert, Claude et 
Edmond Chabot sont allés à Ré- 
&ina suivre des cours de méca- 
nique. Edmond est allé visiter 
ses soeurs et beaux-frères à Ré- 
Kina et à Wolseley. 

Mme Armand Laberge, de 
Willow-Bunch, accompagnée de 
ses trois enfants, est en visite 
chez ses beaux-parents, M. et 
Mme Alex. Laberge, et ses soeur 
et beau-frère, M. et Mme René 
Couture. 

M. et Mme Gilles Boisvert, 
de Gravelbourg, étaient de pas- 
sage chez M. et Mme Paul Mo- 
rin. 

Mile Antoinette Turgeon, de 
Gravelbourg, visita ses parents, 
M. et Mme Antonio Turgeon. 


Victoire 


Soiree 
Le 21 décembre avait lieu, 
dans la salle paroissiale, une 


soirée organisée par les Soeurs 
de la Providence, enseignantes 
de l'école de Victoire. Une piè- 
ce intitulée “Le mariage de Si- 
mone’' fut jouée avec succès par 
des élèves. Quelques beaux 
chants et pour clore, la distri- 
bution des cadeaux aux élèves 
rendirent cette petite soirée très 
intéressante. 


Fiançailles 


A Noël, M. André Duret, 
d'Ormeaux, se fiançait à Mlle 
Pauline Desrochers, de Debden, 
ainsi que M. Jean-Louis Bilo- 
deau, de Debden, à Mlle Mar- 
guerite Duret, d'Ormeaux. 


Va-et-vient 


Mile Eugénie Duret nous a 
quittés pour prendre résidence 
à Prince-Albert. Elle travaille 
mäintenant à l’hospice. 


M. Léon Doré, de Smiley, 
Alta, rendait visite à ses pa- 
rents de Pascal, 

MM. Henri Bonneau et An- 
toine Boudreault, de St-Paul, 


Alta, étaient en visite chez leurs 
parents, à Ormeaux. 

M. Louis Préfontaine. de Dom- 
remy, accompagné de ses deux 
filles, Lucille et Cécile, a passé 
quelques jours chez ses fils, Léo 
et Ludger, à Ormeaux. 

M. Raoul Dufour, de Prince- 
Albert, était récemment parmi 
nous. 

MM. Régistre Doucette, Paul 
Charpentier, Martin et Hil Pel- 


letier et Léon Bonneau, tous 
élèves du collège Notre-Dame 
de Prince-Albert, sont venus 


passer leurs vecances chez leurs 
familles respectives. 
M. Maurice Lefrançois, 


de passage chez lui pour les 
fêtes. 


# CARC 


vous invite à vous inscrire 


| 
| 


légalement organisé une petite | r 
| décédé subitement d'une attaque | 
| au coeur, le 24 janvier, à 9 h.,| 


D 


étu- | 
diant à Régina, était également | une visite à 


| 


Creurer doivent nous 
prochainement pour 
meurer à Melfort. 


Les Chevaliers de Colomb ont 


quitter 
aller de- 


soirée pour MM. Adrien et Alain 
Creurer, Les frères Creurer ont 
fait acquisition de l'agence ‘‘In- 
ternational Harvester” à Mel- 
fort et deux d'entre eux, Adrien 
et Alain, doivent en prendre 
possession le ler février. Nous 
leur souhaitons beaucoup de suc- 


cès dans jeur nouvelle entrepri- | 


se, ainsi qu'à M. Emile Leray et 
à ses deux fils, Lucien et Paul. 
qui ont acheté le garage ‘St. 
Brieux Farm Equipment” des 
frères Creurer. MM. Denis et 
Etienne Creurer vont leur pré- 
ter main-forte pour un an. 

Mme Emilie Tinivez, son fils, 
Yves, et sa petite-fille, Mlle Lo- 
rette Hamonic, se sont rendus 
à Saskatoon, le jeudi 24 janvier, 
pour quelques jours. 

M. Pierre Coquet, fils, a été 
nommé marguillier, à la place 
de M. Jérémie Aubin. 

Mile Yvette Lavoie, de Sas- 
katoon, a eu la malchance de 
se fracturer le pouce de la main 
droite, le vendredi 15 janvier. 
Elle est en repos mitigé chez 
ses parents, M. et Mme Athana- 
se Lavoie. 

Mmes Bernard et Stanislas 
Tétreault, Thomas Lefebvre et 
Ferdinand Rouault ont pris part 
au ‘‘Curling Bonspiel' pour da- 
mes au Lac Lenore, la fin de 
semaine du 20 janvier, et ont 
remporté le premier prix dans 
la première rencontre, Bravo, 
Mesdames! 


Saint-Front 


Va-et-vient 


La famille de M. Narcisse Du- 
ault est allée résider au villa- 
ge de Spalding pour l'hiver. 

M. et Mme Edouard Bourque, 
d'Uranium City, étaient en vi- 
site chez M. P.-H. Bourque, à 
l’occasion des fêtes. 

M. et Mme Emilien Moisan, 
MM. Joseph et Bruno Cham- 
berland et Henri Vaillancourt 
sont allés à Zenon Park pour 
assister aux funérailles de leur 
père, M. Paul Chamberland, dé- 
cédé à sa demeure, le lundi soir 
7 janvier. 

Comme par le passé, le jour 
de l'An fut une grande fête chez 
M. et Mme Boromée Moisan a- 
lors que taus leurs enfants et 
petits-enfants et quelques amis 
intimes — 51 en tout — se réu- 
nissaient pour le souper, Les fa- 
milles Gustave Lefebvre, d'En- 
glefeld, Maurice Moisan, de Ro- 
se Valley, André Régie, d'Ayl- 
sham, Paul Moisan, Emilien 
Moisan, Alfred Bourque et Mau- 
rice Plamondon avaient, dès le 
matin, reçu la bénédiction pa- 
ternelle et fait l'échange mu- 
tuel des voeux, coutume qui fut 
toujours observée dans la fa- 
mille. 

Durant les vacances de Noël, 
M. et Mme Joseph Baril ont fait 
leurs parents et 
amis de Vonda, Prud'homme et 
Régina. 


Écrivez, dès aujourd'hui, 
pour obtenir tous les renseigne= 
ments concernant les COURS 


du service sédentaire du CARC 


‘ses cours de 
SPACGIALITES TECHNIQUES 


ou consultez l'officier 
d'orientation au centre de 


recrutement le plus près 


L'Aviation Royale du Canada 
ofire aux jeunes Canadiens 

la perspective de carrières bies 
préparées dans les branches 
techniques de son personnel 
au sol. Le CARC vous donne 
une formation technique, 
mécanique et administrative à 
l'aide de méthodes et d'équipe 
ment des plus perfectionnés. 

Les cours de spécialités 
techniques, au nombre de plus 
de quatre-vingts, vous permettent 
La choix convenant aux divers ta- 
lents darià les domaines suivants: 


En qualité d'aviateur du 
service sédentaire, VOUS recevrez 
une bonne solde avec augmenta- 
nons régulières, vous aurez 
4 excellentes conditions de 
travail et de vie, et une 
éenéreuse pension à la retraite, 

Le CARC a besoin d'une 
main-d'oeuvre specialsee LS 
son service sédentaire. Si ae 
avez des aptitudes pour la 
mécanique ou l'administration, 
n'hésitez pas: l'Aviation est une 
des plus nobles carrières 
Qui sont 


__…— 
Centres de recrwiement du CARC 
678 ruest, rue Ste-Catherine, Montréal 


Edifice du Capiiol 145, rue St-Jean, Québec 


Àse 


LL pnp annees 


de chez vous. 


CONDITIONS D'ADMISSION 


ELLE] 


Âge—17 ons et pas phs 
de 39 om. 
Instruction —certificot de 7e 
année, ou plus. 
Sonté—sotisfaire Qux e10 mens 
médicoux du CARC. 


| CORPS D'AVIATION ROYAL CANADIEN 


SRE mitasemit brain 


Décès 

C'est avec surprise et regret 
que les paroissiens apprenaient 
la mort de M. Edouard Paradis, 


| à 


St-Boniface. 

| M. Paradis, accompagné de 
|son épouse, est allé passer une 
dizaine de jours chez sa fille, 
| lorsque la mort vint le surpren- 
| dre. 

Les détails des funérailles pa- 
raitront ja semaine prochaine, 
Va-et-vient 

Mme Jean Paradis, M. Lau- 
rent Henrion, M. et Mme Paul 
Carrière et Mme Armand Bour- 
get sont tous revenus, après un 
stage à l'hôpital de Régina. 

M. Lucien Antoine est aussi 
revenu de l'hôpital. 

MM. et Mmes Gilbert et Al- 
phonse Paradis et leur famil- 
le, de Régina, ainsi que M. et 
Mme Pete Sabuy, de Carroll, 
sont venus passer la fin de se- 
maine chez leurs parents. 


Durant le mois de janvier, 
plusieurs paroissiens ont tra- 
vaillé à l'aménagement de la 
salle. 


Partie de cartes 
La première partie de cartes 
aura lieu le dimanche 3 février. 
Bienvenue à tous! 


LA 
Val Marie 
Va-et-vient 

Parmi les jeunes qui ont visi- 
té leurs parents pour les fêtes, 
on remarquait Annette Paradis, 
garde-malade, Lucille Paradis et 
Georgette Pinel, du couvent de 
Gravelbourg, René et Raymond 
Pinel, d'Edmonton et de Moose 
Jaw, Michel Dumond, Guy Du- 
nand, de Calgary. 

M. et Mme Venne et leur fa- 
mille, de Swift Current, visi- 
taient M. et Mme D. Legault. 

M. et Mme Louis Demontigny, 
de Whitewater, Mont. étaient 
de passage chez M. et Mme J.- 
B. Bleau et leur famille. 

M. et Mme Joe Wanlin et leur 
famille, de Whitewater, visi- 
taient les familles Wanlin, Pi- 
nel et Bleau. 


Le jour de l'An, à l'occasion 
du départ de leurs deux fils, 
René et Raymond, M. et Mme 
Olivier Pinel donnèrent un sou- 
per à la dinde. Les invités fu- 
rent M. et Mme Albert Pinel, 
Georgette et Thérèse Pinel, M. 
et Mme Prosper Pinel et leur 
famille, M. et Mme J. Bouchard 


| 


| 
| 
l 


Dans les toundras 
militaires du Royal 22e iment suivent un cours de familiarisa- 
tion de deux semaines, le confort cède le pas à la mode, surtout | argent à la maison. 


| Québec, èn train de pousser une 


lées au nord de Fort Churchill où des 


| quand il fait 36° sous zéro. On voit ici le caporal Joseph Bédard, de 


toboggan de 250 livres contre un 


Fête patronale du collège 


Le 18 janvier dernier, nous 
avons célébré joyeusement la 
fête patronale du collège qui est 
dédié à St-Pierre en mémoire 
de M. l'abbé Pierre Gravel, fon- 
dateur de Gravelhourg. 

Sans doute les anciens s'at- 
tendaient-ils à quelque chose àäe 
spécial en cette journée et, en 
effet, en consultant leurs mon- 
tres au lever si matinal d’habi- 
{ude, se sont rendu compte de 


sommeil supplémentaire: gra- 
cieuseté du nouveau supérieur, 
le R. P., P. Scheffer, O.M.I. 

À 9 h. 15 eut lieu une grand- 
messe avec diacre et sous-dia- 
cre, célébrée par le R. P. Rec- 
teur. Celui-ci nous prêcha un 
magnifique sermon: il loua les 
fondateurs du collège d'avoir 
choisi St-Pierre comme patron 
et protecteur et il commenta 
l'Evangile du jour qui promet 
le pouvoir suprême de l'Eglise 
au Chef des Apôtres. L 

L'avant-midi, ainsi que toute 
l'après-midi, passa remarquable- 
ment vite grâce au congé que 
le Père Supérieur avait déclaré. 

Vers 5 h., nous nous rencon- 
trions une fois de plus à la cha- 


Willow-Bunch 
Déces 
M. Théophile MeGillis, âgé de 
| 


89 ans, est décédé à l'hôpital, le 
lundi 21 janvier. 

Le service eut lieu le mercre- 
di 23 janvier, à 10 h., dans l’é- 
glise de Willow-Bunch. La mes- 
se fut chantée par M. le curé, 


assisté de MM. les abbés A. 


Guenette et F. Blanchard, com- | 


|me diacre et sous-diacre. 
Un bon nombre de paroissiens 
assista au service, malgré le 


Chronique du 


Collège de Gravelbourg 


Saskatch ewan 


l'octave d'une grande heure de | 


pelle pour le salut du Très St- 
Sacrement. Une fois de pius, 
nous demandions à notre patron 
de nous protéger et de nous se- 
courir dans notre vie collégiale. 
Dans la soirée, nous avions le 
bonheur d'assister à un film 
conservé spécialement pour cet- 
te occasion: ‘‘Rose-Marie”. Pen- 
dant ce temps, les Alouettes et 
les Juvéniles rencontraierft des 
clubs étrangers au hockey. 
Vers 9 h. 45, nous rentrions 
au dortoir, fatigués de notre dé- 
licieuse et mémorable journée. 
Vingt minutes ne s'étaient pas 
encore écoulées que la plupart 
reposaient déjà dans les bras de 
Morphée et rêvaient de l'expé- 
rience inoubliable de célébrer la 
fête patronale de notre collège. 


Jean-Louis LACELLE, 


Versification. 
* 


LJ 
Hockey 

Les collégiens de Gravelbourg 

se sont toujours montrés très ar- 
dents dans les sports et, comme 
par les années passées, ils dé- 
| montrent encore leurs capaci- 
| tés par les victoires nombreuses 
accumulées durant les temps 
d'hiver. 

Les Alouettes, qui sont en 
première place dans la ‘Wood 
River Hockey League”, ont rem- 
porté six victoires consécutives: 
\ ils jouèrent deux parties contre 
| Kincaid et gagnèrent par 5 à 3 
let 5 à 4, et la dernière par 11 
à 4. Ils ne rencontrèrent Laflè- 
che qu'une seule fois, heureuse- 
ment pour ce club qu'ils vain- 
quirent au compte de 21 à 8. 
Mentionnons comme le plus haut 
compteur de l'équipe: Régis 
Dion qui possède à son compte 
15 buts et 7 assistances pour un 
total de 22 points. 

Dans la ligue des Juvéniles, 


et leur famille et M. et Mme froid. L'enterrement se fit dans|les nôtres n'ont pas des succès 


C. Wanilin. 

I1 y eut partie de whist et de 
beaux prix furent donnés aux 
gagnants. Le tout se termina par 


Souper familial 
un délicieux goûter. 


Beau succès de la 
deuxième partie de 
cartes à Bellegarde 


BELLEGARDE —— La deuxiè- 
me partie de cartes de la saison 
eut lieu le dimanche 20 janvier. 

| Une grande assistance envahis- 


em | € À À | 1 sa |] et les recettes net- 


|tes furent de $246.00. 

| Les gagnants aux cartes pour 
Iles prix des cinq mains furent 
MM. Henri Aimé et Emile Ma- 
gotiaux, Mme Ernest Lemieux, 
| de Cantal, et Mlle Aimée Syl- 
| vestre. M. Couture, d’'Alida, ga- 
| gna le prix du grand total. 

| La rafle des quinze articles 
|favorisa Mmes Georges Mago- 
| tiaux, Marie Magotiaux et Eugè- 
ne Monin, Mlle Catherine Du- 


pont, Mme Henri Bissonnette, 
de St-Victor, MM. Michel Bau- 
che, Fernand Perraux, Camille 


Blézy et Paul Aimé, Mme Alex. 
Renard, Mile Marie-Anne Le- 
mieux, de Cantal, MM. Emile 
Cop et Arthur George, le R à 
|M.-J. Granger, FMI. de Can- 
tal, et Mlle Velia Moreau. 
Départ du KR. P. C. Chassé 
Le R. P. C. Chassé, OFM. 
quittait la paroisse jeudi der- 
nier pour retourner à Winnipeg. 
| Les paroissiens garderont un 
[bon souvenir de ce bon Père 


qui, par sa franchise et sa jo- 
vialité sut gagner l'estime de 
tous. Le P. A. Desrosiers, 


O.F.M., revient, après quelques 
| semaines d'absence, pour pren- 
| dre charge de la paroisse. 
! Çà et la 

M. et Mme Henri Bissonnette, 
{de St-Victior, sont en promena- 
ide chez M. et Mme Edmond 
Wolensky 

MM. Arthur Sylvestre et Clé- 
| ment Périgny, ce dernier est de 
| Laflèche, sont allés passer quel- 
| ques semaines en Floride 

M. Michel Bauche est parti 
avec quelques amis de Redvers 
pour un voyage au Mexique 


| Le carnaval sur la glace, au{tor, au Jardin de l'Enfance de| 4 
aura lieu | Gravelbourg. M. l'abbé A. Gue-|à Fort San visiter son frère, M.|pou# développer ce pays. Quelle 


| profit de la patinoire, 


vers la fin de février. Les can-| nette les accompagnait et il res-| Fred Malboeuf. 


didates sur les rangs sont Mlles 


le cimetière paroissial. 

| Remerciements 

| La famille McGillis gemercie 

|tous ceux et celles qui lui ont 

témoigné de la sympathie lors 

de ce deuil. 
L] 


| Mme Jos. Lalonde est décédée 
| à l'hôpital de Moose Jaw, le jeu- 
di 24 janvier. Le service et l’en- 
terrement eurent lieu à St-Vic- 
|tor, le lundi 28 janvier. Plu- 
| sieurs personnes de Willow- 
Bunch se rendirent pour le ser- 
vice, s 

Assemblée 

Le vendredi soir 25 janvier 
|eut lieu l'assemblée annuelle de 
la Grande Unité Scolaire à l'au- 
diorium de l’école. Un bon nom- 
bre y prit part, malgré la tem- 
pérature froide. 

M. Robert Langlois fut élu 
commissaire d'école, remplaçant 
| M. John Weins, sortant de char- 
| ge. Nous lui souhaitons bonne 
| chance dans la nouvelle charge 
|qui lui est confiée 


Quarante Heures 


Du 26 au 28 janvier eurent 
lieu les Quarante Heures dans la 
chapelle du couvent pour les 
| religieuses. 

Va-et-vient 
Mlle Berthe Lapointe, garde- 
malade étudiante à l'hôpital des 
Soeurs Grises de Régina, est 
venue passer quelques jours 
dans sa famille, dernièrement. 

MM. et Mmes O. Lespérance 
et T. Jubinville, de Saskatoon, 

sont venus passer uelques 
jours chez M. et Mme J. Bour- 
dages et autres amis de Willow- 
Bunch. 

| Mme Edgar Bonneau est re- 
| venue, après avoir passé quel- 
[que temps chez ses fille et gen- 
| 


dre, M. et Mme Joe Ryan, à Ré- 
gina. Elle rendit visite, à la 
même occasion, à son fils, Joe, 
| patient à l'hôpital de Régina. 
| Ce dernier se remet très bien. 
M. et Mme Hale, de Weyburn, 
| Mme Olga, de Moose Jaw, M. et 
Mme P. Rivard, de Rutland, C.- 
B., et M. et Mme Paul Rivard, 


| visite à leurs parents, M. et Mme 
| Delphis Rivyard. 
| M. et Mme Gilbert Langlois 


| allèrent conduire leur fils, Hec- 


tera pendant quelques jours à 


de Calgary, sont venus rendre | 


aussi éclatants, mais ils aspi- 

lrent vers le championnat: avec 
quatre parties jouées à date, ils 
ont battu Gravelbourg au comp- 
te de 19 à 3, mais ils ont perdu 
dernièrement 8 à 4. Contre Hod- 
geville, nos Juvéniles se mon- 
trèrent supérieurs et nous re- 
vinrent avec le compte de 16 à 
5. ls ont perdu contre Batemen 
8 à 3, mais ils promettent de se 
reprendre bientôt. 

Les Bantams, nos benjamins, 
démontrèrent leurs prouesses et 
leur habileté en battant chacune 
des équipes de leur ligue. 

En la fête patronale du col- 
lège, le hockey prit de la vo- 
gue: en effet, le 18 janvier, la 
Providence nous avait gratifiés 
d'une magnifique journée et les 
défis volèrent de part et d’au- 

|tre. 
| La Rhétorique, vieille rivale 
| de la Belles-Lettres, dut essuyer 
| une humiliante défaite de 14 
a 5; les professeurs se virent 
| dans l'obligation de concéder la 
| victoire aux élèves qui l’empor- 
! tèrent par 9 à 5; enfin, l'Ecole 
| Technique et la classe de Mé- 
| thode se donnèrent mutuelle- 
ment une excellente partie, très 


mouvementée par aiileurs, à la| 


| satisfaction des deux équipes. 

| Le hockey est toujours inté- 
ressant et vivant, mais il ne fau- 
drait le 


oublier non plus 


. Attendons tou- 


pas 


ballon-panier .. 
jours la fin de la saison de hoc- 
key. 
André POILIEVRE, 
Arts IIL 
a 
Sintaluta 
| Va-et-vient 


Mme Fred Dolter est allée à 
Régina visiter ses enfants. Son 
fils, Clément, est parti pour St- 
Jean, P.Q., où il s'enrôlera dans 
| l'aviation canadienne. 

{ M. et Mme Marcel Français 
let leur fils, Paul, sont allés à 
| Régina pour affaires. 

M. et Mme Roch Fortin et 
| leurs fils, Léon et Armand, sont 
| aussi allés à Régina. 

M. et Mme Antoine Ecarnot 
ont rendu: visite à leur mère et 


belle-mère, Mme Jos. Jan, et 
ælusieurs autres parents 
Montmartre. 


Mme John Cardinal est allée 


| MM. Henri, Jérôme et Lyle 


| TRIB 


M. le rédacteur, 

Le viens de lire dans la tribu- 
ne libre du journal La Liberté 
et le Patriote du 18 janvier 1957, 
[un article sur l'Algérie qui me 
plait beaucoup. Il y à quelque 
|temps, j'avais envoyé quelques 
notes sur le même sujet dans le 
but d'éclairer l'opinion publique 
qui est absolument trompée. Les 
presses canadienne et américai- 
ne renseignent faussement leurs 
lecteurs sur cette ancienne colo- 
nie française qui est maintenant 
partie intégrante de la France. 

Lorsque des correspondants de 
journaux ne connaissent pas un 
pays, il serait beaucoup plus sa- 
ge pour eux de se taire. Ainsi 
ici, en Amérique, on ne sait pas 
encore la différence entre le co- 
lonialisme et l'esclavage. Cer- 
tains prétendent que l'Algérie 
est tenue en esclavage par la 
France; ces gens connaissent bien 
mal le système colonial français. 

S'ils avaient entendu parler 
les indigènes peu après le con- 
quête, ils n’écriraient pas de pa- 
reilles sottises. Les indigènes se 
groupaient pour aller au marché, 
protégés par une escorte de sol- 
dats français. Ils ne tarissaient 
pas d'é'oges pour la France: ils 
avaient été au marché sans être 
pillés et emportaient tout leur 


ne des premières choses, dans 
‘les colonies françaises, qui atti- 


| vent de 35 milles à l'heure. Sur son dos. il porte 56 livres. Les mili- |re l'indigène vers la métropole, 
taires dorment dans des tentes et des iglous. 


c'est la protection du colon, la 
construction et la sécurité des 
routes, Lorsque la France s'est 
emparée de l'Afrique du Nord, 
en 1830, c'était pour mettre fin 
aux pillages que faisaient, sur la 
mer Méditerranée, les corsaires 
larabes. À ce moment, le pays 
l'était occupé par quelques tribus 
nomades presque continuelle- 
ment en guerre entre elles: c'é- 
tait un vrai désert, sans culture. 

La France, depuis ce temps, en 
a fait une région prospère a tout 
point de vue, par l'immigration 
en majorité française. Actuelle- 
ment, tout le monde vit côte à 
côte, heureux. Beaucoup de Mu- 
sulmans ont adopté les méthodes 
de culture françaises et vivent 
heureux sous le régime français 
qu'ils ne voudraient pas voir dis- 
paraitre. Au point de vue instruc- 
tion, les enfants arabes sont sur 
le même pied que les enfants eu- 
ropéens; plusieurs ont gagné des 
bourses pour finir leurs études à 
Paris. 

Cette prospérité a incité cer- 
taines nations à la jalousie et, 
comme dans tous les troupeaux, 


UNE L 


NDLR. 1! est vraiment mal- 
heureux que 
soient si prompts à soupconner 
les grandes nations d'Europe de 
colonialisme arriéré et si suffi- 
sants qu'ils demandent ailleurs 
dans le monde la mise en vi- 
| sueur : 
qu'ils ne réussissent pas facile- 
ment à mettre en pratique chez 
eux. 


Cependant, il se peut ausi que | Sè 


| 
| 


les 


IBRE | 


Américains 


St-Boniface, le ler février 1957 


| .M 


. George 
M. l'abbé 
| se 


rendirent 
cette occas 


_ Marcelin 


Va-et-vient 


Forget, curé, se 


rendait à Leask, le 16 janvier, 
ur présider les funérailles de 


Pampu, à la place de 
J.-A. St-Pierre, ab- 


mt pour sa retraite 
Mile Grace Vinet 
mond Desjardins et Lionel Bou- 
immédiate de principes | cher, membres de la chorale, se 


MM. Ray- 


aussi à Leask, 


ion 


pour 


Mme Julien Mercereau a pas- 
quelques jours à 


Edmonton, 


la France soit responsuble en]Alta, en visite chez sa mère, 
partie pour le mécontentement Mme Arthur Grézaud, et autres 


américain, car on entend sou- 
|vent les Français parler avec 
| dédain de ce pays ‘‘parvenu” et 
“naïf” où en fait l'on veut pren- 
dre au sérieux un héritage fran- 
çais, “Les Droits de l'Homme”. 


Les Américains semblent aus- 
si avoir compris un peu mieux | 
que leurs alliés l'immense an- 
tagonisme asiatique et 
pour tout ce qui rappelle la do- 


mination blanche. 


Enfin, quand la France gar- 
de une armée de 400,000 hom- 
mes en Algérie, il est difficile 
de ne pas juger la situation sous 
le même jour que l'occupation 
tyrannique de Chypre par l'An- 
| gleterre, surtout depuis la mal- 
aventure anglo-fran- 


heureuse 
çaise en Egypte. 


Actuellement, 


tifs, quand 
autres, dans une 
d'humilité commune. 


les Francais et 
les Américains passent trop de | 
temps à penser et à parler avec | 
aigreur de leurs défauts respec- | 
ils auraient profit | 
à imiter les qualités lee Usnère | puissent V'h 


M. et 


Hamel disa 


africain! M4 et 


| 


Mme Ernest 
partait pour Ottawa où elle doit 
ehtrer chez 
de la Croix, le 1er février. Nos 
meilleurs v 

Le 25 janvier, M 
nest Hamel célèbraient leur 4le 
anniversaire de mariage. Le ma- 
tin, une messe d'actions de grà- 
ces fut célébrée 
tions par M. l'abbé L 


| parents et amis 
Mme 
ger sont de retour d'un voyage 
aux Etats-Unis 

Mlle Florence Desjardins est 
de retour dans sa famille, après 
avoir travaillé quelques semai- 
nes à Edmonton 

Le 22 janvier, Mile Dorothée 


Vincent Boulan 


it adieu à ses parents, 
Hamel, et 


les Soeurs Grises 


oeux l'accompagnent. 
et Mme Er- 


leurs inten- 
Forget 


il 
ë 


Mlle Simone Hamel, d'Aldina, 


rents, ava 


— L'esp 


est venue en visite chez ses pa 


nt le départ de 


sa 


soeur, Dorothée, pour Ottawa 


rit, dit-on, court les 


rues; il y a si peu de gens qui 


éberger. 
Charles GUINOT. 


HADIO PRAIRIES-NORD 


DIMANCHE 
10.55—Ouverture 
1100—Revue des nebdos 
11.15—Radio-Journal 
11.30—L'art et la vie 
123v—Le monde parle 

au Canada 
1.00--Prog. juif 
1.30—Bulletin rural 
}1.45—Piano classique | 
200—Prog. polonais 
2.30—Le sel de la terre 
3.00—Musique 

contemporaine 
3.30—Ref. de France 
4900—Prog. russe 
4.3%0-Concert Toronto 

Pops 
5.30—Petites symp. 
6.00—Nouveautés 

dramatiques 
6.30—Festival du dim. 
8.00—Radio-Journal 
8.15--Causerie 
8.30—Prise de bec 
9.30—Musique pour toi 
10.00—Fin des émissions 
12.45—Nos missions sur 

nos ondes 


| 


il y a des moutons noirs. Des mé- | mm 


contents, il y en a toujours et par- 
tout, aidés par ces nations étran- 
gères, ont pris les armes contre 
la France. La ligue arabe encou- 
rage les volontaires arabes à ve- 
nir combattre contre l’armée 
française dans la France d'outre- 
mer, L'Egypte envoie des armes 
à ces hors-laoi. 

Les Nations unies voient tout, 
ferment les yeux, ne disent rien 
et, mieux que cela, voudraient 
que la France abandonne l'Afri- 
que du Nord. Certains alliés de 
la France sont du même avis et 
lui tournent le dos. Les Nations 
unies sont plutôt ‘‘désunies”, 
puisqu'elles ne s'entendent pas et 
luttent les unes contre Îles au- 
tres. Ce n’est pourtant pas le but 
de cette organisation qui a été 
fondée et organisée pour éviter 
les guerres. 

En plusieurs occasions, elle 
s'est montrée incapable et im- 
puissante (il ne faut pas trop dé- 
plaire à la Russie et aux Etats- 
Unis). Mais, par contre, elle 
cherche à mettre le nez dans 
les affaires de la France au sujet 
de l'Algérie, question qui ne re- 
garde que la France. 

Que diraient les Etats-Unis si, 
un beau jour, les Nations unies 
décidaient d'accorder leur indé- 
pendance à la Louisiane ou au 
Missouri? Que dirait l’Angleter- 
re si cette organisation décidait 
de donner l'indépendance au 
Devonshire ou à Chypre? Inévi- 
tablement, ces deux nations prie- 
raient les Nations unies de ne pas 
mettre le nez dans 'eurs affaires. 

Le cas est exactement le même 
pour la France actuellement. Ce 
ne sont pas les Algériens qui de- 
mandent leur indépendance; c'est 
la ligue arabe qui a son siège en 
Egypte; ce sont des étrangers qui 
sont poussés et encouragés par la 
Russie, En vertu des lois interna- 
tionales, ces étrangers et l'Egyp- 
te, qui fournit des armes aux ré- 
voltés soi-disant nationalis- 
tes — sont coupables et les Na- 
tions unies devraient agir et les 
prier de rester tranquilles chez 
eux. 

Le nouveau plan d'aide au 
Moyen-Orient que Îles Etats-Unis 
viennent de proposer paraît être 
[purement et simplement leur em- 
prise sur cette région au détri- 
[ment de l'Angleterre et de la 
France, Ce n’est pas à souhaiter 
que l'Amérique vienne introdui- 
re en Orient ses idées matérialis- 
tes et antimorales comme elle l'a 
|fait en Europe. 

Je me souviens, au moment de 
£- première grande guerre, avoir 


entendu dire par des Américains 
qu'ils étaient venus civiliser la 
France. Ces pauvres gens voient 
trop facilement une paille dans 
{l'oeil de leur voisin, mais non la 
j poutre qui les aveugle. Au sujet 
[au nouveau plan américain, le 
président demande au Congrès 
l'autorisation d'envoyer au 
Moyen-Orient des troupes pour 
{combattre les Soviets en cas d'a- 
| gression. Mais il ne voit pas que 
|la ligue arabe, de concert avec 
l'Egypte, attaque sournoisement 
l'Algérie pour en chasser les 
Français et les Européens. 

| Que deviendrait l'Algérie si la 
France abandonnait le Nord de 
(l'Afrique? Probablement une 
| proie facile pour le communisme, 
icomme l'Indochine. Ceux qui 
partagent cet avis de l'abandon 
de l'Algérie par la France de- 
vraient penser aux Conséquences 
[de cet acte. Certaines nations 
{bien connues, sous prétexte de 


| 
| 
1 
| 


de mettre et de maintenir l'ordre, | 


s'en empareraient et jouiraient | 


de tout ce que la France a fait 


injustice! Vraiment, ce serait du 
beau travail et les Nations unies 


Paula Moreau, Gilberte Çarriè-| visiter son père, ses neveux,lont été victorieux au bonspiel | auraient le droit d'en + fie- 
de À 


lre et Eveline Wilvers. 


nisces et amis. 


res 


Du lundi au vendredi 
inclusivement 


6.55—Ouverture 
7.00—Bonjour 
745—Radio S.-C. 
8.00—Nouvelles 
8.10—Bonjour 
9.00—Nouvelles 
9.05—Prud'homme (lun- 
di); Vonda (mar.); 
North  Battietord 
(mer. et jeu.): Tis- 
dale (vendredi) 
9.30—Au fil de l'heure 
10.00—Jeunesse dorée 
10.15—Rue principale 
10.30—Entre nous, 
mesdames 
10.45-—Je vous ai tant 
aimé 
1100—Quelles nouvelles? 
11.15—Radio-Journal 
11.25—Intermède 
11.30—Réveil rural 
12.00—Maman Jeanne 
12.15—Lettre à une Can 
12.30—Face à la vie 
1.00—Nouvelles 
1.10—Communiqués 
1.15—Feu de vie 
1.30—Radio-Journal 
2.30—Aux malades 
245—Prince-Albert sur 
nos ondes 
3.15—Bienvenue Sask. 
4.00—Radio-Journal 
419—Intermède 
5.15+Les bambins 
5.30—Pinocchio 
545—Orgue populaire 


1170 Kilocycies 


6.00—Nouvelles | 
6.10—Nouv. sportives 
6.15—Le chapelet 
6.30—Un homme et son 
éché | 
8.00— Nouvelles 
1005—Fin des émissions 
ten 


LUNDI 


1245—Piano populaire 
1.33— Variétés 
instrumentales 
200—Un peu de tout 
3.00--St-Brieux sur nos 
ondes 
4.15—Au pays des gitans 
445—Détente musicale 
645—P'tit bal de 
l'Ouest 
7.00—Sérénade au 
crépuscule 
7.30—Artistes lyriques 
8.30—Idées en marche 
9.00—Orchestre de R.-C 


MARDI 


12.45—A chaque refrain 
son histoire 
1.33— Variétés 


instrumentales 
200—Un peu de tout 
3.00—Une étoile de la 
chansonñette 
4.15-Chants en langue 
étrangère 
4.45—Détente musicale 
645—Les boulevards 
arisiens 
1.00—Les fleuves 
7130—Swing Masters de 
l'Ouest 
8.30—Chacun sa vérité 
9.00—Concert symphon 


Toronto 
MERCREDI 
12.45—Piano populaire 
1. Variétés 
instrumentales 


200—Un peu de tout 
3.00— Une étoile de la 
Cchansonnette 
4.15-—Concerto 
445—Détente musicale 
645—P'tit bal de 
l'Ouest 
100—Sérénade au 
crépuscule 
730—Artistes lyriques 
8.30—Petit Théâtre 


JEUDI 


1245—A chaque refrain 
son histoire 
1.33— Variétés 
instrumentales 
200—Un peu de tout 
390—Une étoile de la 
chansonnette 
4.15—L'heure du rosaire 


645—Les boulevards 
parisiens 
700—Album RCA 
1.30— Voisins d'en face 
8.30—Récita) 
#00-Choc des idées 
9 30—Quelques danses 


VENDREDI 


1245—Piano populaire 

1.33— Variétés 
instrumentales 

200—Domremy et Bel- 
levue sur n2s 
ondes 


3.00— Une etoile de la 
Chansonnette 
415—Echos d'Hawait 


445— Détente rnusicale 
545—Les affaires de 
l'Etat 
6.45—Boulevards 
parisiens 
700—Sérénade au 
crépuscule 
730—Artistes lyriques 
#30-Conf, de presse 
ÿ.00—Sérénade pour 
cordes 
9.30— Vie économique 


SAMEDI 
6.55—Ouverture 
7100—Bonjour 
745—-Radio S.-C, 
8.00— Nouvelles 
9.05—Intermède 
9.15—PFrogramme 

Sunny Boy 
9.30— Visite 4 la 
discothèque 
1000—Ondes entantines 
10,30—Tante Lucille 
11.00—Piano 
11.15—Radio-Journal 
11.30—Réveil rural € 
12.00—Opéra 
3.00—Rythmes et chan. 
345—Pot-pourri 
400—Radio-Journal 
415-—La langue bien 
pendue 
4.30—Etablissement 
rural 
440-—Musique semi- 
classique 
500—Bienvenue Sask. 
600—Nouv. sportives 
6.05—]Intermède 
6.15—Le chapelet 
630—Les dix succés 
6.55—Radio-Journal 
700—Sérénade au 
crépuscule 
115—Prog, allemand 
8.00—Porg. ukrainien 
8.30—Bal musette 
9.00—Vie et fiction 
9.30—Artistes de renom 
10,00—Nouvelles 
1005—Fin des émissions 


HADIO GRAVELBOURG 


CFRG—710 Kilocycles 


CFGR—1230 Kilocycies 


CODE: L — Local: R — Réseau; D — Différé 


DIMANCHE 


10.55L-Ouverture 
11.00R-Revue des hebdos 
11.15R-Radio-Journal 
1120L-Intermède mus. 
11.30R-L'art et la vie 
1200R-Le monde parle 
au Canada 
12.30R-Claves et Maracas 
100R-Chefs-d'oeuvre 
de la musique 
200R-Concert pop. 
2.30R-Propos sur 
l'Evangile 
3.00R-Musique 
contemporaine 
3.30R-Le Canada parle 
au monde 
400R-Radio-Journal 
405L-Intermède mus 
4.15R-Fantaisies 
430R-Récita) 
500L-Fermeture CFRG 
Ouverture CFGR 
500R-Match intercités 
530R-Petites symphon 
600R-Nouveautés 
dramatiques 
6.30R-Festival du 
dimanche 
8.00R-Radio-Journal 
8.15R-Causerie 
8.30R-Prise de bec 
900L-Voix du Cap 
9.15L-Chansons can. 
945L-Quart d'heure de 
sainte Anne 
10.00L-Nouvelles 


LUNDI 
MERCREDI 
VENDREDI 


6.55L-Ouverture 
700R-Radio-Journal 
7.10L-Soleil levant 
745L-Lafièche 
7.55R-Radio-Journal 
8.00L-Prière du matin 
8.15L-Nouvelles 
820L-Swift Current 
{Blanc et noir) 
8.30L-Willow-Bunch 
9.90L-Local 
9.15R-Vies de femmes 
9.30D-Fémina 
845D-Psychologie de la 
vie quotidienne 
1000R-Jeunesse dorée 
10.15R-Rue principale 
1030D-Entre nous, 


mesdames 
1045D-Je vous ai tant 
aimé 
1100R-Quelles nouvelles 
11.15R-Radio-Journal 
1125L-Intermède mus 
1130D-Réveil rural 
1150L-Intermède et 
supp. agricole 
1158L-L'Angélus 
1200R-Maman Jeanne 
1215R-Lettre à une Can 
12%0D-Face À la vie 
1245L-Rythmes pop 
100L-La Saskatchewan 
agricole 
130R-Radio-Journal 
133L-L'heure de l'est 
lun, - Montmartre 
mer. - Redvers 
ven. - Bellegarde 
2.00L-Ponteix 
23L-Nos malades 
245L-Carnet mondain 
200L-Au hasard 


3.30D-Un homme et son 
éché 


p 
345D-Pinocchio 
400R-Radio-Journal 
4.10L-Intermède mus 
415R-Cocktail musical 
430D-Radio S.-C 
445L-Le coin des 

‘out-petits 
515L-Fermeture CFRG 

Ouverture CFGR 
5.15L-Assiniboia 
545R-Confidentiel 
600L-Nouvelles 
6.05L-Gravelbourg 
645L-Chap. en famille 
1000L-Nouvelles 


LUNDI SOIR 
700D-Variétés 
7130D-Petit théâtre 
8.00R-Radio-Journa) 
8.30R-Idées en marche 
9.00D-Orchestre R-C 


MERCREDI SOIR 
700L-Studio 
130D-Concours de la 


chanson can 
8.00D-Radio-Journal 
8.30D-Radio-théâtre 


VENDREDI SOIR 


7.00L-Studio 

800R-Radio-Journal 

830R-Conférence de 
resse 

900D-Neil Chotem 

9.30D-Vie économique 
et ouvrière 


MARDI 
JEUDI 
6.55L-Ouverture 
700R-Radio-Journal 
1.10L-Soleil levant 
745L-Laflèche 
755R-Radio-Journal 
800L-Prière du matin 
8.15L-Nouvelles 
820L-Swift-Current 
{Blanc et noir) 
8-%0L-Willow-Bunch 
9.00L-Loca] 
9.15R-Vies de temmes 
930D-Mme Benoit 
{mar.) - Sur les 
quais de Paris 
(jeudi) 
945D-Psyéhologie de ls 
vie quotidienne 
1000R-Jeunesse dorée 
10.15R-Rue principale 
1030D-Entre nous. 
mesdames 
1045D-Je vous ai tant 
aimé 
1100R-Quelles nouveles | 
11.15R-Radio-Journa) 
1125L-Interméde mus 
1130D-Réveil rural 
1150L-Intermède (mar.) 
1140L-Intermède (jeu) 
11.58L-L'Anrélus 
1200R-Marman Jeanne 
1215R-Lettre à une Can 
122%0D-Face à la vie 
1245D-A chaque refrain 
son histoire 
100L-Sask. agricole 
130R-Radio-Journal 
133L-L'heure de l'est 
mardi: Rsdville: 
jeudi: Wauchope 
Forget, Lebret 
Storthoaks 


2.00L-Pontelx 
230L-Nos malades 
245L-Carnet mondain 
300L-Au hasard 
3.30D-Un homme et son 
péché 
345D-Pinocchio 
400R-Radio-Journal 
4.10L-Intermède mus. 
4.15R-Coctail musical 
430D-Radio S.-C 
445L-Le coin des 
tout-petits 
515L-Fermeture CFRG 
Ouverture CFGR 
5.151.-Assiniboia 
545R-Confidentiel 
600L-Nouvelles 
605L-Gravelbourg 
645L-Chap. en famille 
1000L-Nouvelles 


MARDI SOIR 


700D-Les fleuves 
7130R-Revue des arts et 
des lettres 
800K-Radio-Journai 
830R-Chacun sa vérité 
9.00D-Concert 


JEUDI 


#00R-Petit concert 
730R-L'école des 
parents 
D0R-Radio-Journal 
30R-Récital 
00D-Chanson de 
France » 
930D-TBA 


SAMEDI 
6.551-Ouverture 
7.00R-Radio-Journal 
7.10L-Soleil levant 
745L-Laflèche 
800L-Prière du matin 
8.15L-Nouvelles 
820L-Swift-Current 
8.30L-Willow-Bunch 
9.00L-Studio 
930L-Dans l'bon vieux 

temps 
1000D-Ondes entantines 
19:D-Tante Lucille 
1100R-Piano 
11.15R-Radio-Journal 
1125L-Intermède mu 
130D-Réveil rural 


58L-L'Angélus 
00R-Opéra du samedi 
00R-Rythmes et 
chansons 
3.301, Ponteix 
400R-Radio-Journal 
415R-La ‘angue bien 
pendue 
4ML-Carnet mondain 
445L-Période des 


jeunes 
515L-Fermeture CFRG 

Ouverture CFGR 
$ 15L-Assiniboie 
545L-Aux quatre vents 
6 00L-Nouvelles 
S041,-Gravelbourg 
6451-Chap en famille 
790R-Radio-Journa! 
705R-Concert fazz 
130R-Concert fantare 
800R-Tour de chant 
830R-Imares du Can. 
9 000D-Reportage 
9%0D-Au pavs de N.-F, 
06L.Nouvelles 


intern. 


SOIR 
?. 


7 
8 
8 
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St-Bonifoce, le ler février 1957 


LA LIBERTE ET LT PATRIOTE 


&æ- POUR VOUS, . 


Pout=hon 


aimer 
deux 
fois. . ? 


NUMERO 21 
CHAPITRE XXXII 


. 


A la suite de cet entretien, 
qui fut pénible, Christian étudie 
la manière de s'organiser pour 
encadrer davantage ses enfants, 


et les défendre contre les in- 
fluences de toutes sortes, qui 
rendent si dangereuse 1] 5 


phère de Paris 

Les grand-mères s'y emploient 
de leur mieux. 

Mais, peu à peu, leur arrive 
une aide inattendue qui se pré- 
cise, et devient très intéressan- 
et, c'est celle de Paule Norbert. 

Elle a réussi son examen de 
licence en droit, grade auquel 
la jeune fille tenait beaucoup, 
Car on ne sait jamais ce qui 
peut vous arriver dans la vie, 
surtout à l'époque bousculée qui 
est la nôtre, 

Alors, délivrée de cet énerve- 
ment, que connaissent tous les 
candidats aux examens, c'est l’é- 
vasion, la détente. 

Maintenant, elle est libre... 
Elle peut venir beaucoup plus 
souvent qu'autrefois chez Chris- 
tian, et s'occuper de ses terri- 
bles neveux et nièce..., trois 
numéros sensationnels, et si dif- 
férents les uns des autres, mais 
si attachants. ; 

Elle s'y consacre avec une joie 
et une ferveur sans cesse gran- 
dissantes. 

Cormmme elle est jeune, gaie, 
allante, les grand-mères, sur- 
classées, se déchargent peu à peu 
sur elle, et laissent à la jeune 
fille le champ libre pour dépen- 
ser les trésors de tendresse dont 
son coeur déborde. 

Déjà, par nature, 
beaucoup les enfants. 

Mais le terrible François, por- 
trait vivant de Christiane, l'in- 
téresse tout particulièrement. 

Elle commence par surveiller 
les sorties des cours et des caté- 
chismes .,.., moments critiques 
où le jeune garçon est Éd 
lièrement exposé à se mêler à 
de mauvais camarades qui, avec 
des mots grossiers, lui appren- 
nent des choses qu'il n'a pas be- 
soin de connaître. 

Elle contrôle ses devoirs, ses 
places, lui fait apprendre ses le- 
cons. Elle l'habitue à ne jamais 
oublier sa prière du matin et du 
soir. Celle du matin sera courte. 
On peut faire passer tant de 
choses dans un bon regard ..., 
dans une poignée de main..,, 


elle aime 


Pour désodoriser 
agréablement 
votre demeure, 

essayez le 
PAPIER D'ARMENIE 

(Ponsot ) 
L'ENCENS EXQUIS 

EN TOUT TEMPS 

35c le livret 


Chez votre pharmacien 
ou écrivez à 
MAISON PONSOT 
CANADA 
2089 est, blvd Gouin, Montréal 


Egayez vos menus avec ces 
délicieuses Brioches au Son, 
accompagnées de bon beurre 
frais. Elles sont si faciles à 
faire . . quand vous vous fiez 
à la Levure Sèche Active 
Fleischmann pour la cuisson 
à la maison. 


1. Portez av point d'ébulition 
VA tasse lait 


Ajoutez, en brassont, 

Va tasse shortening 

V4 tasse sucre granulé 

l'A €. à thé sel 

1 tasse flocons de son 
Loissez tiédir 
2. Entre temps, mesvrez dons un 
bol 

VA tasse eau tiède 


Ajoutez, en brossont, 
2 c. à thé sucre granulé 


Saupoudrez-y le contenu de 
2 enveloppes de Levure 
Sèche Active Fleischmann 
Loissez reposer 10 minutes, PUIS 
brassez bien. 
Aioutez-y en brassant, le mélange 
de son et 
l'oeuf bien banu 
1} tosse farine tout-usage 
tamisée une fois 
et bottez jusqu'à ce que lisse et 
élastique. 
Faites entrer 
1% tasse de plus (environ) 
ne toui-usage tamisee 
uns fois 


Ne requiert pas 
de réfrigération 
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ee fervente. 

Celle du soir est un peu plus 
|" ét Paule a inscrit elle-mé- 
me, sur un solide papier, les 
noms que les enfants doivent 
dire, tous les jours, devant Dieu, 
devant le crucifix et le portrait 
de maman. 

François laisserait facilement 
aller sa vie à la dérive. 

Paule le suit dans toutes ses| 
déficiences. . 

Il ne sait pas se coucher à 
l'heure, parce que, paresseux 
pendant la journée, la soirée est 
chargée de solder tous les re- 
tards. 

Et, 
coucher, 
lever. 

Paule, alors, arrive de bon 
matin; et quand elle le surprend 
au lit, la journée commence mal. 

François ‘n'est pas seulement 
porté à la paresse, il est surtout 
un rêveur. Il s'arrête souvent 
au milieu du travail cormmen- 
cé et reste, immobile, les yeux 
perdus au loin dans un songe 
qui ne s'achève jamais. Pour lui, 
la rêverie, c'est le dimanche de 
la pensée. 

C'est un distrait, 
et perd ses affaires. 

C'est un sensible, 
un affectueux. | 

Bien que revenu à de meil- 
leurs sentiments, il fait encore 
quelques colères . Mais, bien 
vite, c'est la contrition parfaite. 
Il a une manière câline, à lui, 
de prendre Paule par le cou, et 
de lui demander pardon. 

Energique, Paule résiste à la 
douceur traîtresse de l'offensi- 
ve... Elle maintient la puni- 
tion donnée, mais avec un désir 
fou de la supprimer. 

Reprenant une comparaison 
chère à sa soeur: 

— Je suis un roseau peint en 
fer, dit-elle quelquefois à Chris- 
tian, quand elle lui rend comp- 
te des péripéties de la journée. 

Chantal est toute différente, 
silencieuse, faisant bien ses de- 
voirs, autoritaire, déjà coquette. 
Le courant passe moins bien a- 
vec sa tante, qui hésite souvent 
sur la meilleure ligne de con- 
duite à tenir avec cette jeune 
créature compliquée. 

Elle est pourtant chère à 
Christian; car, physiquement, 
elle lui ressemble beaucoup. 

Moralement, on ne sait pas 
encore. 

Quant à Philbert, il reste ce 
qu’il a toujours été depuis sa 
naissance, un bon gros garçon, 
qui apprécie de plus en plus les 
gâteaux de Valentine, couche a- 
vec son ours: et ne s'intéresse 
en rien aux problèmes qui tour- 
mentent l'humanité. 

Chaque soir, Paule préside à 
leur coucher, fait cesser les dis- 
putes, borde les lits, embrasse 
les enfants. Et chacun, comme 
adieu, lui crie: Bon dodo!... 
es s'en va, alors, tantôt chez 
elle 

Tantôt, elle reste au diner du 
soir, quelquefois même au dé- 
jeuner. 

Et, veu à peu, au fil des jours, 


comme il ne sait pas se 
il sait encore moins se 


qui oublie, 


un tendre, 


A4 


3. Tronstérez la pôts sur une 
planche peu farinée et pétrissez 
ivsqu'à ce que lisse et élastique. 
Placez dans un bol graissé, Badi- 
geonnez le dossus de beurre 
fondu, Couvrez. Placez à la cho- 
leur, à l'abri des courants d'air, 
et laissez lever ou double du 
volume, environ 1 4 heure. 


4, Dégonflez la pête et divisez- 
la en 2 moitiés; façonnez chaque 
moitié en un rouleau de 8 pouces. 
Cowpez chaque rouleau en 8 
morceaux égaux, puis choque 
morceou en 3, et foçonnez en 
boulettes lisses. Placez 3 boulettes 
dans chaque section d'un moule 
à muffins graissé. Badigeonnez de 
beurre fondu. Couvrez. Laissez 
lever ou double du volume, en- 
viron | heure. Faites cuire av four 
vif, 400”, environ 15 minutes. 
Rendement: 16 brioches. 


| les habitudes s'installent 


se 
précisent ..,, se fortifient . 
| I] règne, maimienant, dans 
| l'appartement, une atmosphère 


d'ordre et de sérénité, 

Quand Paule srrive, c'est tout | 
intemps qui entre, avec el- | 
ans la maison. 

Et c'est une joie pour Chris- 

tian lorsque, fatigué de l'usine, 

il aperçoit, dans l'entrée, le cha- 

peau et le manteau de Paule, lui 

indiquant que l'ange du foyer 
est arrivé. 

Paule n'aime pas seulement 
les enfants, elle apprécie le ca- 
dre dans lequel s'écoule leur 
vie... Cet appartexent plein de 
| soleil, installé avec tant d'intel- 

| ligence et d'amour ..., nid pré- 
| cieux, dans lequel tout est sou- 
venir des temps heureux, quand 
la chère Christiane était la. 


le 
le. 


meubles choisis ensem- 
e..., ces tableaux rappelant 
|les beaux voyages..., cette 


|chambre, dont Christian a fait 
une sorte de sanctuaire ..., ces 
inoubliables vues de Noirmou- 
|tier . de la chapelle du Bois 
| de la ‘Chaize, et de tant d'autres 
| paysages, qui furent commé les 
| étapes merveilleuses d'un bon- 
| heur unique. 

Presque tous les jours, Paule 
apporte quelques fleurs, celles 
qu'aime Christian; et elle les 
| dispose en bouquet devant le 
portrait de sa soeur, et sur le 
bureau de son beau-frère. 

Et tout cela sans rien dire, 
uniquement par le besoin affec- 
tueux d'adoucir la cruauté de 
la solitude, et de faire plaisir. 

Christian remarque toutes ces 
attentions. Silencieusement, 
comme jadis pour sa femme, il 
en sait gré à celle qui en trouve 
l'idée dans son coeur. 

Le jeune homme fait l'im- 
possible pour venir déjeuner. 
Quand sa mère est là, Paule peut 
rester .., C'est la journée com- 
plète où la conversation se, fait 
plus intime et plus familiale, On 
parle de tout ce qui tient au 
coeur ..., du passé ..., des en- 
fants ..., de leur avenir, et en 
particulier de celui de François. 
On ne voit pas bien ce qu'il fera 
plus tard, car il n'est pas du 
tout ‘mathématique”. Il parle 
quelquefois de se ‘faire aviateur, 
ou missionnaire en Afrique. 
Mais, d'ici là! 

Mme Fulbert est reconnais- 
sante à Paule de l'atmosphère 
d'apaisement, de poésie, créée 
de nouveau par la jeune fille 
dans ce foyer dévasté. 

Elle en arrive maintenant à 
aimer Paule comme jadis elle 
aimait Christiane parce que, au- 
tant qu’elle le peut, cette jeune 
fille est devenue la consolation 
de son fils. 

Christian remarque, de plus 
en plus, que Paule a des attitu- 
des, des gestes, qui lui rappel- 
lent sa femme. Elle coiffe ses 
cheveux noirs comme Christia- 
ne coiffait ses cheveux blonds. 
Elle a les mêmes goûts et, quand 
elle rit, ce sont les mêmes pe- 
tites fossettes qui se creusent 
dans ses deux joues. 

Parfois, Paule a vu, dans la 
glace que son beau-frère la re- 
gardait avec une certaine insis- 
tance. 

Le soir, en lui disant au re- 
voir, il garde un peu sa main 
dans la sienne. 

Et voici qu'un jour, dans l’é- 
glise de la rue Brémontier, Pau- 
le interroge son âme... 

La réponse de cete âme la 
bouleverse. : 

Elle se sent, à la fois, heureu- 
se et inquiète. 

Le sentiment d'’affectueuse pi- 
tié qu’elle avait, au début, pour 
Christian, n'est-il pas train de 
se transformer en un sentiment 
plus profond et plus doux ...? 

Elle sait la résolution farou- 
che de fidélité de son beau-frère 
pour sa femme. Si jamais elle 
arrivait, sans le vouloir, à le 
faire fléchir!... 

Cette pensée 
bler . 

Elle est là, presque seule dans 
la petite église silencieuse, 
quand M. le curé passe tout près 
d'elle, revenant de faire un bap- 


la fait trem- 


——— té 
CT 


tême. 
M. le curé...? Elle le connaît 
bien..., elle sait sa bonté, sa 


compréhension ... ubitement, 
presque sans réfléchir, elle tend 
la main pour l'arrêter, comme 
l'avait arrêté la mère de Chris- 
tian. 

Le prêtre n'est-il pas la sour- 
ce où tout le monde peut boi- 
re. 


Alors, elle aussi... Pour- 
| quoi pas. 
| Re" elle ne s'est pas 


| donné le temps de réfléchir. Au- 
| trement, peut-être n'aurait-elle 
| | pas osé . À 
| — Monsieur le curé, pour- 
rais-je vous dire un mot. 

| vous demander un conseil, 
Mais, certainement, ma 
chère enfant. Tout de suite, si 
| vous voulez? 
| — Oh! oui... Demain, je 
[n'aurais peut-être plus le cou- 
| rage... 

— C'est si grave que cela.. 

— Oui. très grave . 

— Suivez-moi à la sacristie 
et nous parlerons tranquillement 
| tous les deux ... 


CHAPITRE XXXIHI 


M. le curé indique à Paule le 
même fauteuil où s'était assis 
son beau-frère Christian, pour 
| une suprême consuitation. 

Lui-même s'installe à son bu- 
reau, croise les bras; et regar- 
| dant la jeune fille bien en face: 
| — Maintenant, ma chère en- 
| fant, je vous écoute. 
| — Monsieur le curé, je viens 
vous trouver pour une décision 
| à prendre, d'où va dépendre ma | 
vie tout entière ... 

— Votre vie tout entière ... 
| répète le prêtre. 
Mais oui... Depuis plu- 
sieurs mois, je vais fréquemment 
| chez mon pauvre beau-frère. Je 
m'occupe de son intérieur, et 
| surtout de ses trois enfants que 
| vous connaissez. J'adoucis, au-| 
tant que je puis, la cruauté de | 
| sa situation. Et, tout paraissait 
Le très bien..., se. stabili- 
ser . Mme Fulbert. ‘surtout, 
| m'en témoignait une grande re- 
connaissance . 
Et puis! | et puis! ..… 

(à suivre) 


| us 
| 


| 


_Q. — Je lis votre courrier 
réguliérement et j'aime vos 
bons conseils. C'est à mon tour 
de demander votre avis. J'ai 
eu une discussion avec mon 
frère et j'aimerais savoir A 
de nous deux a raison. N 
avons une ente qui a jais- 
sé son mari et qui Vit publi- 
quement avec un autre hom- 
me. Je l'a e et lui adresse 
des lettres à Mme X (le nom 
de son mari, ce qui l’insulte 
beaucoup). Elle est pourtant 
bien connue sous ce nom. Mon 
frère prétend que je devrais 
être ‘bon sport” et lui donner 
le nom de son ami. Il me sem- 
ble que ce serait approu- 
ver sa conduite. J'espère que 
vos bons conseils en aide- 
ront beaucoup d'autres que 
nous. Merci beaucoup. -— JE 
NE VOUDRAIS PAS ETRE 
SCRUPULEUX. 


R. — Sans être scrupuleux, il 
faut tout de même appeler les 
gens et les choses par leurs pro- 
pres noms. Je trouve que vous 
avez raison. Cette malheureuse 
n'aura droit à aucun autre nom 
que celui de son mari tant qu'il 
vivra, ne lui en déplaise, 

L L] LJ 

Q. — Pourriez-vous me di- 
re quelle serait la couleur de 
peinture qui conviendrait le 
mieux pour mon salon? Je 
vous envoie un ee age du 
prélart qui recouvre Je plan- 
cher de cette pièce. la 
fond est très haut et les boi- 
series sont peintes’ d'un vert 
gomme. Je devrais les repein- 
dre en blanc. Aussi, quelle 
couleur suggérez-vous pour 
les rideaux? Je lis votre cour- 
rier toutes les es 

le trouve intéressant. Merci à 

l'avance. — QUI VOUS LIT. 


R. — Vous pourriez très bien 
peindre murs et plafond d'une 
teinte pastelle très pâle, ce qui 
abaisserait votre plafond trop 
élevé, et les boiseries soit en 
blanc ou même comme les murs 
et: le plafond, ce qui donnerait 
une apparence plus vaste à vo- 
tre pièce. C'est une mode bien 
en vogue aujourd'hui. Des ri- 
deaux en marquisette blanche 
feraient bien avec des tentures 
de teinte contrastante qui s'har- 
moniseraient avec les couleurs 
de vos meubles. Merci de vos 
bonnes remarques. J'espère que 
ces conseils vous seront utiles. 

+ e L2 


Q. — Pendant mes vacan-. 
.ces l'an dernier, j'ai fait la 
connaissance d’un jeune hom- 
me qui m'a beaucoup plu. 


* Nous avons passé ensemble 
de très moments et il 
était entendu qu'une fois ren- 
trés en ville, nous continue- 
rions notre franche amitié. Je 
ne l'ai pas revu, et je n'ai pas 
eu de ses nouvelles. Je pense 
souvent à lui et j'aimerais le 
revoir. Nous nous entendions 
si bien. Comment faire? Vos 
conseils sont utiles aux autres. 
Aidez-moi. Merci. 

CAMARADE. 


R. — Merci de votre confian- 
ce. Je regrette beaucoup de ne 

s pouvoir vous aider. Si ce 
eune homme tenait à vous re- 
voir, il aurait depuis longtemps 
fait les premiers pas. Il ne faut 
jamais prendre trop au sérieux 
les amitiés de vacances ou de 
voyage. Dans l'atmosphère dif- 
férente de ces périodes de dé- 
tente, tout semble beau, l'on 
voit la vie en rose et quand on 
retourne dans son milieu habi- 
tuel, les choses ne sont plus jes 
mêmes du tout et souvent ces 
amitiés finissent avec les beaux 


jours. 


Q. — Croyez-vous qu'une 
différence d'âge de 30 ans soit 
trop grande ur que mon 
ami et moi ons étre heu- 
reux? Mes parents s'opposent 
formellement à mon mariage. 
J'ai vingt ans. On me dit que 
les hommes plus âgés font de 
très bons époux. Il ne m'a pas 
fait de déclaration encore, 
mais je l’aime tant. Merci 


GINETTE. 


R. —— Cet homme vous aime 
peut-être d'une affection toute 
paternelle que vous croyez être 
de l’amour. A votre âge, vous 
avez le temps de trouver un 
ami plus jeune. Il y a certaine- 
ment des mariages heureux en- 
tre époux d'âges disparates, mais 
il me semble que, dans votre 
cas, cette différence est trop 
grande. Vos parents, qui vous 
connaissent tous les deux et qui 
ont votre bonheur à coeur, ont 
+ pre ré raison, ma petite 
amie. 


Q. — Qui présente-t-on en 
po lieu, la plus âgée ou 
a plus jeune personne? Je 
vous remercie anis: < : © 


R. — On présente toujours la 
plus jeune personne ou la moins 
importante, à la personne la 
plus âgée ou la plus importante. 
On fait suivre le prénom par le 
nom de famille généralement. 


LOUISE. 


Conseils de ménage 


Quand une casserole 
colle sur la toile cirée 

Vous avez posé votre casse- 
role chaude sur votre toile cirée 
et la voici collée. N'essayez pas 
de tirer, vous risquez d’'abimer 
la toile, mais versez de l’eau 
chaude tout autour de votre cas- 
serole: elle se décollera toute 
seule sans efforts et sans dom- 
mages. 

Plats en acier inoxydable 

Ces plats sont très pratiques, 
car très présentables à table; 
donc pas de perte de chaleur 
pour les mets qu'ils contiennent. 
Cependant, pour garder leur 
brillant, n'y laissez pas séjour- 
ner les restes, et essuyez-les 
soigneusement et bien à fond, 
immédiatement après le rinça- 
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ge, car les gouttélettes d'eau, en 
séchant, risqueraient d'y laisser 
des taches. 

Pour empêcher les chaises 

de marquer le mur 

Souvent les chaises, appuyées 
contre le mur, le marquent d’'u- 
ne vilaine ligne. Aussi pouvez- 
vous soit coller une feutrine au 
dos de la chaise ou mettre sur 
le parquet une petite latte de 
bois, ce qui évitera de pousser 
les chaises contre le mur. 

Chaises en paille 

Vous avez fait recanner une 
de vos chaises de salle à man- 
ger, mais maintenant celle-ci 
dénote-un peu, car elle est trop 
blanche par rapport aux autres. 
Pour qu'elle jaunisse un peu, 
vous la mouillez de temps en 
temps avèc de l’eau de cristaux. 


Cheminée en marbre blanc 


Le feu jaunit votre cheminée 
en marbre blanc. Aussi, vaut-il 
mieux la nettoyer assez souvent 
plutôt qu’attendre la fin de l'hi- 
ver; ce sera plus facile. Lavez 
donc votre cheminée plusieurs 
fois par mois avec de l’eau de 
lessive Chaude qui lui rendra sa 
blancheur. 

Robinets à gaz 

Si les robinets de votre four- 
neau à gaz se tournent difficile- 
ment, c'est qu'ils ont besoin d'é- 
tre graissés; il faut donc les 
démonter et les graisser avec 
du suif. Vérifiez soigneusement 
qu'il n'y ait pas de fuite après 
les avoir remontés. 

Cocotte en fonte 

Vous savez, madame, que vous 
ne devez jamais laisser séjour- 
ner des aliments dans une co- 
cotte en fonte, après leur cuis- 
son, car ils prendraient mauvais 
goût. De même que votre cocot- 
te neuve, si elle est en fonte, 
doit subir un petit traitement 
avant d'être utilisée. Vous de- 
vez y faire bouillir quelques 
pommes de terre, fanes de légu- 
mes, bouts de poireaux fanés. 
Ces légumes prendront le goût 
de la fonte neuve. Vous les jet- 
terez après usage, et votre co- 
cotte pourra être mise en ser- 
vice, sans crainte, de goût désa- 
gréable. 

Jupe lustrée 

Votre jupe de couleur foncée 
est lustrée? Voici comment lui 
redonner son aspect neuf. Vous 
la brossez bien, vous l'étendez 
sur la planche à repasser, vous 
la recouvrez d'une serviette 
blanche en fil, puis d’un linge 
propre trempé dans de l'eau am- 
moniacale (une cuiller à soupe 
d'ammoniaque - pour un litre 
d'eau) et essoré, bien entendu. 
Vous repassez ce linge jusqu'à 
ce qu'il soit parfaitement sec. 
La vapeur d'eau ammoniacale 
aura redressé le duvet laineux 
de votre jupe, qui reirouvera 
ainsi son aspect neuf. 
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LE JOYEUX COUREUR 


par Florence WEDGE (Traduction exclusive à ‘La Liberté et le Patriote) 


Pouvez-vous battre votre pa- 
pa à la course et parvenir au 
terme avant lui? Si oui, vous 

urrez lui dire que saint Jean 

sco, le joyeux coureur dont 
l'Eglise célèbre la fête le 31 
janvier, l'aurait vaincu dans 
n'importe quelle compétition. A 
53 ans, ce grand saint pouvait 
encore courir plus vite et battre 
chacun des 700 gars confiés à sa 
charge. Je crois qu'il aurait ga- 
gné contre Roger Bannister, 
n'importe quand, sur n'importe 
quelle piste de stadium. 

Jean Bosco fut un “coureur” 
dans tous les domaines. 1] tra- 
vaillait vite. Il prenait son som- 
meil à la course, pour ainsi di- 
re, puisqu'il se couchait tard 
dans la nuit et sautait hors du 
lit dès 4 h. du matin, Chaque 
jour, il occupait 19 des 24 heu- 
res à écrire des livres, enseigner 
à ses gars, exercer des pièces 
dramatiques, diriger l'orchestre, 
prêcher des retraites et des ser- 
mons, entendre les confessions, 
mettre sur pied toutes sortes 
d'oeuvres charitables, et il trou- 
vait encore le temps de jouer 
à la balle avec ses jeunes. 

Ce saint prêtre a aimé les 
jeunes durant toute sa vie. Lui- 
même, à 8 ans, alors qu'il étren- 
nait son premier prsnen es. 
il aurait bien aimé causer à l’ai- 
se avec les prêtres. Il les aimait 
bien, mais il avait la fausse im- 
pression qu'eux ne l'aimaient 
pas autant. Par exemple, le pré- 
tre à qui il servait la messe ne 
lui parlait que lorsqu'il faisait 
une gaffe dans le saint des 


Les hommes 
plus compliqués 
et plus vaniteux? 


HAMILTON —— D'après deux 
femmes-barbiers de Hamilton, 
quand il s'agit de leurs cheveux, 
les hommes sont plus compliqués 
et plus vaniteux que les fem- 
mes. 

Mme Marjorie Letwin et Mme 
Maureen Ramsey ont certaine- 
ment l'autorité nécessaire pour 
parler ainsi puisqu'elles ont cou- 
pé environ 24,000 barbes et fait 
environ 60,000 coupes de che- 
veux. 

Leur travail quotidien les a 
convaincues que le sexe le plus 
vaniteux était le sexe masculin. 

‘“#Nous nous sommes rendu 
compte que si les femmes ne sa- 
vaient pas aussi bien ce qu'elles 
voulaient que les hommes, ceux- 
ci, par contre, sont en général 
plus prétentieux et plus suffi- 
sants’”’, affirme Mme Ramsey. 


Mais, prenant la défense des 
hommes, Mme Ramsey ajoute 
que les hommes ont parfaite- 
ment le droit de se conduire 
comme des paons en parade 
quand ils sont dans une bouti- 
que de barbier. ‘Après tout, que 
faisons-nous, nous les femmes, 
quand nous allons au salon de 
beauté?” dit-elle. 


saints. Aussi Jean prit la réso- 
lution d'être toujours le fidèle 
ami des jeunes, même lorsqu'il 
serait grand. Toujours est-il qu'il 
trouva l'argent nécessaire pour 
aller au collège et fréquenter le 

and séminaire. A 26 ans, il 
était ordonné prêtre et les jeu- 
nes garçons de l'Italie et du 
monde entier comptait un ami 
de plus. 

L'abbé Jean Bosco fut envoyé 
à Turin, au nord de l'Italie. Dans 
cette grande ville, il y avait 
beaucoup de garçons qui ne 
savaient vraiment quoi faire 
d'eux-mêmes. Plusieurs d'entre 
eux étaient des orphelins affa- 
més, en guenilles. L'abbé était 
fier de penser que son sacerdoce 
allait apporter plus de bonheur 
dans leur vie. Dès le premier 
dimanche après son arrivée à 
Turin, il réunit autour de lui 
une demi-douzaine de petits 
&ars, il dit la messe pour eux 
et passa le reste de la journée 
à jouer avec eux. Le dimanche 
suivant, ils étaient déjà deux 
douzaines. En quelques semai- 
nes, plus de 100 gars entcuraient 
l'abbé Bosco. 

Mais des gars, Ça ne peut 
pousser et grandir comme des 
champignons. Ils ont besoin d'u- 
ne maison. Ils leur faut de l'af- 
fection et de la joie. L'abbé Bos- 
co sait cela et donc, confiant en 
la divine Providence, il achète 
une grande maison pour $6,000. 
Quand sa maman Marguerite lui 
demanda où il avait trouvé tant 
d'argent, il rit de bon coeur et 
lui dit que le bon Dieu est un 


Certes, les parents ne peu- 
vent étudier pour leurs enfants. 
Mais il y a une foule de moyens 
de les aider à réussir dans leurs 
classes. Un, entre autres, est de 
leur aménager un coin tranquil- 
le où faire leurs devoirs et étu- 
dier leurs leçons. 

La chambre à coucher est 
l'endroit idéal parce qu'elle est 
à l'écart, Souvent, hélas, cette 
pièce est sombre et peu propice 
a l'étude; une retouche s'impose, 

Comme l'écolier travaille sur- 
tout le soir, la réflexion de la 
lumière est la première chose 
dont on doit tenir compte dans 
la décoration d'une chambre- 
studio. Une lumière défectueuse 
fatigue la vue, entraîne maux 
de tête, lassitude et irritabilité. 

Le plafond, principale surface 
de réflexion de la lumière arti- 
ficielle mérite une attention spé- 
ciale. I1 sera blanc, ivoire clair, 


crème ou jaune citron, tein- 
7 qui réfléchissent le plus la 
clar 


Le choix d'une couleur pour 
les murs sera motivé par la 
grandeur de la pièce et l'orien- 
tation de ses ouvertures. Avec 
des fenêtres ouvrant au nord 
ou à l'est, on emploiera de pré- 
férence une teinte chaude, com- 
me le jaune ou les tons rosés. 
D'autre part, les bleus et les 


oo 


excellent pourvoyeur. De fait, 
l'argent vint et l'abbé posséda 
son centre pour les jeunes, ap- 
pelé “l'Oratoire”. Ce fut le pre- 
mier “Boys Town’. 

Parmi les petits gars que saint 
Jean Bosco prit ainsi à sa char 
ge, il y eut dès les débuts celui 
que Pie XII canonisait en juin 
1954, Dominique Savio. L'oeu 
vre de Jean Bosco a produit 
beaucoup d'autres magnifiques 
résultats ... 

Les jeunes envahirent l'Ora- 
toire par centaines, Quelquefois, 
pendant qu'il leur enseignait, 
l'abbé Bosco se rappelait son 
rêve: être toujours l'ami des 
jeunes. Sa fidélité à ce voeu at- 
tirait maintenant par milliers 
les brebis, blanches et noires, 
et Dieu lui fit comprendre que 
bientôt il deviendrait le berger 
d'une foule d'autres. De fait, il 
devint le fondateur de deux 
grandes congrégations religieu 


ses qui répandirent son aposto 
lat dans toutes les parties du 
monde et continuent encore aw 


jourd'hui ce merveilleux apos- 
tolat. 

Toujours, 
“joyeux'' coureur. 
mais la face longue. Il était si 
joyeux que la messe, célébrée 
le jour de sa fête, y fait allu- 
sion. L'épitre commence en effet 
avec ces mots de saint Paul 
“Réjouissez-vous toujours dans 
le Seigneur: je vous le redis de 
nouveau: soyez joyeux’. 

Saint Jean Bosco fut aussi un 
rude travailleur. Son mot d'or- 
dre était: ‘‘Travaillez pendant 
que vous êtes en vie. Vous au- 
rez toute l'éternité pour vous 
reposer”. Peut-être même qu'il 
travailla trop fort. En tout cas, 
à 73 ans, il n'avait plus de force. 
La terre perdit un apôtre et le 
ciel gagna un saint. Les deux 
communautés qu'il avait fondées 
continueraient son travail. 

Même rendu au ciel, Jean 
Bosco continua à courir. La plu- 
part de ses gars n'étaient pas 
encore grands-pères, et déjà le 
Saint-Père. déclarait que l'abbé 
Jean Bosco était un saint. La 
canonisation eut lieu le jour de 
Pâques, 1934, présidée par le 
pape Pie XI. Le coureur joyeux 
avait gagné la plus importante 
de toutes les courses: l'éternité 
RS avec Dieu et Ma- 
rie. 


Bosco fut lé 
I1 n'avait ja 


Jean 


| Un décor propice à l'étude 


verts’ conviennent mieux si la 
pièce est exposée au sud ou à 
l'ouest, Incidemment, ces bleus 
et ces verts font paraître plus 
vaste une petite pièce. 

L'on sait qu'un fini lustré a 
tendance à réfléchir une lumié- 
re crue, Aussi, on recourra plu- 
tôt à une peinture mate à sur- 
face satinée ou à un émail lava- 
ble semi-lustré pour la cham- 
bre-studio de l'étudiant, 


Même le plus parfait agence- 
ment de couleurs ne peut pré- 
server Ja vue d'un enfant, si 
l'éclairage laisse à désirer. Que 
la lampe de travail soit munie 
d'une ampoule assez puissante 
et que la table et la chaise soient 
d'une hauteur qui favorise un 
maintien confortable. 

Des pupitres et des meubles 
bien faits sont offerts dans les 
rayons des meubles non peintu- 
rés. Rien de plus facile que de 
les finir pour convenir au dé- 
cor de la chambre. Habillée d'u- 
ne couche de peinture, une vieil- 
le table de cuisine peut se mor: 
trer très utile à cette fin. 

Il ne faudrait pas compter 
que l'enfant ainsi pourvu d'une 
ambiance propice à l'étude sera 
toujours premier de sa classe. 
Mais il est indiscutable que la 
chose vaut la peine d'être es- 
sayée! 


Comment vos enfants jugent et raisonnent 


Pierre, 5 ans, Françoise, 3 
ans, jouent. ensemble. Devant 
eux est posé un verre dans le- 
quel fond un morceau de sucre. 

— Tiens, il n'y a plus de su- 
cre!. 

— Plus de sucre du tout? 

— Non, plus de sucre du tout, 
affirme Pierre. 

Nos deux petits reçoivent cha- 
cun une tablette de chocolat 
identique pour le goûter. L'une 
d'entre elles tombe, se casse, et 
les voilà tous deux se disputant 
pour avoir la tablette cassée. 

— 1] y en a plus, dans celle- 
là, dit Françoise. 

Pierre, plein de bonne volon- 
té, veut aider son père qui jar- 
dine. 11 prend le sécateur et tail- 
le dans le bas des arbustes, ces 
beaux grosseilliers qui ont coû- 
té si cher, 

Pierre manque-t-il de juge- 
ment? ... 

Le frère et la soeur parlent 
tous deux beaucoup, des phra- 
ses sans suite, comme pour ac- 
compagner leurs jeux. Ce n'est 
pas une conversation du 
moins comme nous, grandes per- 
sonnes, nous l'entendons, 
mais un dialogue de sourds... 

Pierre raconte une histoire à 
sa soeur: 

— Ft puis, la fée arrive, et 
alors la citrouille se change er 
carrosse, et puis #l pleut ... Voi- 
ci notre petite fille toute mouil- 
lée . 

Françoise se cogne contre la 
table, elle lui donne un cou de 
pied: 


— Tiens, méchante. 
Françoise serait-elle 
ble de raisonner? 


incapa- 


L'univers de l'enfant 

| est différent du nôtre 
Que tout cela est donc dé- 

concertant! Nous, parents, qui 

écoutons le verbiage de nos en- 


fants, ou qui sommes frappés 
|par certains de leurs gestes, 
nous nous si vrai- 


ment nos enfants sont intelli- 
gents. Seront-ils un jour capa- 
bles de raisonner? Est-il normal 
que Pierre ne juge que sur l'ap- 
parence et que, lorsque le sucre 
est fondu, il n'y ait — pour lui 
— plus de sucre du tout? Est-il 
normal qu'il se contredise sans 
cesse sans en paraître troublé? 

Est-il normal que Françoise 
attribue des intentions à un ob- 
jet, et que leur bavardage soit 
si peu cohérent? Et ces bonnes 
grœses bêtises de groseilliers 
coupés, d'eau renversée partout, 
est-ce manque de bon sens, de 
jugement? 

Non: raisonnement enfantin, 
jugement enfantin, qui ne sont 
pas simple insuffisance que l'à- 
ge corrigera, mais bien une ac- 
tivité complète qui est propre 
à l'enfant. 

Celui-ci est enfermé dans son 
univers, totalement différent du 


nôtre. Son vocabulaire est pau- 
vie et il a peu de moyens d'ex- 
primer sa pensée et de commu- 


niquer avec autrui. 

De cette incapacité d'échan- 
ger, naissent en partie ses juge- 
ments absolus aussi bien que 
contradictoires, ses difficultés 
de tenir compte de l'expérien- 
ce, et aussi sa certitude qu'il 
comprend les autres et se fait 
comprendre d'eux. 

Est-il illogique? Manquerait- 
il de raison? Non: sa logique est 
seulement différente, son esprit 
n'est pas organisé de la même 
façon que le nôtre, et la pensée 
enfantine a un fonctionnement 
qui lui est propre. 

Et cette tablette de chocolat 
qui grossit ou diminue: inintel- 
ligence? Non, tout cela est na- 
turel chez l'enfant entièrement 
dépendant de l'apparence exté- 
rieure des choses. 


Et si Françoise tape sur la 


| 


Patience et souvenir 

de notre propre expérience 
Notre enfant n'est pas un sot, 
nous en avons la certitude main- 
tenant, mais... 

En face de ces réflexions qui 
nous déconcertent, de ces ac- 
tions que nous sommes bien sou- 
vent tentés d'appeler bétises et 
qui nous inquiètent, comment 
allons-nous réagir? 

Il faudra tout d'abord s'armer 
de patience, Nous sommef éner- 
vés, nous avons vite fait de di- 
re, sinon de penser: 

“Tu ne seras jamais qu'un 


sot.., Tu ne dis que des bêti- 
sès... Tu ne seras jamais bon 
à rien...” 


S'efforcer de voir dans le 
massacre des groseilliers, ou le 
plancher inondé, une bonne jin- 
tention mal réalisée. Raisonner 
calmement avec des mots sim- 


C'était bien de vouloir aider 
papa et maman, mais il aurait 
mieux fallu demander avant 
comment faire. 

Non, la table n'était pzs mé- 
chante, c'est toi qui as été ma- 


ladroite ... Tu as tapé dans la 
table: la table, elle, n'a pas 
bougé. 


Quant à ce qui nous semble 
illogique, si nous pouvions nous 
reporter à notre propre enfan- 
ce, nous souvenir, non pas com- 
me une grande personne, mais 
comme un enfant, nous nous 
apercevrions qu'au même âge, 
notre logique était semblable à 
celle de nos enfants et au'elle 
n'avait rien à voir avec ce que, 
maintenant, devenus adultes, 
nous appelons ainsi, 

Ce que les années ont fait 
pour nous, elles le feront égale- 
ment pour Pierre et Françoise, 
qui deviendront, un jour, de 


table, c'est qu'elle ne se rend] grandes personnes raisonnables 


pas compte que la table n'est 


pas un être pensant, 


| 


et douées de jugement, si nous 
evegs su les y aider, 


: 


met, Winaipeg !, Man. “une uMr 


{ 
| Dotites | 
‘Mrnnonces, 


€ Torit, 3 sous por mot. Minimum, 


tère du Revenu national, à Winni 


JEUNE MOMME DE 29 ANS, sérieux et 


| honnête  srmerait vec 

| jeune fille sérieuse de dre DAMES ET DEMOISEILES! 

{ Loue f'aéremer à Maîite Votct l'opeasion d'augmenter ve- 
berté et le Patriote, 19, ave MebDer- tre budget. Pour plus de ne- 


COMPTABLES - IMPOT SUR LE RE- 
VENU — 9275-0470, selon éducation et 
eupérience antérieure, pour le mmimis- 


ATTENTION, 
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NOTICE TO CRFDITORS 


| IN THE MATTER of the estate of 
SELMA PAULINA PETERSON. late of 
| Village of Otterburne, in the Province 
of Manitoba, Housekeeper, deceased. 


| ALL ciaims against the above estate, 


La Liberté et Le Patriote 


_SP5-8113 


St-Boniface, 


le ler février 1957 


On demande 
des dessinateurs 
industriels 


An bout de quelques mols, vous 
Pourres gakner des salaires impres- 


Plus de 45,500,000 
voitures vendues 
par Ford depuis ]903 
| de Colomb | DETROIT — Les statistiques | 
[Feed Mur diemauent el 
Conseil Provencher no 2450 | depuis sa ” Sonéiiien De 1903 | 
A l'assemblée du 24 janvier 


| plus de 45,500,000 voitures de ! 
dernier, nous avions le plaisir de | plaisance et camions sont en + 
saluer le retour du Grand Cheva- 


ide ses lignes d'assemblage. La | 


bA | production totale se répartit | siennants. Nous vous apprendrons 
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meurer et y travailler, c'est en-| 
core autre chose”. Chaque pays 
et chaque zône d'un pays com- 
portent certains avantages, con- | 


592,428 voitures Lincoln. Depuis | 
1917, la compagnie a fabriqué 
1,800,026 tracteurs. | 


livres et instructions pour la modi- 
que somme de 81.50 par semaine ou 
#8 par mois. Organisation étable en 
1897 sans but intéressé Voiel votre 
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informations gratuites 


soi. Tant il est vrai que l'on ne du blé canadien 


Visite de S. Exc. 


à un groupe de réfugiés hongrois 


OTTAWA -— S. Exc. Mgr 
Giovanni Panico, délégué a- 
postolique au Canada, a rendu 
visite, le 10 janvier, à un grou- 


AMERICAN SCHOO!, Dept. M-14 
123, éditice Melntyre 
Winnipeg, Man. 


Ecrivez, sans obligation de votre 
part, pour recevoir toutes les intor- 
mations et un livret de 158 pages 
traitant sur plus de 50 métiers bien 
payants, entre autres celui de des- 
sinateur industriel. 
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geur lui-même : 
Un autre voyageur dont on re- seaux de blé du Canada. 


|marquait l'absence à l'assemblée | 
idu 24 est le Frère A.-H. Côté. | 
{Pour ce dernier, ce n'est pas une 
partie de plaisir, Mandé au che- 
|vet de sa mère très malade, il se 


Mgr G. Panico 


tation, S. Exec. le délégué apos- 
tolique a accepté avec recon- 
naissance le don que lui offrait 
[un réfugié, M. Laszlo Soltesz: 


Un vétéran vigoureux 


Georges Wilson, 83 ans, qui 
|a vendu sa ferme de Brantford 
il y a 20 ans, patine tous les 


NOM 


un campanile miniature suppor- ani é 


une clochette de branze, 
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129, ave Provencher 

E.-J.-R. ARPIN 
Téléphones: 

Bur.: 20-2021 — Rés: 


mois. Téléphonez à 93-4576 entre 9 h 
et 5h, et À 40-1961 après 6 h. 


42-3618 


état. Prix 
Giroux, Téléphone: 


La 
“Norwood Jewellers” |" 212" rm ne "rs 


St-Bonitace 


20-2652. 
pour 


léphonez À 23-1755. 44-917 -440 


Marion et Taché, 


Téléphone 20-2790 


#152 par mois 

tant requis, $3,500, Tél: 56-5186. 

Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 


% Star Furniture x 


Achat et vente de 
meubles neufs et usages 
186, rue Marion 


Réparations de montres, horloges 
et bijoux notre spécialité 


|A VENDRE —- Piano “Ennis", Trés bon 
5250. S'adresser à 489, rue 


enfant. 5 mois d'usage. Prix, 827. Té- 


|A VENDRE — WINNIPEG — Rue Prit- 
chard. Maison de 10 pièces. Revenus: 
Prix, #15,500. Comp. | Manitoba, 


42-596-T.F. 


TELEPHONE 20-4011 


Prenez un repas à la dinde servi 
n'importe quel jour de la semaine, 


saut le dimanche, * 


entre 11 h. 30 a.m. à, 


HOVATZOS 
FLEURISTES 
Spécialité: fleurs pour mariages 


Bouquets de corsage et autres 
Couronnes mortuaires 


«et Bh. pm. 
ou 
HAVEN LUNCH 251, ave Notre-Dame, Winnipeg 
Téléphone 93-2934 
344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute la famille 
Notre spécialité: le poulet frit 


Salle de banquet 
pour étoutes y occasions 


Téléphone 92-1076 


NOUVELLE ADRESSE DE 
Louis Matile 


& Fils 


maintenant au no 237, rue Garry 
vis-à vis le nouvel Hôtel des Postes 


PHARMACIE 

AT SES AN VS Téléphone 92-6625 
« sd As | did 

Ge hd bd Dansstrsases en 4 


PHARMACY 


Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 


A l'angie de la rue Traverse 
À mi-chemin entre les rues 
Taché et des Meurons 


Téléphone 203-533 
Cartes de souhaits en français 
et en anglais 
Nous livrons À domierile 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et detail — 
Accessoires pour pésntres 
343, rue Sherbrook 
Winnipeg — Tél. SUnset 3-7258 


Animaux morts enlevés 
rapidement, gratuitement 


Mid-West Rendering Ltd. 
St-Boniface 
Téléphone 20-1347 


Après les heures de bureau, 
téléphoner à 74-7604 


Série d'hôtels | 


MILNER 


STAR STORAGE 


Déménagement 
Locai ou éloigné, n'importe où 
Entreposage 
Entrepôt moderne, propre 
Empaquetage 
Mobilier, vaisselle. ete 
Expédition — Service en commun 
{pool} 
vers toutes les principales. villes 
canadiennes — Agents pour 
North American Van Lines 
Téléphone 93-0567 
Angle Edmonton et St. Mary's. Wp£ 


LE plu 4 


'4 
g'« nds chaine 


d'hôtel, de mende 


PIANOS À VENDRE 


Agent exclusif de pianos Heintz- 
man et Sherlock-Manning: neufs 
ou remis à neuf, aux prix de $265 00 
et plus , 
Auss: 
Hammond et 
ou éghses 
Conditions de paiements faciles, si 
désiré Communiquez avec M. Jean 
Carignan, notre représentant fran- 
Çais 

1. 1. H. McLEAN & Co. LTD. 
Angie des rues Graham et Édmonton 
Winnipeg Téléphone: 92-4231 


D'un océan à l'autre 


représentants 
Minshail, 


pour orgues 


hebdomadaires pour fovers 


raisonnables 


Terits 
eu quotidiens 


mensuels, 


Pour plus d'informations, écrire à 


3500, Book Tower 
Detroit 26, Mich. || 


WILFRID ROYAL (INSURANCE) LIMITED 


Tous genres d'assurances 


314-5, éditice Avenue Winnipeg, Man. 
Téléphones: 93-1558-—9 


FOYERS DE LUXE DE QUALITÉ 
CONSTRUITS AVEC PRÉCISION 


en vente dons le nouveeu district 


Windsor Park, St-Boniface 


Porement initial minime Paiements mensuels minimes 
Hypotheques de le N.H.A, 


Possession imm ‘ediate 
HANCHO RHEALTY 
727, chemin Dawson St-Bonitace 
Telephones: 23-1497 ou 23-2220 


Solicitors for the Executor, 


| 44-915-440, | 


NOTICE TO CREDITORS 
IN THE MATTER of the estate of 
MARIE ANTOINETTE C!'OUTIER, late 
lof the City of St. Boniface, in the Prov- 


#4-918-M4C. lince of Manitoba, Widow, deceased. 


ALL claims against the above estate, 
duly verified by Staitutory Declaration, 
must be sent to the undersigned, at 


"1702 Great Western Building, Winnipeg 


1, Manitoba, on or before the 26th day 
[of Februsfy, AD. 1957. 
[| DATED at the City of Winnipeg, in 
this 18th cG:y of January, 
1957 

MARCOUX & DUREAULT, 
Solicitors for the Administrator, 


AD. 


NOTICE TO CREDITORS 

| IN THE MATTER of the estate of 
AMANDA GEORGINA PREFONTAI- 
NE, late of the Parish of St. François- 
| Xavier, in Manitoba, Widow, deceased 


| ALL claims against the above estate, 
| duly verified by statutory declaration, 
[must be sent to the undersigned at 4, 
Banque Canadienne Nationale Cham- 
|bers, 431 Main Street, Winnipeg, Mani- 
{toba, on or before the 9th day of March, 
| A.D. 1957. . 


| LEON H. BENARD, QC. 
| Solicitor for the Administrator 


NOTICE TO CREDITORS 

IN THE MATTER of the estate of 
ALEXANDRE LARIVIERE, late of the 
Village of Aubigny, in the Province of 
Manitoba, Retired Farmer, deceased. 

ALL claims against the above estate, 
duly verified by Statutory Declaration, 
must be sent to Monnin, Grafton, De- 
niset & Dowhan, at 4-431 Main Street, 
Winnipeg. Manitoba, on or before the 


& DOWHAN, 
Solicitors for the Administrator. 


POUR ACHAT ET VENTE 
de propriétés de ville, campagne, 
fermes ou commerces, s'adresser à 
C. BUFFET 
130, are Ferndale, Norwood, Man. 
TELEPHONE 42-5254 


SYLVESTRE REALTY 
185; ave Provenche:, St-Boniface 


Téléphones: 
Bur.: 23-2129 —— Rér.: 23-5050 
31-121-44C. 


A VENDRE 


St-Boniface — Semi-duplexe de 6 piè- 
ces. Chauffage à air chaud forcé, Frix 


$8,500. 
ces. Chauftage à eau chaude, Prix 
$14,600 


l'E — Semi-duplexe de 8 pié- 


gements. Prix $8,000. 
:St-Boniface — Duplexe de 8 pièces. 
Prix $6,900 

St-Boniface — Semi-bungalow de 5 piè- 
ces. Chauffage automatique ‘‘Stoker'’ 
Prix $9,900. 

Norwood — Cottage ultra-moderne de 
T pièces. Chauffage à eau chaude à 
l'huile. Prix #17,900. 

[Norpae — Semi-bungalow moderne 
| 5 pièces. Prx $9,000. 
1 


S'adresser à 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 
Téléphones: 
BUREAU — 20-5178 
A.-J, Boulanger (rés.): 93-211 
x. 42-901-44C, 


310, rue Colony 


Téléphone SPruce 2-9537 


Representants français à St-Boniface: 
MM. N, Bernier et O.-J, De Steur 


ans SIMONITE LIMITED 


| A VENDRE 

{ St-Boniface — Maison pour famille 

| Prix, $8,500, meubles inclus. Près 
école Provencher. 6 pièces, 3 cham- 

| bres à coucher, Cave à la grandeur 
Chauffage à l'huile. Garage. Titre in- 

| contestable, Taxes minimes. Agents 

| exclusifs, 

St-Boniface — Duplexe d'un an. 5 pié- 


ces en haut, louées à 595 par mois: 4 

pièces en bas. Plomherie double. En- 
| trées privées. Prix, $#21,000. à termes 
| St-Boniface — Près de l'école Proven- 
cher. Maison de 8 pièces pour deux 
| familles Nouvellement décorée 
| Chauffage à l'eau chaude “Stoker” 

Piançhers de bois dur. Très beau lot 
| Garage, Près de toutes commodités 

Prix $14,000, à termes 
Norwood — Près du 
| Maison de 6 chambres. 3 chambres 

ouées à 550 par mos. 3 chambres 
pour l'acheteur. Prix, 59,000, à termes 
St-Vital — 63 rue Frederh'k East, Mai- 
! son de 6 chambres. Cave à la gran- 
| deur. Salon, salle à manger et cuisine 
| 


Précieux-Sang 


| 


moderne. 3 chambres à coucher. Pos- 
mmédia te Prix, $8,000 
Comptant requis, 82,000! 


Pour plus de renseignements et pour 
ventes et achats de maisons, de fermes 
ou de commerces, veuillez nous con- 
suiter 


N. Bernier — Tel. 23-2027 


session 


| O.-J. De Steur — Tel, 42-2285 


d4-220-44C. | 


St-Boniface — Maison de rapport. 5 lo- | 


|titre de légat papal au congrès 
| eucharistique de Budapest, en 
| 1938. 

Une grande tristesse 


| Avec une grande tristesse, Sa 
| Sainteté a vue s'instaurer en 
| Hongrie un gouvernement de 
tyrans, a noté Mgr Panico. I] 
ajoutait que la tentative mal- 
| heureuse de libération du peu- 
|ple hongrois par les éléments 
révolutionnaires ‘contribuera 
| certainement à sauvêèr le monde 
| occidental de la menace commu- 
niste; l'histoire de la Hongrie 
| recèle une trame d'héroïsme qui 


|assura plus d'une fois le main-| 


tien de la civilisation chrétien- 
| ne en Occident”. 

‘Le Saint-Père est avec vous”, 
| s'est écrié Mgr Panico. Il a sou- 
| ligné que la première mission 
|de secours dirigée vers Buda- 
|pest a été celle du Vatican. 
| L'oeuvre du 


s'étend à 
de religion, a rappelé Mgr le 
| délégué apostolique, en faisant 
part de 


{sonniers de guerre en Austra- 
lie où il représentait le Saint- 
| Siège, au cours de la guerre. 

“C'est pour cela qu'ici la co- 


opération que les autorités ec- | 
le peuple | 


clésiastiques et tout 
catholique apportent à l'oeuvre 


en auront besoin et qui voudront 
en profiter’, a expliqué Mgr 
Panico. ‘Soyez donc les bienve- 
{nus au Canada”, a dit Son Ex- 
cellence à ces réfugiés, à qui il 
laissait une exhortation à la re- 
connaissance ‘envers tous ceux 
qui les aident à se faire ici une 
vie nouvelle, en donnant l’exem- 
ple d'une honnêteté et d'une in- 
tégrité dignes de grandes tra- 
| ditions hongroises. 

| Don des réfugiés 

1 

1 


Avant de donner sa bénédic- 
|tion, S. Exc, Mgr Panico a re- 


| commandé aux réfugiés hongrois | 


| de prier pour leurs compatrioies 


et la liberté soient rendues à 
| leur patrie. 1 

L'enthousiasme a redoublé au 
moment de la distribution par 
Mgr le délégué de billets de $5 
aux réfugiés. 


CANADIAN CO-OPERATIVE 
CREDIT SOCIETY LIMITED 


AVIS EST PAR LES PRESENTES 
{| DONNE que demande sera faite au 


| 
| 
LL 


| Parlement du Canada à sa présente où | 


à sa prochaine session, par la CANA- 
DIAN CO-OPERATIVE CREDIT SO- 


CIETY LIMITED (La Société Coopéra- | 
tive Canadienne de Crédit Limitée) a- | 


fin d'obtenir un amendement à son Dé- 
cret de Constitution déclarant que la 
CO-OPERATVE CREDIT SOCIETY OF 
MANITOBA LIMITED (La Société Co- 
opérative Manitobaine de Crédit Limi- 
tée) est éligible à devenir membre de 


|la CANADIAN CO-OPERATIVE CRE- | 


| DIT SOCIETY LIMITED (La Société 

| Coopérative Canadienne de Crédit Li- 
| mitée) 

Daté à Régina, ce %e jour de janvier 

1957, 
FRANCIS. WOODS, GAULEY 
& HUGHES, 
Edifice Royal Bank, 
Saskatoon, Saskatchewan. 
| Avocats pour le demandeur 
| CANADIAN CO-OPERATIVE 


CREDIT SOCIETY LIMITED 


On peut prendre connaissance des 
plans et du deris, et se procurer la for- 
mule de soumission au bureau de l'ar- 
chitecte en chef, ministère des Travaux 
publies, Ottawa (Ont), de l'architecte 
régional, ministère des Travaux pu- 
blics, pièce 705, édifice Commercial, 
Winnipeg (Man.), du préposé, minis- 
tère des Travaux publics, 308, édifice 
London, Saskatoon (Sask,), et au bu- 
reau de poste, Churchill (Man.), 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions auxquelles est annexé un dé- 
|pôt de câutionnement sous forme d'un 
|chèque visé ou d'obligations, comme il 
l'est spécifié à la formule de soumission, 
{et qui serorft préparées sur la formule 
fournie par le ministère et en confor- 
|mité des conditions qui y sont stipu- 
lées. 

Le ministère fournira, par l'entremise 
du bureau de l'architecte en chef, ou 
[par l'entremise du soussigné, ou par 
| l'entremise du bureau de l'architecte 
régional, pièce 705, édifice Commercial, 
| Winnipez (Man.), et du préposé, 308, 
l'édifice London, Saskatoon (Sask.), les 
| bleus et le devis de l'ouvrage sur ré- 


|vutragés par certains rapports | 
de la presse qui voudraient que | 
ile spoliateur de l'archevêque 
Stepinac, le persécuteur de la re- | 
ligion, le tyran de la Yougosla- 
vie et le complice des bouchers 
de Budapest soit invité en ve | 
|pays. Rien ne serait plus désap- | 
pointant, rien ne blesserait aussi | 
grièvement les trente millions de 
catholiques de ce pays ainsi qu’u- 
ne très grande proportion d'au- 
tres honnêtes gens”. 

Une résolution dans le même 
sens était adoptée par le bureau 
come “-J directeurs, le 11 
janvier 1957, et terminait en di- M. T x 
sant qu'ils étaient soucieux de ne ON DE MA N DE 

as voir se ternir l'honneur des 

tats-Unis et endommager sa po- | un annonceur au poste CKSB, St-Boniface 
sition morale dans le monde en- 
tier. 

Encore une fois, espérons que 


pe" Chapelle hudité P Cite 


156, rue Marion, St-Boniface 
Téléphone 20-1453 


Membre du quatrième degré des Chevaliers de Colomb 


Doit être bilingue, sachant lire le français, pouvant faire 


Saint-Père ne se 
limite pas aux catholiques, mais | au nom du RECEVEUR GENERAL DU 
tous sans distinction | CANADA. Ce dépôt sera remis au dé- 


sa propre expérience 


ception d'un dépôt au montant de 
($100,00, sous forme d'un chèque ban- 
caire visé ou d'un mandat-poste établi 


posant dès que les bleus et le devis se- 
| ront retournés en bon état pourvu que 
ce soit au plus tard un mois après la 
date fixée pour la réception des sou- 
missions. Si les bleus et le devis ne sont 


ce projet soit contrecarré. Sinon, 
voyons au moins à ce que la pro- 
ximité d'Ottawa avec Washing- 
ton et New-York ne donne pas de 
sottes idées à nos gouvernants 
d'imiter quelque chose d'aussi 
regrettable. 


de la traduction. Connaissance élémentaire de la machine 
à écrire. Démontrer des aptitudes à la préparation et à la 
réalisation de programmes. Connaissances générales de 
la musique et rudiments de la prononciation de noms en 
langues étrangères. De préférence âgé de moins de 30 ans. 


| auprès des internes civils et pri-} 


et d'implorer le Ciel que la paix| 


. 
En souvenir de cette manifes- | 


pas retournés dans ce délai, le dépôt Assemblées 
sera confisqué. Les assemblées de février se 


On n'acceptera pas nécessairement ni | 4; p ul 
la plus basse ni aucune des soumissions, ages - pe 14 et 28 du mois. 
istingue nouveau 


| ROBERT FORTIER, H ” 

directeur des services Depuis trois assemblées, nous 
administratifs et secrétaire. remarquons la présence du R. P. 
R. Bédard, O.M.I., autrefois du 


Ministère des Travaux publics 


9th day of March, AD. 1951. éminemment humanitaire dU Ottawa, le 28 janvier 1957. Québec, et maintenant rédacteur | 
Re “ EE À om À in | gouvernement canadien ne se associé au journal La Liberté et 
anitoba, 1. ay anuary, Î ‘ H i : ! 
AD. 1987. pad qu va ae rc re nn le Patriote. Notre Conférencier | 
MONNIN, GRAFTON, DENISET, | Sétendra aussi à (ous ceux q l'examine d’un air attendri, et le | L' ÉGLISE ST GÉR à RD 
- 


Grand Chevalier sait fort bien 
que nous sommes sans chapelain 
depuis quelque temps. ‘‘Quien 


ae" paiera 4 pour-cent sur des prêts de 5500 ou plus. 
BISTOURI. 


| Prêts garantis par l’archidiocèse de St-Boniface, 
St-Boniface, Manitoba. 


Le ministère des Travaux publies re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
| trois heures de l'après-midi (heure nor- 
[male de l'Est), le mercredi 27 février 
11957, des soumissions cachetées, adres- 

sées au soussigné et portant sur l'enve- 
loppe la mention: ‘SOUMISSION 
[POUR HANGAR, KENORA (ONT.)", 


| On peut prendre connaissance des 
plans et du devis, et se procurer la for- 
| mule de soumission au bureau de l'in- 
| génieur en chef du ministère des Tra- 
Vaux publics, Ottawa (Ont.), au bureau 
| de l'ingénieur régional, bureau de pos- 
te, Fort William (Ont.), et 705, édifice 
| Commercial, 169 est, avenue Notre-Da- 
me, Winnipeg 1 (Man.), et aux bureaux 
{de poste de Port Arthur et Kenora 
(Ont.). 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions auxquelles est annexé un dé- 
pôt de cautionnement sous forme d'un 
|chèque visé ou d'obligations, comme il 
est spécifié à la formule de soumission, 
et qui seront préparées sur la formule 
fournie par le ministère et en confor- 
mité des conditions qui y sont stipu- 
lées, 

Le ministère fournira, par l'entremise 
| du bureau de l'ingénieur en chef (P, & 
R.) ou par l'entremise du soussigné, ou 
par l'entremise du bureau de l'ingé- 
nieur régional à Fort William (Ont.), et 
Winnipeg (Man.), les bleus et le devis 
de l'ouvrage sur réception d'un dépôt 
au montant de #10.00, sous forme d'un 
chèque bancaire visé ou d'un mandat- 
| poste établi au nom du RECEVEUR | 
GENERAL DU CANADA, Ce dépôt se- | 
ra remis au déposant dès que les bleus | 
et le devis seront retournés en bon état | 
pourvu que ce soit au plus tard un mois | 
après la date fixée pour la réception | 
| des soumissions. Si les bleus et le devis | 
ne sont pas retournés dans ce délai, le | 
dépôt sera confisqué. 

On n'acceptera pas nécessairement ni 
plus basse ni aucune des soumissions 


ROBERT FORTIER, 
directeur des services | 
administratifs et secrétaire. | 


Ministère des Travaux publies 
Ottawa, le 28 janvier 1957. 


Prospérité accrue 


des Canadiens 


MONTEBELLO —— Le minis- 
tre du Commerce, le très hon. 
C. D. Howe, a déclaré que le 
revenu réel des Canadiens con- 
tinvera d'augmenter cette année 
si la demande pour les biens de 
consommation sur le marché do- 
mestique continue de s'accroître 
progressivement. | 


Remboursements faits après avertissement d'un mois 


Pour plus de renseignements, écrire à: 


ST. GERARD'S CHURCH 
300, avenue Donalde, East Kiidonon 
Winnipeg 5, Man. 


2 téléphones: 50-1415 
50-1309 


sl 


VENEZ VOIR . .. VENEZ 


ÉCONOMISER 
Chez AsP 


". 250 
“. 39c 
4. 59c 


FRAISES 
AVEC PECTINE 


Confitures IONA 
Cerises A&P 


Compote de pommes 


DE CHOIX boites 


| a DENOYAUTEES 


AGP DE 
FANTAISIE 


‘tes 
5 oz 


Concours d'oeuvres théâtrales du 


THÉÂTRE DU NOUVEAU MONDE | 


Les auteurs, que ce concours intéresse, sont priés 
de noter que la date limite de remise des manuscrits 
est le premier mars prochain. Les manuscrits doivent 


être odréssés à l'honorable 


lais de Justice de Montréal 


AGP 
NECTAR 


THÉ (en sacs) mue «rw 7 QC 


RIZ 29c 


Ouvert le vendredi 
jusqu'à 9 heures p.m. 


Sunnyfield, grain long 
Paquet de 2 lbs 


juge André Montpetit, Pa- 
Le verdict sera rendu le 


25 mars et la pièce primée sera créée au mois de mai 
à Québec et à Montréal. Le Théâtre du Nouveau Mon- 
de, conjointement avec le Cercle du Livre de France, 
garantit une somme minima de 5700.00, somme repré- 
sentant les droits d'auteurs versés à l'occasion de la 
création sur scène et de lo publication en librairie de la 
pièce primée. De son côté, le gouvernement de la pro- 
vince de Québec accorde un prix de $1,000.00 à ji'au- 
teur de la pièce. On se procure les règlements du con- 
cours en écrivant au Théâtre du Nouveau Monde, 1237, 
rue Sanguinet, Montréal, P.Q. 


Grand terrain de stationnement 


891, chemin Ste-Marie 


ongle rue Frederick, St-Vital 


